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DE TOUT UN PEU efforts ailleurs. ration de tous dans une campagne 
ayant pour but d'assurer la sécu­
rité des écoliers. 1! demande à tous 
les conducteurs de véhicules qui cir­
culent sur les routes de la province 
de redoubler de prudence à ce 
temps-ci de l'année où les enfants 
qui vont ou viennent de l'école sont 
<! nombreux dans les rues. Il ex­
horte de plus les membres des Bri­
gade.' Scolaires de Sécurité a re­
doubler cette année, d'efforts pour 
réduire encore plus le nombre des 
accidents aux écoliers.

Des écoles, couvents ou collèges 
-ont situés sur la plupart des gran­
des routes de la province, et des 
grandes artères de nos villes, sans 
compter les rues t-ur lesquelles pas­
sent le tramway, dit M Savoy, et 
l'on doit toujours être doublement 
attentif en ces endroits. Les conduc­
teur- devraient remarquer où sont 
situées les écoles sur les rues qu'ils 
emploient habituellement, et con­
duire leur véhicule en sorte qu'un 
accident soit pratiquement impossi­
ble. Dans le- zones les automobilis­
tes doivent ralentir et continuer à 
cette vitesse jusqu'à ce qu'ils aient 
dépassé cette zone de danger. Les 
conducteurs de tramways ainsi que 
les chauffeurs d'autobus doivent 
aus-i prendre garde aux écoliers.

“L - chauffeurs doivent se rappe-

11 est du devoir <!«• chacun de voir M Tower* est une figure dominante 
à ce que son nom soit sur la liste 
électorale, et surtout QU'IL Y RKS- 
TK î

de diriger leur*
Mais les vies «les orphelins peuvent 
être orientées par l'Etat <I<* la ma­
nière que suggère M. le Secrétaire 
Provincial. Iy-urs chances de bon­
heur et de bien-être sont au moins

dans la banque canadienne et. com­
me un «les plus hauts fonctionnai­
res d'une «!«' nos plus importante# 
banques à charte, il a fait preuve 
«le ses aptitudes et acquis par sur­
croît une expérience qui le «quali­
fient amplement pour les fonction# 
auxquelles il est appelé. Sur la 
technique particulière «les banques 
centrales, il se propose d'aller s'é­
clairer en Europe. Ce qui pourrait 
à cet égard lui manquer, c’est en­
core sir John Aird qui la affirmé, 
n’est pas difficile à apprendre.

Pour ce qui concerne le gouver­
neur-adjoint, on est sous l’impres­
sion «que Hi on. M Bennett profite­
ra «le son passage en Angleterre 
pour y choisir un homme qui aura 
une expérience des opérations d’une 
banque centrale. On attend que le 
gouverneur-adjoint soit par consé­
quent choisi en Angleterre

Restera le choix d’un sous-gou­
verneur-adjoint. et nous avons «|é- 
jà signalé qu'il serait important 

qu'un Canadien-français fut nom­
mé à ce poète.

Aux termes «le la loi créant la 
Banque du Canada, il est statué que 
c'«st le gouverneur qui exerce Tou­
te autorité dans la banque, c'est à 
lui qu’en est confiée la question. Ce­
la »•-: nettement énoncé à l’article

Ceux qui veulent avoir droit de 
vote aux prochaines élections pro­
vinciales feraient bien «le se prépa­
rer à rendre visite au secrétaire- 
trésorier de leur municipalité, après 
le lé septembre, pour constater #1 
leur nom est indiqué sur la liste des 
voleurs ou s’il n'y est pas.

I>‘ jour «le la votation. 11 y a tou­
jours une foule de gens qui vou­
draient voter mais ne peuvent le 
faire parce que leur nom n'est pas 
sur la liste

Voter, c'est un droit î ("<•#! aus­
si un devoir 1 Que chacun fasse sa 
part et le jour «les élections person­
ne n'aura à regretter <1«* n'avoir pu 
exprimer son opinion !

* » *
Le gouvernement fédéral a changé 

la loi électorale «l'une façon radica­
le ’ NUL N’AUR \ LE DROIT D» 
VOTER SI SON NOM N APPARAIT 
PAS SCR LA LISTE ELECTORALE 
NTL 
ETANT 
POLL

Beaucoup d'électeurs #«* «lisent : 
•‘Je n'ai pas besoin de m'occuper «le 
la lisle électoral* mon «andi«ial va 
s'en occuper."’ ("est une erreur

*• * *

A moins que M Bennett ne chan­
ge «l'idée, (ce qui lui arrive hélas î 
trop souvent, quand ce n’est pu# le 
temps), nos cultivateurs devront se 
contenter «lu marché local pour y 
vendre leur r«Voile. Ne tentez pas 
de vous expliquer les agissements 
de M Bennett, car vous attaqueriez 
un problème impossible à résoudre. 
Il avait juré, sur tout « « qu'il avait 
de plu# sacré, qu'il trouverait «les 
marchés pour les produits agricoles, 
même a coups de dynamite si c'était 
nécessaire ............. î

Loin «!«• nous trouver des mar­
chés, M Bennett nous a fait perdre 
ceux que nous avions î Pas con­
tent de cela, il ferme un marché qui 
venait de s'ouvrir pour nos cultiva­
teur»' 1 Qu'allons-nous faire <!<• ce 
farceur aux prochaines élections ? 
I! n'y a qu'un moyen : c'est de le 
passer a sa dynamite" et «le lui fai­
re “prendre" le chemin qu’ont pris 
nos marchés depuis son avènement 
au pouvoir î î î

à la campagne queaussi bonnes 
dans les centres congestionnés de#
villes.

Il y a cependant une condition né­
cessaire que M David n’oubliera pas 
< vrtes. Il est inutile de transporter 
des enfants à la campagne si on 
leur donne une éducation propre à 
développer 
urbaine” qui les inclinera plutôt 

les carrières libérale# ou Tin-

en eux une “mentalité

vers 
dust rie.

------------ o-o-o-------------
Les Détaillants de Tabac 

Mettent fin aux Coupu­
res de Prix

ILS U)VENT LE PLAN DE MAIN­
TIEN DES PRIX DE LT M PE­

RI AL TOBACCO
NE POURRA VOTER EN 

\ SSERMENTE Le plan de maintien des prix pro­
posé par 1'Imperial Tobacco Sales 
Company of Canada, Limited, et qui 
invitait le- distributeurs comme les 
détaillants à .signer l’engagement 
de ne pas recourir aux coupures de 
prix, a reçu l'approbation enthou­
siaste du commerce «T Von en juge 

les résolutions qu'ont publiées 
l'Association des Distributeurs de la 
Province de Québec et VAssocia­
tion de<

AV

* + *
On recourt aux offices d un gou­

vernement national 
épuisé tous les autres moyens î

Ce »’<*t pas la faute des cana­
diens, si dans certains pays d'Eu­
rope on a dfl avoir recours à des 
gouvernements nationaux parce que 
les différents partis n’offraient au­
cune garantie de sécurité.

11 n’en n'est pas de même au Ca­
nada !#«• parti conservateur a fait 
des promesses qu’il n'a pu remplir.. 
et pour cause.... et il n'a pas su 
comprendre la situation ! Qu'il pé­
risse .... selon qu'il est écrit...........

D'un autre côté, le parti libéral 
a déjà fait ses preuves et il ne sau­
rait y avoir de doute que l'accepta­
tion de sa politique de liberté du 
commerce ramènerait, non pas la 
grande prospérité, mai# au moins 
l’aisance

Avant de recourir aux moyens ex­
trêmes de former un gouvernement 
national qui. va sans dire, devrait 
avoir comme chef 1 lion. M Ben­
nett ! ! le peuple eanadit n m- doit à 
lui-même de faire confiance au par­
ti libéra! qui ne l'a jamais trompé 
dans ses attentes. Ce parti a tou­
jours eu en vue l’intérêt du peuple, 
et quand on a jugé à propos de le 
remplacer, e est parce que des indi­
vidus trouvant qu'il s’occupait trop 
de l’intérêt public et pas assez de 
leurs intérêts, unissaient leurs ef­
forts et leurs ressources pour arra­
cher au peuple un verdict ! Cha­
que fois, le peuple a eu à se repen­
tir du changement et c'est avec joie 
qu’il a vu revenir le parti libéral au 
pouvoir !

quand on ace n’wt pas juste !
Nul candidat un aspirant candi­

dat. dans une élection, ne 
veiller a la confection de la liste

prochaines

et

par 1er que les enfants sont aussi étour­
dis qu'irresponsables, et l'on ne sait 
jamais quand l'un deux #e précipite­
ra au devant d'un véhicule en mar­
che. Les

7 :peut
Le gouverneur de la Banque doit 

en être le principal fonctionnaire 
administratif, et. pour le compte du 
conseil «d'administration), il a la 
direction des affaires de la Banque, 
avec le pouvoir d'agir relativement 
à la conduite des opérations de la 
Banque dans toute# les affaires qui 
ne sont pas. par application de la 
présente loi on des statuts de la 
Banque, spécifiquement réservées.

P<,“r,!eU; a(™n,pli™"‘- a" «>»- (.igar & T..I,a.,o Journal e, signée 
se ! î (d administration) ou a une as- , , .

.raclonn.ln* P" " :
. . . , social ion des Distributeurs de .a
A,ns, 1, gouverneur aura tou. Qu.'.be, montre a quel

pouvoir pour gouverner et effect!- | . .. „1 point o commerce a accord, son a> 
vement gouverner. personnelle- „

men, ,a Manque, kn eon abeeuee. ^ ,,„e ,e„re:
, s- .e gouverneur-adjeln, qui eger- ' -, l lm­
, er. fone.lons k, .ver „ so.,- T„h.„.p Sale, Company a re­
gouverneur-adjoint sera constitue .
,o,M:e,eu,iye,a„anqn, ^-.Z.t^LZZZrlb:

n ou extrfme -mportauee que ce „ Prm,no Q„,bee Je
dernier «oit un Canadien-français........................................ ,,
nu . autrement Ml.'-menl Iran- pr. eeu, , omme ,e, A­

. , taire, reçu aucune plainte des dis­
, ,.............................. uer, de 1, po- %,,,,, que lm,

pu.a„on du Dommton. non ,eule- P„mp,ny a ar­
ment ne participera,, aucunement eWor,
à la conduite de la Banque du ( a- , . . , ...... ... en faveur du maintien de# prix .
na.la mal. Pourrai, même être tenu . , du sfcr#.
dans 1 Ignorance de la façon dont w!re.tr#(orier (i, VA„ocia,lon de,
1,1 'ra ' ' ________ Détaillant, de Tabac <le Montréal
_ _ une autre approbation de l'entente.
1. Hon. David ft I laquelle se lit ainsi :

“A une assemblée de l'Association 
de- Détaillants de Tabac de Mont­
réal. tenue au bureau de l'ox cutif. 
('h ambre tW. i>0. rue St-Jacques 
ouest, mardi, le 21 août. Von a adop­
té la résolution que voici :

“Que cet Exécutif se déclare par­
faitement satisfait des efforts que 
déploie l'impérial Tobacco Company 
en faveur des méthodes équitables 
de négoce et du maintien des prix 
sur Vile de Montréal",

A la suite de l'annonce de son 
plan par l'impérial Toha.t-o Sales 
Company of Canada. Limited, plus 
de de ses clients sur Vile de ^
Montréal ont immédiatement appo­
sé leur signature à l'entente Cette • 
prompte réponse indique que le 
commerce reconnaît le besoin d'n- j 
nité dans l'action en vue de faire 
cesser un mal dont la continuation 
aurait un effet préjudiciable sur 
tout le commerce de tabac, gros et 
détail.

servir auxqui devra 
élections de façon .1 ce que le nom

Détaillants de Tabac de
Tout en étant patron-Montréal.

née par l'impérial Tobacco Sales
Limited, l'en-

automobilisres doivent
donc être prudents pour ces petits 
dont la vie est si précieuse non seu­
lement pour leur famille mais aussi 
pour leur patrie.

de tous les électeurs y soit inscrit 
C'est une impossibilité î

Aux électeurs donc de voir eux Company of Canada, 
tente a pour but l'amélioration du 

en général et tend à éli-mêmes à ce que leur nom soit ins­
crit sur la list*' des voleurs et qu'ils 
n oublient pas ceci : Que M Ben­
nett le veuille ou nom. nous aurons 
des élections au fédéral et il est 
important que tous les canadiens di­
gne*. de ce nom. soient en mesure 
d exprimer leur opinion quand le 
temps sera venu !

Que chacun soit vigilant et pren­
ne connaissance des avis publics 
qui seront affichés sous peu, relati­
vement à la confection des listes 
électorale#

Ceux qui pourraient être dans le 
doute, n'auront qu'à se renseigner!

* * *
Kn créant une banque centrale, M 

Bennett en a fait la chose des ban­
quiers au lieu d'en faire la chose du
pays.

C'est une politique dangereuse 
que M Bennett suit là. car il donne 
à de# individus le contrôle absolu 
de tout l'or de la nation.

Une banque centrale peut être 
une nécessité nu pays, mai# pour 
donner son plein rendement et don­
ner satisfaction il faut de toute né­
cessité qu'elle «oit nationale. M. 
Bennett préfère une institution pri­
vée qui contrôlera exclusivement 
l'or, l'émission de la monnaie, le 
crédit et le pouvoir d'achat inter­
national de la monnaie canadienne.

M Bennett n'agit pas autrement 
qu'il a toujours agi ; il ne se soucie 
P a# des intérêts du peuple canadien, 
il se soucie seulement des intérêts 
d'une certaine classe ! Veei est une 
conséquence de >a dangereuse ma­
nie de la protection ; protection de 
ceux qui ont le moins besoin d'être 
protégés !

commerce 
miner les 
qui. dans le passé, ont résulté de la 
pratique d* s coupures de prix

Vue lettre adressée au Canadian

inconvénients t'Acheux ------- — — —

Pour “refranciser”
chez nous

Sous le titre 'Refrancisons”, le 
comité de refrancisation de Mont­
réal s-10. rue Cherrier. nous adresse 
le communiqué suivant :

U HCIIKZ :
Entrée libre 
Recouvrement 
Grands magasins Magasins départe­

mentaux
Chiens non admis 
Mua tiderie 

Dé- hare e int< rdite \*o dumping
D- fense de fumer 
Magasin de fruit- 
Autos usagés 
Jour de bargains 
Balance de lignes 
Votre choix

m TOT QVK Î
Admission gratis 
Collections

”I>a

Chiens exclus 
Blanchisserie

Ne fumes pas 
Fruiterie
Auto# d'occasion 
Jour de -nides 
Soldes
A choisir ou au 

choix
Au service de- 

touriste- 
Nouveaub -

Accommodât ion- 
pour touriste- 

Marchandises 
sèches

Magasin# d'occasion Magasins de se­
conde main

Ne fou.cz pa« le Keep off the grass

les Orphelins

I, honorable M David a été heu­
reusement inspiré dans son projet de 
placer les orphelins sur des fermes, 
où ils pourront apprendre des no­
tion.- agricoles et devenir pi is tard 
de# fermiers C’est un fait reconnu 
qu'il y a trop de gens dans les villes 
et pas assez à la campagne, surtout 
dans une province agricole comme 
Québec et un pays nouveau comme 
le Canada.

Pour remettre les choses dans 
leur juste milieu il faut empêcher 
l'exode de- campagnards, et le re­
tour à la terre doit être encouragé. 
Le retour à la terre e#t rendu diffi­
cile par le fait que les hommes et 
les femmes élevés en ville ne sont 
pas en général faits pour la campa­
gne.

PIC gazon
Salle à manger 
Consigne 
Poste d'essence

s>
Salle à dîner 
Parcel office 
Station de gazo- 

îine

LA BANQUE CENTRALE
M Graham Ford Tower-, gérant- 

général-adjoint de la banque Roya­
le du Canada, est nommé gouver­
neur de la banque centrale. Ainsi 
a prévalu l'avis de sir John Aird 
qui. lorsque le premier ministre 
avait déclaré qu'il n'v avait pas de 
Canadien apte à remplir les fonc­
tions de gouverneur de la nouvelle 
institution financière, avait affirmé 
que ”M Bennett; en pourrait aisé­
ment trouver un s’il le désirait ré­
ellement" Le premier ministre 
était sa n# doute de bonne foi lors­
qu'il avait exprimé cette opinion 
la Chambre, et il en fournit la preu­
ve en s•* ravisant après avoir été 
mieux informé. Il n’est pas dou­
teux que l'opinion publique sera plus 
rassurée de voir un Canadien à la 
tête de cette institution qui doit 
jouer un rôle si important dans le 
jeu des finances canadienne- et y 
exercer une si formidable influence 
Quoiqu'il ne soif Agé que de >7 ans.

Ca mionnage 
Articles pour hom Mercerie 

mes 
Epi ceric

Jobbing exprès-

Grocery
------------ o-o-o------------

LE CANADA-FRANÇAIS
L.-OMKR VERRIER

» * *
1, bon M l*ipointe commentant 

les insinuations que font certain# 
journaux au sujet d'un gouverne­
ment national déclarait "Le peuple 
canadien après les prochaines élec­
tions. aura un gouvernement natio­
nal et ce sera le gouvernement di­
rigé par Vhon Mackenzie King ap­
puyé par les libéraux "

Du train où les choses vont, 
• d’ici à deux ans. Il ne restera plus 
un seul conservateur dans la dépu­
tation, seuls, quelques C. C. F. par­
viendront à échapper A la débâ­
cle ! . . . où prendrait ou alors de., 
nationalisants ? ?

Tel. UKt lMreetenr

- INDEX -

1 Editoriaux 
Nouvelles du Sport 

4 et 5 Dans nos campagne- 
K et 7 Pour no# Cultivateurs, 
s et ü Nouvelles de Saint-Jean, 

h) et 11 Page du Foyer 
12 Non veil esc d'Iberville 
l.t Nouvelles de Saint-Je*in.

14 Activités religieuses, 
là Notre Feuilleton, 
hî Variété- et Annonces 

classifiées.

Mai.- si le retour à la terre s'ef- 
t'octue dès le jeune âge. cette diffi­
culté est surmontée, parce que Ven­
tant est encore susceptible de s'a­
dapter à son nouveau milieu

Trop souvent, les parents élevés 
à la ville ne sont pas disposés A en­
courager leurs entants à embrasser 
dv- carrières agricoles el les en 
ta ut s eux même.- plus susceptibles

-0-0-0----- --- —
M. Geo. A. Savoy et

les Ecoliers
M George X Savoy, pré-ident de 

la Ligue de S. eu rit é de la Province 
de Quebec, a fait appel à la coopé
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NOUVELLES SPORTIVES
Par OMKR-K. GAUTHIER

St-Pat fini encore en tête
Pour une autre année l'équipe St- 

Pat finit la saison en première po­
sition. mais cette année cette posi­
tion lui est disputée par le Boura.s- 
»a qui est ^ur un pied d égalité avec 
eux pour eette saison.

Vendredi dernier le S -Pat .-'assu­
rait. en plus de prendre part au d - 
tail qu'ils étaient certains aprè> :.i 
défaite du Cardinal, eette première 
position qu'il- ont toujours occu­
pée à la fin de la saison depuis 
plusieurs années que ce", • quipv 
prend part à la Ligue de Balle Mol­
le de la Cité de Saint -Jean, en bat­
tant le Bouta —a. pour la -, on-.ii RaitlCS 
fois dans la même semaine, par h 
score de 4 à 2

Us partie fut très intéressante

Le dernier poln de lu partie fut 
comp:. par Pou: : quand ce dernier 
frappa un deux but se rendit au 
troisième sur un sacrifice de Cer- 
\ais et croisa K- marbre sur 1< coup 
"impie de Trahan.

Bien que jouant -ans les -evvie es 
«if Sajt.ila e" Churchward b St- Pat 

■ «

trop rapide* pour cette équipe qui 
a t • ■ ha hit liée durant toute la sai­
son à des lancers plutôt lents Au 
< h amp leur jeu a été presque par­
ta:: a exception de deux erreur* 
qui ne furent pa* trop coûteuses 

St - Pat frappa 7 coups sûrs con­
tre 2 du liourassa. t’amaraire, 
Mombhau et Langlois frappèrent 

■ ha.uu un coup sûr et Trahan et 
rem- r chacun deux

Bon ras sa vit ses coups sûrs divi­
sés entre Davignon. \ Choquette, 

*'A "t:t S" Louis •' ti Choquette, 
o-o-o

kSiIci les Valeurs 
Incomparables

i

fy
« a gagne:- et il a joui un. tvè* 

bell partie méritant sans aucune 
i> itssioti la vi. roire qu'ils on: 
portée vendredi.

e *âONl rlOOMOMR

20cRINSO, gros paquet.L‘ Bon va s sa joua une boni:» par­
tir mais les balles de Cyr

LUX, savon de toilette le 5cBourassa bat St -Ba: !* a GU) juil) ; 
S- l’a: bat Hou vas-a ■'» a 4 <> août I i

* morceaujouées entre ces ; 
deux Equipes cette AMMONIA HANDY, le pqt. .5csaison Partie nulle ,i, à 2 ( 1" août )

S;-l'a! liât Boura*su 17 a 2 i 3 sept) : 
et a part de deux erreurs du Hou- H. ira" sa ba: S--Pu: 6 a U*.'» mai) St-Pat lia: Boura"*a 4 a 17 sept» 
ra*ssa le jeu fût parfait et les lan- | Partie nulle d. J à ;! t" juin »

: Boura-*.t a t > 20 Macaroni ou Spaghetti^ Ibs. .19cVotmm on peut voir par , et te liste 
1' Uiiura»a .1 défait le St-Pat foiste tirs furent solides.

Cvr surtout a joue encore mieux 
que d'habitude; il --tait des plu* ef- ; 1 
feciif et les frappeurs du Bonra*.*a î
ne pouvaient trouver un moyen de B u as*a d, .ai: S l'a: 2 a 1 
le prendre à défaut et ce fut que 
: luatn ps sûrs qui • 8».-Pat 4
frappé pendant lt * sept man lie- qui 
la partie dura Le- balles qu'il lan­
ça avaient une rapidité surprenante 
et il réussit a retirer sept hommes 
ati bâton, y-inclu* Hébert, deux Mis. j 
et Dax .kiuoii. reconnu comme le j 
frappeur le plu* difficile a retirer 
de la Ligue Reid pi: lança.- pou: 
le Bouras*a joua une assez honn, 
partie mai* . omme cet homme - 
chauffe u*m z facilement il fut vi - 
Mm de son tempérament et ne 
contrôla pa* la balle comme il a 
l'habitude de le faire bien qu'avec 
le St-Paî en forme comme il- • a • :.• 
vendredi la que*t on est certaine­
ment problématique *i le lan«« ur 
avait réussi a faire mieux ju* . a 
fait aurait-il conservé *on sang­
froid.

SM'a- 111 * i a.

juin) tî ils ont v' défait par ces derniers 
1 fois ; seulement toutes les partie* 

(4 juillet) gàgnév* par le Bourassa sont par 
une p,-! i’v marge : a ml is que. le St- 

<!• juillet i Pat en a une de lü points de diffv-

Corn Flakes, Kellogg,
Quaker-Sugar Crisp, le pqt. ,7c

KETCHUP HEINZ, grosse bouteille. .1 7C

SOUPE HEINZ, 2 boîtes 
FEVES “Wax Polo” 3 btes. .25c

' •ura^sa d- fa S:-Pal à à U

MDYFNNKS DUS DIFFERENTS JOCECRS POl R LES PARTIES 
J OPE ES ENTRE CES DEC X EQCIPKS :

PUMIIN JOI US PVR M - P\ I t ON I III ROI K WM
Mm EN NE l’OCR 

SAISON

23c•f
•IL.-! L,:: ur)t V

Alt VS. PC
2g:
214
:»16

Trahan PhiL 
S
Pou; r* (Liston 
L. :• g - - là’ .fl 1,1 
Cyr A! ido 
Churchward Bill 
Camara in Jean 
Muni b lean Eddie 
Fortin Roland 
U rvaL JuA < 
Gaadvtt: Roger 
Mercier 
A hv: e F. R

114. 21*0
24",

392 
3 fid 
302 
2 Si» 
273 
221

“Shortbread
Fingers'' la lb. 27cBiscuits Christie4

U 14
37 i4 432

v < >oi m,3 4' 233>
2f. I Ti­ll* 2 rurn.X |n\A. I»tr 1 II
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Le S* - Pat comm-nça de bonne : 

heure à compter et dè« la pn mi* : 
man, lie Vamaraire ^rprit ’ Ihm- 
rassa < n frappant un petit roulan* 
lui permettant de *e rendre au p. -

PARTIES JUCHES PAR BOCKASSA CONTRE S-PATS
r • ■ > l.fll; -, !’ )

Ai; CS PC lieHZ..................................
I ! ; i ht e . Ole

TME SPECIAL PLEN M. noir la II.. I!ir. vert la IL. \:W
riche et plein, la lh .

4 A I E s 0 4 1.4 44 k «loi! \ et llioel jell X, la lh .
4 'A I K IIOKA IL vigoureux et vineux, la II*. .

: a. » fl • * *
gros • ».

4 .316m .• r à Camara :
de compter lor* m Al frappa ur. coup 
simple
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point. lorsq :*■ S;-L oiis 
marbre sur un "pass-ball Dans !a 
même manche Moreau q i: aval- • i 
un hut sur balle compta lorsque 3c- 
joiKurs du St-Pat e--ayai*'n; de re­
tirer Choquette qui courait entre le 
premier et le deuxième but 

Avec le score égal le St-Pat 
vint à l'a troisième mai he avv- un 
point par Momblvau qui >ompta sur 
une balle frappée par Langlois qui 
fut sauf au premier mai- la bal!, fut 
mai lanc'e par Choquette.
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Nouvelles du Sport
/ç9^1

JAPON55

Ostiguy-Martm Elimine
Cardinal du Détail

<’<* «Mail est !e suj«-t <l< <i!scti#i-
*l<>» <‘t <l«'Jà un grand nomhn d<- 
parls out At A of fort parla
«in** St - l'a t prendra trois parfit- <!<• 
suite ont '-I- offert < «Mercredi dernier !<• <'ar<iina 1 s'v-t 

vu éliminer du détail ijuaud !«• Or- 
tlguy-Martin les a défait par 1< 
re de 11 à -> dans une partie qui a été 
à l'avantage de- vaimju»-urs «lu com­
mencement à la fin.

oui d» m^iiire 
mAtne

nombre de supportent-- que le Bon 
ra>-;i .i ceux que celte équipe ;i ont 
des plus ardent

■Non pouvons non attend! • 
lutte de- plus serr <- eutre c< 
équipes qui ont 
;• clin. jié> <1 tii ani toute la a .-ou bien 
que ie Bon a -a rén

que cette équipé n'a pa- b-
SCO-

Un régal pour
les buveurs de Thé Vert

a un** 
deuxCe n’vttt qu'à !a quairlètm man­

che que le Cardinal vint d bout de 
frapper un coup sûr car Roy qui 
lançait pour le Oatlxiiy Martin avait 
un tel contrôle sur sa balle que les 
Cardinaux ne pouvaient frapper de 
coups sûr-

I**s cinq points que le- Cardinaux 
comptèrent furent tous 
dans la môme manche <-t à par <•< • 
te manche qui tir i b ur a va ut a v

été des iiad versa ire s
Il '■

à gag tier 
jilii- de parties, entr'cux que le St- La récolte de la nouvelle Saison est arrivée du Japon. La 

première cueillaison des plantations du Japon est incom­

parablement riche en saveur et possède un arôme délicieux.

l'.tr
-----0-0-0

cri I Honneur de 
Mire F al no Monette Sa­

medi Soir

Banquet
coin p t As

Ils ne purent rivaliser avec un club 
qui. bien qu'un d«v dei nivi - <!«• la 
Ligue, a* a il <! ' «-rmiie

e t SALADA
tt>éovJAPOÎf>

Comim marque d’app*' lation pour j 
le bonu travail de M Kablo Mon* t-

Demandez à votre 

épicier un paquet de 

Thé du Japon

"SALADA"

(étiquette verte)

• v(Nl
le gagner 

encore une partie, leur dernière de 
la sa -«ni

te Président <i i t'omit• de Tennis 
au t '.uh Nautique le membres de 
ce Club ont d'cid- dOrganiser un 
banquet i l'Hôtel La H,viera pour 
samedi -oir prochain.

Durant 1 '••!•• l’abio n'a 
dépenser» afin que le 
tennis du Club aient
accomodation p
organ is- des tournoi-

J *Wilton fut très effectif au bà on 
faisant compter pas moins <le qua­
tre points sur -c i oup- -ûr 
dans la boite 
a été de- plus effectif* et aidé de
1 i Hé rati!' -on :......v< . q . r • .
vif et ne donne pa- grand eliant e 
aux coureurs - ur b but < 'tic bat 
terie était trop forte pour b- Cards 
nal qui s'est vu perdre la partie
n ■ ■ d •
au détail.

!

Roy
pour les vainqueurs

< e
690F

joueurs de 
la meilleure 

• «--il*!»* en plus, il a
3<^C^CZ>OCZXZX^XCX^CXZXOCX=:

;• MM M« 
Conrad Cam a rain 
---------—o-o-o--------

IP m- L'an demi* r le.- trois <1 :ff**r«• ut« s 
ouaienr dans cette salle I

être obtenu- 

qui ont eu un j dry , •
Au 2 s juin I* exportation.- de l'an- 

i. • «!• boeufs canadiens sur la 
(Jrandc-Bretagm s'élevaient à 23.667 
« tuitro 22. 0b pendant la période 
correspondante de l'année dernière.

il 4 ties

I comprenaient plus <le 12à membres

' i a
| parties.

Comme nous r; avons au une autre 
salie ou ci -port peut s- pratiquer 
il est «î • sp« rer que nos on. itoyen,- 

! voudront bien voir t rém dier à < 

objection en faisant l organisa­
tion m'ci -sait e pour qui- S , ut-J* 
ait connue les autres villes un gym­
nase.

QUI
-u cès san- prie d« 
les iP niarches né< e-sain - afi . de I 
donner au pub 1 i de Saint J, an .'< - 
ea ion de voir le- meilb tir- jou* urs 
et }ourus( de te

et il a fait

Le Ballon Panierau

Défunt
D *r

que ih 
>• président du ('omit 
-|ti» !.i Sa'.P

•è . nrmai unis 
décidé par 
du Main 'n

sera pa> a l'avenir | . 
ou- » pour quoi que ce .-oit et par 

aucun .-port ne peut 
fait dan- cette salle.
•v cette

-port qw. Sa IV Jean ommeiiqa. ai 
aimer et donnait a notre jeunes-e 
d'abord, et au public en générai 
l'o cas ion <lc passer le- -oirées tris- | 
te> de l'automne et du printemps | 

quand aucun autre - port ne se pra­
tiquait

I 00 U V*r
it ,'t-a voi—------ • #-#---------- -

Le Détail pour le Champion- m
!,re­

nt* «ourt-, Ii s'vsi même fait • <>.n- 
lissaire pour les différents m- in- 

qui avaient besoin <l'artici 
onnis et -an jamai- faire en 

trevoir les trouble- que 
ca- tonnait.

Donc sanvdi soir il y aura 
banquet en -on honneur « • i’ ♦ 
espérer qu'un nombre encor plus 

« elui qui s'est <!• j.t p ,r- 
t* acqu*'reur «1* billets 
occasion voudront bien 
pour faire 
quel!' mér it-

a i\\
LE CANADA-FRANÇAIS

nat nma>K LIBERAL 
M IH STRICT 1VIBEKVILLE 

L. O. PERRIER
I tirecteur-Propriétaire

XBONNEMENT :

<!*
von-vqueut

deux détaillant.- -tir un
pied <i éga ; il"t- i « -Et'
< <• <!• tail nous avo::.- <1 ju « ti 11 ri •* di­
res partie- r< nicelle «| i: «levait

\ \ ' • <)«;-

Et > ionAv v «I O-O-O-
1

' iE.V. .« J

« ’ail a da 
Etats-Unis, $2.00 "

' ' *i S’ Je.ii $2 00 par année 
Payable d'avance

) sl Hue Hiehelieti
MINT-JE VN. V. Q.

$1 bO par année
se Jouer dimanelu <1* rnier.

Comme la saison est z a van- li:' INSON
< At* ot que ( vs parti* - de détail se
Jouiront que pendant h jour pour 
permet! : .!. ma. : b i • ma:; h- -
réglementa « - .t t■ pr -que «h 
dé de Jouer deux partie- dimanche 
prochain. Vue dans 1 avant-midi et 
l’autre dans i après-m di 1! a - t*' 
fait mention de jouer une parti- au 
Collège et Vautr- .1 la Common 
wealth ma - connut b terra/: du 
Collège n a pa- été of:« r’ pour ia 
bon ne va -<m qu i t, i pa - •!••
mand*' rien de d* is:: a te sujet n« 
peut être an non. a mais nous croy­
ons qu une partit au Collège serait 
aussi bien appréciée -le- prêtres du 
Collège et de !• ur èv- - qui du 
public qui aim- toujours à 
ter aux partit - joli e- au Collègt

La partie de lap: • --m >h jou-- 
ra probabl* ment vi rs le. cinq lieu 
res. on attendra -|u- la cérémonie 
au Cimetièr* soit terminée avant de
< ommeiK o "te part .•

dispar soient Li- -'
(misant usa» 1wml Tel. ion

("•:<■ t **• r ( * :
1 )•“- h !. t*f

île « es< «
•.eu vent

UK mi ee
f Jt It PECPtTTf\ 
MDUPArtDJt! 

me puis vous 
I ACCOR Dec CA 
avec te loyee 
tout VOUS RftYfZ!*

CHUT' LE PROPRIÉTAIRE: EST 
AU SÛLOIT, LOUIS - TACHE OC 
lui PARLER oenTinenT - il 
.mut qu'il nousfAsse un 

rncnAce daims 
XX centPièce

//- f v\ Dt DEVAnT
*!

ECOUTEZ un PEU, 
vous" - nous
HABITOnS CETTE

i maison depuis
i 10 Ans_______________

'CDAnDS DIEUX1 
LES VOILÀ OUI 

DISCUTtHT 
V DÉJÀ! >

TRÈS Bitn-- 
JEVAIS LUI 

PABlEQ. '
a • si tic.,<

m.

l
ETC

!t

m i/Sb
K •>

' -<v,
>

«%»
/■

. I:
' h V,ARRÊTEZ-VOUS

en tente CONFIANCE
—

mm k'

tà 7
.•

'
: V./Pot7fc -'A

PLUS TAPDi r nADIfc .TU QS > 
leu un TRAIT oe 
cerne en secvonT 

conTenre.louis- 1 ainsi delà Biece
Je VAIS ALLER 

TOUT DE SUITE 
CHOISIR Le

papier - 
V TenTuRfc'

f je vous oenonce /
PAROOn n LATOUR,
jûi pense Que vous
AIMERIEZ PtUT-êTDt
un verre de Biece
HiCiV OLD STOCK

- il FAIT 51 .1 -iç*,
V chaud ctsoiR'] </ Is#

?• Tf

mais oui prenez
QUELQUE: CHOSE 
m. LATOUR

LOUIS —_
noBTienoPO/ .y, ' m»'
ci en Dt 
cent l -

FACOM - 
je vais 
essAvtc 

un peu OC//
DIPLOMATIE:/

i)ue je suisÿ

69 .,)/ ir OLD STOCK 
-£i-" sons COLL 

PtRL LATOUR C'AURAIT 
! JAMAIS COTISENT!
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U's époux avaient pour témoin, 
leur père respectif.

Ut mariée portait une robe vu ve­
lours chiffon rouge vin; son hou-

Mm» ldo la U al hé et Mlle Des 
neige Ha: hé passent quelques jours 
à St-Jean, the* M Km lie Therriault.

Mme I Norm a ml in de Man 
vhester N M est actuellement vhe* 
sa soeur. Mine Delphine Roy.

Dimanche, M. et Mme I* 
t hit ti de Sabrvvois. Mme Moïse (lo­
ti in. Mlle (le rt rude (lodin tie Saint - 
Jean. M et Mme Denis Mc Dermot h 
et leur fillette, Marguerite de St- 
Alexand re. visitaient 
Mathieu.

Clarenceville
Nouvelles de la Campagne Dimanche dernier avait lieu 1 ou­

verture des Qunrante-Ilettres ; 
se faisaient un devoir de suivre les

tous
quet se composait de Dis blanc et 

Après la cérémonie lesde Muguet 
invités se rendirent à la demeure de 
la mariée ou le vin fut servi 
jeunes époux partirent ensuite pour 

à Québec et Ste-Anne de

.■•aient récemment » Fairfield, NT., 
en visite chez leur nièce, Mme I#>uiFSaint-Biaise pieux exercices

Nos jeunes élèves tie diverses 
d'éducation viennent de

Ma-
De.sCameronl'oi- 

Von re- 
Vvxantire

maistuis
quitter leur foyer pour aller puiser 
la science et lNduiat ion qui les pré-

Kii visite chez Mme Modeste 
dimanche dernier :

et Mme

M Raoul Belette est actuelle-
rier ment en voyage d'affaires à Saint- voyage 

Heauprt
A leur retour Ils habiteront Rieh-

marquait M
Amyot. Mme laurier Morin >v< 
faut s Hélène et Liliane de Detroit 
Michigan. MM Hector D.'.ami Mar- 

Roland Thibodeau de

Hyacinthe, on il séjournera quelques 
jours.

pareront à leur avenir.
Notre couvent a aussi ouvert ses 

portes mardi. A nos dévoilées re­
ligieuses et i lèves nous leur offrons 
nos meilleurs voeux de succès pour 
la nouvelle année scolaire

OM­
NI Philippe

Nous leur souhaitons houford
heur et prospérité.

Fiaient ces jours derniers de 
passage chez Mme Alfred Be-set te, 
de Versailles : MM et Mmes K Pol­
lings de Hartford. Conn; Kug. Dai­
gna u!t «•: leur fils de Woonsocket; le 
notaire et Mme Arsène Bessette et 
leurs brin•> de Montrée liez M Sa­
muel Be<sette: M «•' Mm, N a p H u il 
lotte de Fui ford, chez M Albert Tar­
te. M et Mme F Choquette et leur 
!.:s Marcellin, de St-Jean; chez M 
Florida Ui’.anne. M et Mme P Abel 
XrtV de SM'ésairc; dans la famil- 
.. Dvxtraz, M « ' Mme Kpbrem Dex- 
' r.tzv et Purs enfants de Providen-

---0-0*0 " --
vel Dé land 
St-Jean. M et Mme Jean C. allouas, 
leur fils Jean-C.iP.es de Napierville. 
M • ■ Mim F- opold F

MM et Mmes Raoul Surpre­
nant Romuald (iaudreac. de Montré­
al. Fini le (laudrvau. U'o G a udrean 
de St-Hyaeinfhe, et J. Rémi Hard de 
La, elle ; MM et Mmes Xiste lathon 
t. de North Stanbridgc. et Fred l.a- 
fleur de Fnosburg Fall, étaient 
passage a Notre-Dame où ils assis 
; ère ut au mariage Choinièr** et Gau

Saint-Jacques le Mineur
Ces jours derniers Mlles Solatv- 

ge et Kveîvn Umgtiti. Mme Ray­
mond IxHigtin. leur belle-soeur ain­
si que Mlle Mariette Brosst au ont 
vis t la capitale de notre pays

M Absaloti Brosseau et sa fil­
Ma U ' ■ d< Lapra • ont • 

une fin de semaine dans notre pa­
ru <<e. le s hdt e< de M lient : lx)ltg- 
t in.

Ces jours derniers M et Mme 
Paul Létouriieati leur ills. Lionel et

Marie Dai-
fllle Pauline

Mme Désureau. Milee Lucille. 
Madeleine. Irène, Désureau. M Hol­
land Désureau d'Iberville, chez M 
Hormisdas Boudreau, dimanche der­
nier.

Pur fille. Anna. Mlle 
gneault visitèrent leurs parents et
amis de Valcourt « t de . Fnfant-Jé-
sus

Mlles Rita Torrume et Jeanine 
Smith d, Montréal étaient en pronu 
nadv (liez M James Torrance 
manche demie:

Mme L a Bi>aiHon, M et Mme 
\lfred I :ud« au et leur fillette Ru: h. 

de St Jean. M et Mm, Léonard Dus 
-ault de Montréal rendaient vi-ite 
a M \,l-'lar<l Létourneau lund der­
nier.

dreau—o-o-o—

Lacadie
M ,-t Mme Pliilias Breuult de 

Marie ville -t aient en visite chez M 
J,» Granger, dimanche dernier.

Kn visit t chez M et Mme Louis 
Béli-lc ces jours derniers MM Ana 
tôle Hr nest Bouchard Mlle Odile 
Bon, hard Mmt Orner Cloutier tous 
de St-Valentin ; Mmes 11 Mène Sé- 
gu n. et Charles Garreau de Rou- 

Polnt X Y.

di-
Xo- étudia n: > , : •tudiant,-

nous ont quittes pour continuer 
leurs - udes M Gaston Dupuis 
pour VVniversit» de Montréal; MM 
Roger et 0 lle> Perrier. Antoine K 
milia rd. Xurèl»- Bisaillun. Gabriel 
Dupuis. R» jean Legrand pour le 
Collège S: Jean; Mlles Andréa et 
L'ona Legrand pour 1 Feule mena ! 
gère ,1e Mont r ai. lt je.unie Legrand 
pour 1, Couvent de Na pier vil le 
Ida Bisaillon pour le Couvent de St - 
Jean. M Xntoinette D-rotin- pour 
l'Kco'.t Normale de St-Jérome

Vendredi. :e 14 courant nous au- 
notre fête annuelle dite ‘du 

Si la température est fa­

ce
rons la - Un • m - • Kv<•> du Pvn- 

hionnat d’Iberville on: appris avec 
doua ur la mor: soudaine de la dis-

R ' Mi ■ St
Honoré de Cantorb ry. dont les 
minentvs qualité- en faisaient une

Calvaire ’
vorable la grand mease sera célé­
brée en plein air. si non. elle s« chan­
tera dam 1 églist 
remonte coïncidera avec l'ouverture 
de la visite canonique du Tiers-Or-

Cette pieuse cé-
— , --(>-0-0 -... — ♦—

Notre-Dame de Stanbridge
ses

o-o-ofemme supérieure.
Qu'il nou- soit permis, a nous le* 

Anciennes
d’Iberville de nous associer aux 
Mères t " aux élèves actuelles, pour 

r . ette mort prématurée, et

terminer dimanchedre devant se 
prochain. Le révérend Père G on­

de l'ordre de- Franciscaine
NE POUVAIT COUDRE 

UN BOUTON.
Mlle

L«-s lui)' railles d Mlle Luciîe 
De-ranleau fille de M et Mme Ad 
Des ran lean ont eu lieu mardi le t 
septembre. Kl le est décédée après 
une maladie de 1 •*» jour- munie de j 

lv> >a, renient> de notre sainte 
religion Ix» service fut chanté par 

(tiré Char bon n «a u. !#e deuil 
on luit par son frère Henri- 

Gilles. son pèr» et -a mère M et 
chez M Lan- Mm- Xdh mar D,sranl» au; deux 

petites -o».*ur> Antoinette . t Mad< 
le!ne la - porteurs étaient 
Jeat.-Jai qu - IVsranleau. Joseph 
11 bert. Jean Marchessault Marcel 
La mou:, ix et Bernard I^amoureux 

Portaient les rubans : -es 4 cou­
- iu - Mlles Lauret te Desranleau. 

(|ui P»roui 1, 'I ^larmier!!*
. : Mm. Jacques Denier.- de Montré H ■ »er* et .1 o queline !-amourcux. 

hez sa mère. Mme Jos Denier- ; La quête fut faite par M Mare
Des ra ni «a u •' Mil* Jacqueline 
Brouille' : • G ra rd Mar* lies-tu lt et 
Lauret te Desranleau

Pue foule considerable a - - i s t ait 
au -ervice de la regret'»'*» d-funte 
entr autre.- : MM < • Mmes Lucien
Lamom eu x M-dard I «amoureux. 
Henryvil Km il, Brouillet te de 
Fa ni h am M Raoul Marchessault de

za.ee.
en sera le dévoué prédicateur 
est à esp-ret que les paroissien.- se 
feront mV nombreux r, 1 <> va-ion de

II

- Etaient de passage dans notre 
,i .ilir- jour- derniers M Benoit-i post r -ur la tombe de cette Reli­

gieuse regrettée, avec nos larmes, le
Scs mains étaient paralysées 

par le rhumatisme
K lie pensait même un temps per­

dre 1 usaiiv de t-a main droite Mais 
une merveille s'opéra. grAve aux 
Sels K rus, lien, et ♦•11»' redevint 
mieux

•‘J’étais vraiment mal", • rit elle 
"De fait, je ne pouvais plus vaquer 
aux travaux du ménage, tellement

elle- -ont, es pieuses cérémonies ; 
une source précieuses de grû -e- de Lon-* ;n d.- Montréal, hez on père. 

■ -x »ou?ei • ému M Henri Longt n Mon J<
Vue ancienne qui se

tou-

toutes sortes
mer- ,1c Montréal Mlle Thé ré-' M 
Faille et A Faille de !>aprairie. chez ait

— X • . • 584 ompt
gueil cette semaine, deux départs 

les Missions lointaines, dans

-ouVit
M J H Tétrau'.* vietr do mou- .Vlnif Sot, i Pin-oniii au*.'. M Julien
près q . de i v . « Mi

die. et muni des con-niants -eeours

pour
la personne du Révérend Père Roy.

Dagenais. rent D- tome M et Mme Ollier Roy 
,ie S1 - Biaise, « liez M Joseph Perrier.

Domininaue Beaudin de Mont* 
r al. chez son père. M K va ris te 
Beaudin. Mlle Ernestine Legrand de 
Mon; r- al. chez son péri-, M Ernes* 
Legrand Mll< A M • d< M

■ lu z M. Dos it lié,- Deneault. M

pour Alger et de Mlle 
pour les missions de- RR SS Blan- ! de notre sainte religion. Ce vénéra­

ble vieillard laisse -on fils unique ^ 
dt nombreux parents.
-Ce- jour- derniers. M et Mme 

Lucien Quint in recevaient à -ouper 
M e: Mme Klphège Ledu . M Jao- 
*1 u, - Mlle- Noël a et Mario-Thérèse a, 
L lu . de Pawutket; MM et Mm, -

MM
j'avais de rhumatisme dan- les lira - 
«a le- mains Je ne pou va i- dor­
mir la nuit et je craignis même de 
perdre '. usage de la main droite J 
ne pouvais rien tenir dans celte 
main et ne pouvais nom- pa ton­
dre un bouton Mon liras était 
comme mort On me conseilla de 
faire l'c-sai de K rus, heu. et. * u 
moins de trois semaines, il .-'était 
opéré un grand changement J ai 
continué le régime • •. maintenant, 
je dors bien. grâce au soulagement 
,: ;n m a pro* uré K rus. heu i Mme 
J H

ch es d Afrique.
— Plusieurs de nos jeunet* gens et 

jeune- filles non- ont aussi quittés 
pour poursuivre leurs études soi; 
au collège de St-Jean. Saint-V-'-a r* 
et au couvent de Napierviiie et 
Saint-Jérôme.

A tous n»-»- voeux de santé et - a, - Philia.s Qnir.- • Samuel Bessette. a,
Virien Gauîin; MM Armand René j Mme j -Baptiste LanctAt et M Al- 

• George- De x; raze de Saint - J* ancès
h. rt Chartrand de Montréal chez 
M Jacques Té;reault. M Auguste 
Lé veillée de Montréal chez M Kr- 
n- s* Réenu-r. M • ' Mtr. Pierre G a 

<»n d< I«aprairie (liez M Arcade 
Bisaiîlon.

-------------o-o-o----------- -
Mont Saint-Grégoire \I » • Mme Xapol ‘Or Gu il lot te. M 

Jean-Paul Gu il lotte, de Fui ford
in g rédl< nt« 

dans le- Sel- K ru «h en ont la pr «»- 
pr i'té de dissoudre les cristaux .l'a 
eide urique qui causent le* douleurs 
rhumatismales
ents favorisent l'éliminât on

an a 1 naturel, de ces cristaux dla-

Deux -1« contenu.-
Pike-RîverL*4 5 courant, avaient lim le- fu- 

Xazaire Massé. 
Décrochés, dé

dé après une longue maladie à 
l'âge de 82 ans. chez son fils. Phi- 
lias. où il demeurai* depuis quelques

de M 
Kxina

Dérailles
veuf de Mlle Claire-Irène Ma i vhessault, 

nous quittera encore ce*te année 
pour ont inner se* 'ttides au cou­
vent de la Pré- ntatlon de Marie de 
St-Alexandre.

M et Mme Jean-Marie Poirb-r 
dans la localité, diman lie dernier.

— C’est avec regret que nous ap­
prenons que M et Mme Adrien Ar-

ont i al- M •' v '
. SU ........ I «t 8ln on, de

L'ouvert ... laeeea . eu IM « M " « "u"
lundi dernier; non- *o.ihal- rnon. hei M et Mme Josaphat Du- !oh

tons beaucoup de euviès aux élèves '*** ( ^ 1 *uz Tlvophi.»
et mMitutri,....... la,,- leurs élude, Amoureux. Mlle Holland. Robidou*

MM Cbarlea Deer.nlean Jean d< 1 no1* chM ="' " v
Boy - • Raymond To ig noue quit- De,ld Robldoux 
teront cette semaine pour ontinuei ^ ' Mn,e ond i- ail on.

. Séminalr, de St-Hyæ Aathime B “ d« 1 ohoe' N v 
, Non eu, ibaito man >“ v 8erthèl*œl B ' V1 Nl 

,-oup de MP ès M™e- Bruno Pralrit' Alh"rt Pra‘-
v et V:,. K gèn Roy et leur M PM1........  Prelrl< M-;~ 11

n..* M. Oscar «' Théré,e Prelr,e' Mlle ..........  "
de Wlnoosk

t-J, a w M • " •' M ' • Mm' {°
m e de, ■ ■ Mlle» Z nald, lt„- »0< «...... de Montréal, chef M M­

... oeorgetl COU M. Léi...........................'i:;' **IU 1 ' Beeud'n
Côté M Léopold Olrard Mlle Allier- de Mon,r''ii!- 'h,z M Alm" Bp'"'dln 
U Olrard. M et Mme Lucien Mar eon père M Léopold et Mlle Fernan- 
( h-s-aulr. dp Aubry de St-Rémi, chez Mme Mé-

dér$<
Vv« .lo.sepli ('houinard de Adam. 
Mi--. , liez. M <)n,-«iphore Dumou- 
hel. \1 e* Mme Am (P Lussier et 

leur famille et M Agnus Lussier de 
Montréal, chez MM Wilfrid Lussier

D'autres incn'dl- ■ --O-O-O--------
Sherrington

x '.’<»« - i o 11 <!»• ".a fête
..n a remar ; u •" dimanche dernier 
nombres de visiteurs entr’autres :

par
di travail Montr-al. M M Henri et Arcade Des- 

ra no au. Mme P h I«ord de St- Hya- 
! e in t lie MM Philippe Ia,r<l (le St- 1 

H va* nzh* Gérard «•' Jean Mardi» - 
sa u 1 ? de Montréal. Bernard Ma r* e 

France- 1 «amoureux Man J» an. 
Jacques « • Charles-Emile et Robert 
De-ran le au et plusieurs autres 

Nos - m ère- condoléance- a la 
famille <i éprouvée

I« é»o’.v du village a ouvert ses j 
porte - lundi le % septembre Cette j 
école qui - tait dirigée par des ins- j 
titutrices est maintenant entre les i 
main- de- Soeurs S- Jos. ph de S*
H va» ntli* Sr St-Alfred en est la 
direct rice

("••st avec joie que nous leur sou j 
Imitons la bienvenue j

Lundi matin avait lieu le maria­
ge de Mlle Jeanne Garnir eau fill»- ! 
de \1 l’hilias Gamireau avec M 
Philibert Choin 1ère- «le Itichford \'t

P OU S

années.
M. le Curé L Bot-vert officiait; 

le choeur «le chant, aid - de vo x 
amies, exécuta sou- la direction «lu

Grande Soirée Dramatique 
à Saint-AlexandreM » ' Mme l’ a «h Giroux «b- Mon:

Domina G roux etféal chez MM 
Fr dol.zi Ste-Marie. JEUDI. 20 SEPTEMBRE.Notaire Guillet la messe de Per- 

A la sortie, le Directeur ren- à 8 p. m. < heure solaire Irault
dit les "Adieux «!•• S hubert “L’HEURE DE DIEU".

M. Arthur Choquette, dirigeait les 
M Xaza i r»* Mas- '■ < fil- » grand drame joué sous la di­

rection de Mire Maurice For­
tin, de Bedford.

Cette soirée donnée dans 
la salle St-Joseph est au 
néfice des oeuvres parois­
siales.

funérailles 
conduisait le deuil. Le- porteur* 
étaient les fil- du défunt : MM Alex­
andre. Philias Hormisdas de Ver­
sailles. et EKodore. de Montréal

I>e regretté vieillard lai.-se ou: re 
ses cinq fil- deux demi-frère* MM 
Herménégilde et Hormisda- Ma--é 
de- Lawrence Mass, et 24 pet it*-en­
fants.

bé-

Qu on se le dise ! Bien­
venue à tous !

Admission : 35 sous

La famille a reçu de nombreux 
de sympathies, dans Vi­ dieztémoignages 

cette épreuve
— Mme Orpha Poulin, et ses frè­

re- MM Modeste, Zoël e? .1 H For- 
fier. sont parti* pour Woonsocket, 
au chevet de leur frère. M Hormis­
das Fortier gravement malade

Giroux. I«a famille «le Mme 0. LANGLOIS & COMPAGNIE- M et Mme Ephrem Quint .n. 
après avoir fait «le nouvelle- répa­
rations à leur jolie maison achetée 
de la sucre.-- ion Joseph Choquette, 
viennent de m'y installer définitive- ToU(fa, Lucien Man hessault. Mlles

\ - - ,i i «-n r au ma ri age d« Mlle 
Lauret :e Du hesneau a M Arthur 
G;*ma- h' la .-••main»’ dernière b‘s fa-
ru . E«lou,ird Du h» sn< au. Ovila

Directeurs de Funérailles 
Salon Mortuaire 

Ambulance

ment.
- Mme A Cour noyer et son î 1* 

Robert., de Woonsocket, ont écoulé 
quelques jour - en visite chez M 1«- 
Curé frère «J* Mme Cournoyer

M »'t Mme John Rdley «l'Arno- 
Abbitibi. après un» varan* » chez M 
Modeste Fortier. sont retou rn**s 
dans leur paye <1 adoption, où notre 
jeune ex-concitoyen fait «le floris­
santes affaire*

Dni .. Tonga-. Zenaide Rocheieau 
M i» X r. na Pinsonnauit «le P»» <1 

ford. - h»-z -on onde. M Edna Du­
ché neau. récemment

M Eiu lide Tonga*. Mlle Silvi- 
Tonga- «•? Mme Hilaire Tougas, 

* lie/ M Jo-« |)h Robert, la -» maine 
dernière

et Gabriel Gtdrin
Mardi dernier le 4 septembre 
lieu l'ouverture 

no- 'lèves ont repris avec ardeur 
Aux élèves et inst Hu­

rlasse-«leseut

leur travail 
tricp* nous souhaitons «lu succès.

M Wilfrid Gagné, forgeron de 
Barrington, s'est «K-fait une épaule 
m tomba n t «iu haut «I un escalier; il 
fut conduit à 1 hôpital où les méde- 
vins lui donnèrent les premiers 
soin-, i 1 est de retour dans sa fa- 
niilb' « u hull n»- voie «le ré| ahlissv

- Tel. 148Tel. 148 Jour et Nuit 
Richelieu et Saint-Jacques

---------—-o-o
Henry ville

M 1«- « uré* F X La rose était de 
pa-.-ag»- i Clarence ville au commen- 
« « nieut «h* ia eemnine pour assister 
aiix Quaranfe-Ifeiires.

Notre député M L I«amoureux.
notre village Saint-Jean, Que.«'lait «Je pa- a g* en 

lundi dernier
M «•t Mme Sa mul«-: B<*-selle ment.
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Saint-Alexandre U avauI pu nouvel pince dan* ! au 
t<>l>!i> loué pour la circonstance. On 
pa >a L.u-olle, ('hamplaln et a Malo 
ne on revint par le même chemin 
Murant le trajet ou aimait a conter 
aux autres ses propre- imp restions, 
on a<lmirait le joli.- paysage, ou on 
constatait le travail du s ole II sur le.- 
récoltes, tout était brûlé debout, les 
animaux maigres attiraient notre pi- 

L aspect des 
nous cotoyion- était impreesionnan*. 
Rendues .1 Malone, toutes les « x- 
curslonnistes furent charmées, en 
parcourant la ville : comme elle a 
prospéré depuis vingt ans, disaient 
<iueh|ues unes, d’autres ne pouvaient 
uppo-er une cette ville lut si belle, 

propre et si hospitalière 
La grandeur du terrain d'exposi-

I*. conseil des fermière remerciesees avec goût, plusieurs < ollect ion* 
et MM les Juge* ont eu certaine- 
men» de la difficulté pour rendre un 
jugement exact, tant le» produits 
ex (Misé s étaient de premier choix 
De l’autre côté »e t rouvalent les 
conserves en grande quantité, l'é­
clat vernq-il qui s eu détachait, nous 
attirait, non fascinait et tout a côté 
se trouvaient des plats <l< fantaisie, 
ou se mariaient de- légumes de tou­
te- sortes, di-pos'V avec soin Des 
bouteilles de vin domestique étaient 
plat es au milieu de tout cela, des 
gâteaux superbes, des biscuits de 
miel, retardaient forcément les nom­
breux visiteurs qui admiraient tou­
tes ces belle» choses

Sur d'autre» tables se trouvaient

suivants ; "et qu'ils n aient payé 
aussi, au préalable, la taxe imposée, 
par voit- de permis, par le règlement 
No. 177 et ses amendements.

7 Toute personne contraire* 
nanr aux dispositions <les règle­
ment- des mart liés, est passible d’u­
ne amende maxima de cinq pias­
tres pour chaque contravention, sauf 
le- cultivateurs qui vendent dans la 
(lié, uis avoir payé la taxe du mar- 
< hé. qui seront passible* d’une 
amende maxima de deux piastres 
i*X 00) pour chaque offense, avec les 
frais, dans tous les cas. A défaut 
de paiement de l'amende et des frais, 

délinquant sera passible d’un em­
prisonnement de pa* plus de dix
110» jours de pas moins de trois 
(Xi jours, dans tous les cas.

Toute disposition contraire 
à ou incompatible avec celles de ce 
règlement et se li-a.nl dans d’autres 
règlements municipaux de la Cité, 
eet abrogés

les personne* qui sont venues a <es 
différente- soirées, et qui les ont 
encouragées; les jeunes demoiselles 
«•t leur directrice, les organisatrices, 
enfin tous ceux qui ont travaillé au 

•hs g U- rai ; et le petit- enfant*

Mlles Hose et Juliette Tessier. M 
Adélard Kérouuc visitèrent le Cup 
de lu Madeleine et Québec, récem 
meut à bord du vapeur "Richelieu ”.

Mlle Juliette Tessier est 
nue d’une visite à St Albans. Vt.

................... 1 1 ■ ■ — 1

Saint-Valentin

teve- SHC<

qui sont venus encourager un kios- 
qne fait pour eux. où des choses 
utiles étaient données au vainqueur.

M Jean Henan it fil- «le M. et 
I>etiau !t est retourné

ti«' myntagnes queM et Mme Hector Thibodeau an­
noncent à leurs parents et amis la" 
naissance d une tille baptisée sous 
le* prénoms «le Marie ThérfSt H u- 
gnette Parrain et marraine M et 
Mme Hector Hébert, oncle et tante 
«le l'enfant

Kt aient en visite chez M Jo 
sepli l'roulx. la semaine dernière; 
M et Mme Lucien l’roulx ainsi que 
leur gendre. M I' Utndry toits de 
Springfield

- M. et Mme René (lagnon et

Mme tOmer 
au Collègi «le (Iranby Nous lui sou­
haitons sucuXs dans se- études.

Les classes <1«* notre paroisse 
lepuis la semaine 

1a-s inst itutri es repren-
-ont i otnliii'liiM-s <
«iviiiii-tv.
tient leur classe, après 
bien mérite et esp rons que <• lè­
ves sauront en profiter.

s
un repos

plusieurs ouvrages <ie fantaisie, on 
non <!• -montrait i importante régio- remarquait, la dentelle Richelieu, la 

I! y avait tant «I.- choses à voir, dentelle anglaise; il y avait du filet,
de la frivolité, du crochet de laine, 

troupeaux de toute mar- ,ju crochet de fil, de* tapis crochetés 
que. bien peignés, bien propres, on 
remarquait que tout avait été prépa 
té avec soin pour charmer l'oeil 
du visiteur connaisseur Outre h - 
animaux domestique*, il s'y trouvait 
quelque- animaux t-auvages enchaî­
nés pour ne pas nuire au bon ordre 
qui régnait partout Dans diffé­
rente bâtisses construites avec

M Wilfrid Clément est revenu 
péjour a Montréal, chez son 

Alfred clément de la Côte

la- pr -"ut règlement entre­
ra en vigueur a us-Rôt aprôe sa pu­
blication.

!»
on d'un 

fil-. M. 
St-Paul.

et parmi les animaux d'une rare
beauté. lt*<

Saint-Jean, IV -eptembre 1934.
(Sign ) J F Mayrand.

Pro-Maire de la Cité de Saint-
leurs enfants, étaient en visit.- .liez 
M Frédéric M le curé Piché a terminé sa 

visite paroissiale la semaine derniè­
re et .1 a é'é très honoré de la ma­
nière dont s.-s bons paroissien* l'on

avec dessins pittoresques, des tapi - 
nattés, des couvre-pieds aux dessins 
fantaisistes et d'un fini parfait; il 
y avait aussi des nappe* de taille, 
d'une blancheur immainie, d'un reçu,
travail délicat, qui dénotent l'habi­
tude de ce genre de travail, du lai­
nage. des chandails, des habits re­
fait» dans du vieux, des tapi» (al,s A géaDce apéclale du conseil

L’oir. on remarquait d abord le Kl- au métier pour plancher, du savon lllun;C ipai de la Cité de Saint-Jean,
osque dt- .linages et cotonnades, dôme-tique. Knfin tout ce que la p. Q, tenue à 1 Hôtel de Ville, le dix
le travail féminin était ravissant à : bonne ménagère peut fabriuber a la septembre 1934, sous .a présidence

de M J -F Muyrand, maire supplé­
ant et à laquelle assistaient MM les 
conseillers Geo. A Raymond, A bille 
Pelb-tier. Rodolphe Lefebvre, Orner 
Perrier et Alphonse lorrain, le rè- 

I glement suivant a été proposé par 
| M î-i ronseiller Achille Pelletier 
appuyé par M le ions, il le: Rodol­
phe Le te h vie. et adopté à lunanimi-

Poulin. dimanche <l«-t J.-an
nier (Signé) Hormisdas Morals, 

Secrétaire-Trésorier de la Cité 
de Saint-Jean.

M .-t Mme Théophile Héliert et 
leurs enfants visitaient dernièrement 
les famille- J M HAhert et Damien 
Côté HEMORROÏDES-0-0—

LA CITE DE SAINT-JEANM Domina Fortin, agronome «|« 
Victorlavil 1.- était de passage par­
mi nous dimanche dernier

-------------0-0- O-------------

•ont promptement soulagée#
par l'usage de

■/ONGUENT
North Stanbridge du Dr*..CHAS E

Nous avion* cette semaine un 
Truluum pour le Tiers-Ordre «le St- 
François 1a- R-v-rend Père Her 
traml. Franciscain et confrère de 
notre pasteur, profita de < et te occa­
sion pour faire avec ’.«•» fidèles le 
grand jubilé de l'arm* e -ainte

Samedi dernier Dr »-t Mine Hen­
ri l»«flamme leur f ; 1 < ,!a< pies M et 
Mme Joseph Mareoux talent «le pas­
sage chez M et Mm* Orne Montré 
ils s., rendirent à Rock Island pour 
visiter quelques parent*

De pa--age chez M 
Poutré < ec- jours derniers. MM , t 
Mme- Charron de Hartford. Conn, 
Vii tor Chartit i • C'hicopee Falls. 
Kugène Campbell «!•• Philipshurg, 
Médérie Campbell «1«
J H Feriand et Raymond Paré <1 
Bedford

vo’.r. i ie . patience il avait fallu j maison, dans ses rares instants <!« 
avoir pour fabriquer de ces objets 
de fantaisie las exclamations que 
Von entendait un peu partout étaient 
vraiment une récompense plus pré-

TEINTURES de SOULIERS
loisir.

1a- kiosque des fleurs était de tou­
te beauté, plantes en pot, plantes 
coupée-, plantes de toute grandeur

t
Soulier» de couleur» teint» en noir.

Ouvrage garantiprix «lé, ern* -, aux *-t grosseur.
plus beaux art le Ia* Kiosque Le- juge- de i rtte belle exposition 

de- conserve- était «1 un coup d’oeil ! fraient Mme- <k-tiguy. Coupai, Char- 
charmant L Kiosque «le* fleurs bonneau. Boivm et M. G ration Le
nous en fai-ait connaître de toutes conseil des Fermière- les remercie
-ortes. le- une- d’une grosseur ex- bien cordialement de leur travail «-t 
ioptionnelle. <1 une hauteur imposait- de leurs remarques personnelles

espèce rare, pour aider a améliorer encore si
on se saurait c'est possible, les travaux domesti­

ques a exposer dan.- un avenir pro­
pe* t général «Tait enchanteur Que chain
dire maintenant des course* de che- Cette exposition fut de- mieux 
vaux qu enr«'nt lieu dans l’après-mi- r. us- :« Ia - exhibits ont été expos* s 

St Sébastien. I di; V*-trade immense était remplie toute la journée, a la demande d'un
grand nombre, le soir commen­
çait la série de nos soirées familia­
les 1a* jeudi et e-amedi soir, il fai­
sait plaisir de voir les nombreuses 
personnes entourer le kiosque du 
Bingo, c'est a qui gagnerait un des 
magnifique- prix expos** au milieu. 
L animation était grande, il était cu­
rieux de voir les figure- penchées 
sur leur carte respective, on pouvait 
lire facilement l’imprwsion de cha­
cun, l'un était joyeux, l'autre 
anxieux, et quand le dernier numé­
ro chanceux » t ait proclamé, un -ou- 
pir «le satisfaction s'échappait de 
toutes les poitrines, ou retenait sa 
place, pour essayer une autre chan­
te. pour pouvoir sourire a son tour 
à Dame Fortune.

Samedi soir, le dernier jour, la 
salle était presque remplie, il s'a­
gissait d écouler ton» le* articles 
n importe quel prix, et les distin­
gu* s visiteurs -t* tenaient -erré» au­
tour du kiosqke tout décoré à cet 
effet.

v u e que

SK K VICK PROMPT ET PARFAIT
Chez

t*'-
Attendu qu'il est de l'intérêt de- 

contribuables de la Cité de Saint- 
î< a P. Q. <
ment s <1« s march*». de façon a ré­
glementer plu- équitablement la 
vente «les différents produits sur le 
marché public ;

Le Conseil Municipal de 
de Saint-Jean, P. Q , en 
pouvoirs «iiii lui -ont conférés en 
vertu de la loi. décrète ce qui suit : -

BONNEAU & FRERE,
1 1 «*l 1 St -< ’ha | | St-JtNlll(«- et d autre* d'une 

A«Ih*»mar tout était embaumé.
ru dans un jardin d'hiver, tant l'as-

ld-4la Cité 
vertu des

J. B. FONTAINE
Docteur en ChiropratiqueK M» J. KM K N I >». :<12

relatif au marché public et à la ven­
te de certains produits alimentaires.

Lu partie dey bâtisses muni­
cipales situées entre le.- rue* Ja 
ques-Cartier et Longueuil, en la Ci­
té de Saint-Jean. Qu* . connue et dé­
signée. comme étant le marché pu­
blic. est pour l'avenir et aux jour* 

"d« marché" divis- e en deux 
parties, savoir : le premier et le
second étages.

et
Rebouteur de 45 années 

d'expérience,
annonce au public de Saint-Jean et 

des environs que dès
LE 12 SEPTEMBRE

Chaque Mercredi, 
à l’Hôtel National

i". sera li la disposition des personnes 
qui auront besoin de ses services.

Le -eu! rebouteur-chiropraticien 
de 1 Amérique du Nord; spécialiste 
dans b- cas de dilatation de l’esto­
mac.

1.peine en parité, avec que!
enthousiasme on applaudit le vain­
queur de la course, un cheval cana­
dien. dont le propriétaire demeure à 
St-Hyacinthe Bref, il y avait enco­
re beaucoup «1 choses à voir et à vi­
siter. mais le temps était limité, il 
fallait songer au retour; ce voyage 
sc fit *ans aucun accident Toute* 
emporté rout tin délicieux souvenir 
de cette belle ville américaine, à la 
large hospitalité.

Cercle «le- fermières adresse 
un cordial merci .1 toutes les per­
sonnes qui ont fait le voyage à Ma- 
Ion• et aux organisateurs «le cette 
belle randonnée Ce fut une journée 
li en 1 empl • d "n s en -ouviendra 
longtem ps.

Ia* vingt-huit août, avait lieu 
à la Salle Paroiseiale de l lle-aux- 
Noix, 1 exposition «lu Cercle de* 
Fermières Isi salle était toute dé­
corée pour la circonstance, elle res­
pirait un air de fête, c’était le jour 
de la récompense «lu travail «le cha­
cune «l'elle

Sur «les petites tables placées le 
long du mur. «* trouvaient dispo-

A C -

L ouverture des «la--*— a eu 
lieu cette semaine Nous souhai­
tons beaucoup de succès à nos ins­
titut rie* - et aux élève»

- ........... -O—O-O' -1 ■
Ile-aux-Noix

Jeudi «<• 23 août, le- Dante- Fer­
mière- «!•• St-Maul «b i'Ib- au.x-NOix 
organ.-.aient un* excursion t Malo­
ne. NV, où avait leu 1 • xpoeition 
régionale

Dès sept heure- du matin, en fa, « 
de l'Hôtel Régnier, lieu «!«• rendez­
vous. on entendait le* rires et le.» ac- 
« lamatlon» Ia-- toilette- 
•'talent à l'ordre «lu jour, et toute» 
attendaient aver impat:«-n<e. le - 
gnal du départ; les minutes parais­
saient longue- Les gaie* touriste» 
avaient tenu à apporter, soit dans 
un panier, ou dan- un sa, à main, un 
délicieux dîner 1st joie la plus 
tranche se peignait sur toutes les 
figures on allait enfin à cette expo­
sition «lotit on nous avait tant parlé. 
Plusieurs autres personne* sui­
vaient dans des machines privées.

dits

2 Au second étage du dit mar­
ché public, il ne sera vendu, exposé 
ou offert en vente, que «le- viande*, 
de '•« venaison, des oeufs, du lait 
de la crème, du fromage, du miel, 
«le- «drops comestibles et le* sucres 
en provenant, «le» conserve.» a inien- 
taires. de.- petit» fruits, comme le* 
fraises. le- framboises, etc., eu., ou 
autres produit* «lu même genre, sam 
1« poisson, tx ept- lorsqu 'il est en CONSULTEZ-LE.
conserve

gaies Le premier étage sera divi-é 
en espaces dont la superficie <->t dé­
terminée par le clerc du marché, et 
tou» les autres produits de la ferme 
et de l'industrie dome-1: ;u e . ne 
sont p«l- compris dans . artb v pré­
cédent. devront y être vendus, ex 
P«>> » ou offerts en vente

Du premier novembre inclu- 
siven au a ex
veinent, toute» les person:!
-aut. offrant ou vendant leurs pr )- 
<iuits ou marchandise.» sur le dif 
marché, doivent se placer et d.s-po- 
-er leurs produits ou marchandise-, 
a 1 t,' rieur du man h « \ , ;c « • .
!■ - qui ont à vendre du boeuf ou du 
lard au quartier, des volailles ou 
d< » animaux vivants, des b gunn s 
ou d« - fruits a la charge ; durait’ 
les autres mois de l'année, elle* de­
vront occuper les places indiquée» 
par les autres «lisposition- d, - ré- e 
nient s du marché ;

L’article premier (1er» «lu 
règlement No. 27à « -t amemi 
remplaçant b - mots "soixai ’ i 
ze piastre* " à la fin de l'article. ;vu* 
les mots "cinquante piastres v en 
ajoutant la clause suivante, sa­
voir:

J. PAUL BEAULIEU, C. A.
Comptable Agréé

Chartered Accountant
SPECIALITES

Vérifications Municipales. Vérifica­
tions Scolaires Vérifications com­
merciale* et industrielles. Rapports 
de 1 Impôt sur le Revenu. Rapports 
financiers pour les banques.

SYNDIC LICENCIE 
Montréal.

4

M

Comme la chaleur était un peu 
grande, et la présence des nonihrvu- 

personnes. <>n avait pré-pan dt 
crème .t la glace, «le- liqueur* 

1 <l<iuces Tout enfin était organist 
pour faire «le ces soirées intimes, un 
grand succès l'our faire reposer un 
peu le- personne.» qui étaient fati­
guées de se tenir si longtemps de­
bout. des jeunes fille*, au lever «lu 
rideau, apparaissaient sur la scène, 
habillées d'une manière gracieu-e, 

I venaient nous r«'«créer de joyeuses 
«lianson» IA-ur mimique enfantine 
attirait «le nombreuses félicitations 
et !«■» rappels répétés démontraient 

| la satisfaction générale.
Ia- samedi soir surtout, ces mêmes 

jeunes fille» furent instamment in­
vitées. par «les personnes qui n'a­
vaient pu venir avant, à répéter 
leurs chansons «lu jeudi soir, sous 
la direction habile et patiente «le 
Mil* Anna Lalomle. Immédiatement 
après, trois jeunes filles exé« (itè­
rent l'opérette. "La sonnette ma­
gique". avec un brio entraînant, et 
les applaudissements furent long «-: 
prolongés par les spectateurs On

St Jean, Qué 
340A Champlain 39 St-Jacques. Est 
T\léphone704 Té! Harbour 2S3S

la
FRAIS FUNERAIRES

L’Homme de l’Heure, 
c’est l’Homme avec une Vision.

Si le malheur vous frappe, 
vous pouvez épargner beau­
coup eu nous confiant votre 
ouvrage. Méthode d'embaume­
ment perfectionnée, corbillard 
des plus modernes.

Courtoisie et Discrétion

•i.

en

APPELS DE NUIT :
lo. (a) Tout commerçant, au­

tre qu'un commerçant «le fruits ou 
de légumes, et tout cultivateur qui 
aura ainsi payé la somme de cin­
quante piastres. ($50.00) aura droL 
à l'usage d'un espace réservé, aux 
termes et conditions du règ.emem 
N«» 23V). sans être obligé- ,|«- pay. r
la somme «le dix piastre- ($10.00) 
stipulée aux articles premier (1er) 
et deuxième (2iènie) dudit règb - 
ment \o 23<î. mais 
ou ce cultivateur devra payer la 
taxe «le cinquante contins (50 et.- L 
prévue par le règlement No 171 

t» L'article premier (1er) «lu 
règlement No 200 e-t modifié en 
remplaçant dans ledit article. le» 

1 entendait partout «es réflexions, il chiffres "$2 00 par les chiffres
"$1 00 et en ajoutant, après le* 

derniers mots «le l’article : "sur le 
dit marché public" le- mots

ST .1 i:ax :
17(1 Jacques (’artier, Tel. 404 

i \ »»isiu du marchéi. 
IIÎKUVIU.K :

Sième Avenue. Tél. 1033.
♦ Voisin du presbytère).

l/hmmim qui peut voir les événemeiils e| les elinsv» 

jlsw plus de justesse rl de rapidité (plr son voisin

Soyez sûrs que votre Vision est juste. 
Consultez dès aujourd’hui LESIEUR & FREREcoin perçantce

Directeurs de funérailles
3 embaumeurs diplômés 

Service d’ambulance
J. P. MEUNIER,

Optométriste-Opticien,
169-171, rue Richelieu 

Saint-Jean, P. Q.
Tel. 1 3121 4 Richelieu. n'y a qu'une chose faisant défaut : 

c'est trop court.

J
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U' eroyant mort, ou l'uban«l«>nna.

J Mais il est tlvs moi" qui r,-su 
citent.

Ce sont 1er financiers ruraux éner­
giques que «le* brigands ont as<a>- 
sinés.

I! est .b veux-là. La s-aui mo­
mentanément l'industrie. ^ s'es: ,at­
taqua au problème «lu plu. » tuent au 
pays «lu capital humain «!<• chez lui 
Kt «et ancien «I tricheur est entrain 
«le refaire la « harte des développe­
ment^ agricoles du pays où il vit... 
«*t «I aider au reste «le la province, si 
ou ne s'obstine pas a empêcher par 
«le savants pro«<<l> .« développe­
ment «le ««naine- industrie; agri­
cole* possibles « !i« z nous Itousvu- 
lant les obstacles, il finira par pla­
cer assez, «le ces gens sur le> terres 
nouvel b s de chez lui. pour doubler 
letendue «les terris en culture, et 
qua «Lu p le r 1« s revenu- possibles des 
gens «le -on paye».

Quelle «-t !.. valeur «|« nott « « a 
pita humain ?

Dans un pays «le chez nous aux 
terres sablonneuses, nai-sa r un en­
fant qu'on habitua jeune à aider ses 
parents L'aspect «le la ferme "ait 
sévère et le fermier pas riche. La 
famille . (ait nombreuse et les re­
venus maigres. Pour attacher les 
deux hoirs, il fallait travailler fort 
et é onomist r sur tout. Cela d« veiop- 
pe «le- vertus qui
jour- à dédaigner. On le vit bien, 
quand îongtemp- plus tard. < .• jeune 
homme devenu avocat, financier, di­
rect» ur

+ ❖
+ Pour nos Cultivateurs. ♦
+ !r i•g. »>❖ 4* ❖ •> ❖ 4* ❖ *ï* 4* ❖❖❖ ❖ v •>❖ *1* *> ❖❖❖ ❖ ❖❖❖ *i* *î*+•>•>*■

Notre Capital Humain 9\
tl.fl ;cV.v> tl«- <!• : : :vli« im nt lue sur
presque toutes ii- termes :1 reste 
<1 e> v*pat es i n taillis, et même en 

v ' un Canadien aux épaules 
arges C. *r un rural taillé- en force.

Mesdames. Mtss:vtir>.
Que vaut notre capital humain ?
On évalue un pays d après la va­

leur de son capital humain, préten­
dent certain.* économistes

Chez nous elle doit être « ousidéra 
Me, va- nous avons un immense pays 

ù tout est à créer, où les terres 
mêmes doivent être défrichées, et. I Mln éducation, il eut celle des t han-

V é\a°x

n*»e1! <1: v< ‘.oppé le- muscles en 
éroi liant <!*•- pièces de terre neuve, 
t n servant et en défrichant à travers 
le> raide- et les merj.-ier*. ("est là 
i : 1 pu sa soi ins! ruct Quant à

pEtiS
<

:DÉLICIEUSE SAVEUR
!tiersdans ve ta» les valeurs morales 

physiques sont d'une importait pr: 
mordiale. Kt vest un fa.t re.onnu 
les Canadiens sont dec pioniii* : - ;:i- 
iompa rallies

Quand elles ont à juger de la va­
leur d'un homme, si le.- cours <1< 
justice tiennent compte de l'âge e' 
de la condition sociale de l'individu, 
elles portent aussi attention à son 
/• at <le santé a sa valeur physique 
a son -elie moral e* à sa puissance 
de irava:

Il va sans dire que si ce citoyen 
occupe une position < levée, ?i t « -t 
une puissance de travail, si -a te 
nacité vt son jugement surpassent
ceux de tes voisine, et
•i'" qu'il remplit est de grand t ut - 
..té publique, la valeur dt t et hom­
me est considérable.

et Sl'n jour 
- Vauram e

C e-: un nu t b r comme un autre
11 avait ;'l «ni T2 ans.

• i femme lu: avait montre à si­
gner son nom

\ e» pt « omme agent par une de 
no- grandes compagnies anglo-cana- 
di’Uiih s. -v lança a la. recherche <i« 
la clientèle

Ce fut le meilleur agent d'assuran-

résolut «l'entrer dans

PEP
LES JEUNES aiment PEP de Kellogg.

Kiclir de toute lu saveur du
ÎM& (’.roquant.

hiv et du son et de leur valeur nutritive, 
laxatif doux. Toujours frais et prêt à 

Délicieux aver de la crème ou du

%

bran FLAKES »
Ht est

■
L \ » '..ni imiJO»^38-

servir.
lait. Itégalez-vmiw souvent «le IT T. Toutes 

Fabriqué par Kellogg, a London,vpicerie*.
Ontario.

WHEAT ?

. Prêt à servirBlé rôti . . . Additionné de son . . :
c e que cou nu: veut compagnie

m > compatriotes pourII Toujour- est inquiet de la saut*' 
( lient< Et Dieu sait s'ils sont 

:ii-ml).’eux pour le node, in qui trou- 
pour justifier le

liaient vers la villeassura
(les millions

Oi. lui pata jusqu'à
Tous <lt ix auraient i>r•'ï- r- rester 

à "... terre mais dans ia paroi-se où 
avaient vécu toutes les terfes 

» (aient prises, et celles qu'on eonsi- 
dèn appartenir au peuple avaient

de se
L'n.noo de

commission, en une anm e
K* natu' • llvmeni. w s<cit n >s gens 

qui payent
Nos s i - : • - ü ■

l't ni ployer.
Il avait défriché de la terre 
Il devait sentir le mouton!

ve in e va *i>us 
lient iu: n-- pad- jamais I

M.'put de son pays, il sortit plus 
a politique qu'il n'y était

iux au
voulurent jamai-

CVS
son t pa* 1 mi- Iiii' !ihiVvs ou com^dv.-s pour un plat 

di pi mes .. pas toute* bonnes. A 
<!■ - avec qui notre peuple n'a
.1 ' :" parent - Ne pouvant s'établir 
> :ir !» - t ♦ r r « - du pays, et ne voulant 
pa s«x; itrier comme c’était la mo­

:

pauvr» 
eut r*'.

Et depuis, il continue à -»» <lé-
('est le

colons de la région qu'il 
Jour et nuit, il est au tra­

ie t n'est-ce pas le cas pour ceux 
qui bfttis-viv un pays?

Qu* vaut notre cap al huma • ?
Certain marchand venu au monde ht-z les autre*

*
vouer pour -es 
père <1 
habite.

om pagaie-. après une 
vie honorabb avec un nom t>-pft -

Ç i ne i .t pas « mm'clv de r-'-us-ir
-*

fort un• , la ..-sait en mourant un 
va.uêe à plusieurs million

K* comme national!'■*. nous payons 
• \ .

Que vaut : oir» capital huma n? 
Vous connaissez -ans doute l'his- 

e financier de chez nous

s', allai? en ville riche 
T ::: vieux cheval, d une charrette 
in ive. de quelques vieux meubles 
• ■ de provisions pour le voyage.

( tait un rural qui resta ter- 
tou: en organisant l'un des 

va '• ;• . •:••??• a- ;> 1 . vravds •'? abüssements commer-
; < aux de la province.

I • juai ?•• ou -o:Xante an<

zreievant- ' rps.sur une ferme situ -e dan.- u pays 
rocailleux, du: <1- d-:r. hermitt et 
de culture difficile, jeune, aide -es 
t arents aux travaux de la ferme l'n 
jour il va. pauvre, s'établir dans une 
région nouvelle II fut tout d'abord | qui 
commis, puis on le vit it la tête d'un 
ma-a-in. sans se d«'siniér« <ser du 
d friche ment de- terre- De- hiver* 
durant, par son commerce, il 
ploya des centaines de colon* 
printemps, on pouvait voir es 
travaillant an défrichement de leur- 
'• : rea . précéd Quitta

du-'rie. :! construisit quelques-unes 
• - t i u - ntii-sn:. ? t - u*:n» <1- no'r*

e retirer des aff, 
u y - fois million?]

il lui aurait fallu céder ses in té:

nt
e* parlant * a n - <e- -e de politique.K: et itre venu au monde -ur 

ut: » ferme pa- u u’ à : a : r .«a - » 
d*-. mais où les cultivateurs ne vien­
nent pas millionnaires 
parfois i faire in - tru 
qui fut. «

a
ar • ii laquelle il ne 

• qu'il
II i*i

ta tournernii a <■<Vfut
I Vf«1T nononinieuça par traire les vache­

- u r la ft nue pat ruelle, alla à l'école 
qui 1 que temps, puis entra comme 
employé dans une banque. On lui 

# m- faisait ba layer ia place a pré- les

un Q'i.-llt•i n
i le ni*'d uimam ?

I>ai • i? • paro -*v du bas «1» Qu*-
a

s pauvre
Il eut le pour fairetout» a ace :: ; • i : nm- « 1 -a femme 1 plu ta ni il quittait le commerce

dan* une charrette de < <• monde pour celui de l'autre 
* a hern.- !

• a rgutAu heures de but* au. et porter les pa­

rant le- livur.-s de travail. Il devint

va
'

Ça iu- ii! quels du- ilier;m< *• s commis - mt.* (Suite à la page 7»gens
-

il- avaient pu gagi • r de quo: man­
ger Ft rout t n aidant à '. ouverture 
tie ce pays nouveau, ce marchand 
;rouve moyen <i** s amasser uni for ­
tune personnelle.

Les actuaire.* d* la "M*;?rop< t d- -
ne" disent qu’un homme de 16 an

J6*66Il eûtpays
Pres mai

■
étrangers IIapital

» | f :.-a Ne pouvant l'ai itérer, on
tes ■ft -

'
mcer- Sâje

■ IX )

##
| na comme au coin d'un bois, • t

' : '< m- t,i d< - a\ ia [
l'une de ! en honneur devaient le protéger de 

veux qui étaient pîa 
dre les intérêts de

a ;• $f>.00" a l’Etat a vt
>■:

Serait-ce suffisant pour 
me "omrne « mari hand de 
no- régions d«- colonisa?ion?

Que vaut not re up "a i h ;ma % ?
Dane un pay- ouvert depui- a-sez 

ongremps déjà, ma - aux îerr*--

1
1r* :<! f • !1-S pou 

hez non*.
ux qui ont mission <!• pousser nos 

si ! homme -

.
(Il* •Vv;

®> '< ' X t-HtiP*
Rli­ er ver pr

m-' ■rence .es re-soin 
>tre pay- 

I pour mort . .
!,.i nino ur v*-;* ic­

on libera -e - 
1'homme. tar e financier-

■tvore
- W'; • m . fi nan jurement ;u.

"•'■nlÜC'UIX qui ont 
oient tromp-’>r: A '

YOçuf
■» .M lui U • mK m r* 1w%*

;
#* t M

te.'if

W

• gorge revient u 
<1 • vigueur i :

i‘-» ir ceux qui < n doutent, un 
d oeil «:ir - i ra\ :u x q 
exé uter chez lui. «1 ms b-- 
voisin' - <•: ju-qu'a x t o:.fii 
11il i 1 représente, dé-montr* ;a 
-an v d - 1 homme

A que! chiffre faudra '-il 
.a va b

♦ avvif pills

Sjèÿ.*-
ira «t ru

>u»
r-ipf*s '

Ë
a

■rtj f
je

il m

k> '/yÇÿ,

v7
r 4

wa&'~.
\

K :
8.

,;:mir t ■ '• ■
9 *It *m mX k

■

rram de na. 
goû: et de vocation?

litre défricheur né -

I
■< ...0

St
"»esr 

Quality 
'Mpc* ted

K ?V :h E*
, Lé; ' ■• ir <li -aie • 

liabi ué au (Jéfri benv nt et la vu' 
tare du sol. devenu commerçant in­
dustriel, et qui a force d'é-nergie. d - 
c ourage, d'abnt gation réussit a bâtir 
et mettre sur pied l'une des plus 
grandes industries de notre province, 
ma - ndusfrie >i bien aménagée et 
aux méthode- de travail si perf <•­
t ion u é. -pi . menaçait i •• s coin nr- 

♦ ir s . • ai vu- K-u #1<- surprenant. 
!< tel ! en qui a va" N) ut < oiist rili' 
tout combiné, avait appris la physi­
que en calculant la force de résis­
ta n * cl "une -ou elle de me ri- * r que 
le colon arracha, la valeur des ter- 
aiu -al> onneux quand on le- glal-

«r
vampagn-iA

' Uzn Tiri " . */V 1
:f/v s

Of />
»

S *tç 'V

'MTL NE S E ST JAMAIS 
F MUTiQU DT r AH TUS 
PLUS F/NS. PLUS PURS 
N! MIEUX OOMMFS

LA
BIÈRE %

90
♦PAPIERS a 

CIGARETTES p/v
(’online pour in pi cèdent, ceux qui 

; ' • ;.o :? .on d vruient protéger
1 industrie nationale. Vont laissé 
é-f«mffi par un*- bande de requins 
'!<• la finance

Poui l'honneur de la nationalité, 
e péron- au mo n» qu ils n v talent 
pas . otnp Ata

*
#m#y *

SIVUWL

——
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! vn avons plein nos campagne- I ' 
sen trouve iiii’iiif dan- no.s vi il, •

Nous vil avon< lai-s partir par
et li ailles d< nu i i a poill > pay - 
étrangers, salir- -«• soucier de fa ti­
le moindre effort pour 1* • gard* r 
au pays

Plus m-me. pour qu* des gens 
connue <;a Ile pui- sen! pa- ta 1)1 lr 
chez nous, nous avons 1 vr-* nos ter­
res à d'autres.

Songe-t-on pat fois, nue cha<|ue Ca­
nadien que non donnoi: .1 l'étran­
ger. c'est $6.0*10 que non- perdons, 
et cela en . val liant nos gens qu'au 
taux de la "M tropoütaim te. ix «1 i; 
est loin de représenter la valent d un 
hAfdssetir de pays comme h -ont no
colons-défricheur s.

Nous arrêtons-nous à pen-er, que , 
nous n'a vous pas le droit de ne pa- 
prendre les moyen# de garder ici 
chez nous, une population de *■:te 
valeur, et que ce peuple vaudra d'au- , 
tant plus si on lui fait mettre en 1 
valeur les terres et les autres res­
sources naturelles de -on pays?

Nous allons d penser parai* i! <1 x 
million- pour aider 110 '-ns .1 

bür au pays
Cela représentera. si on é?ah!;t 

ceux qui présentvmen: devraient res­
ter à la terre. quelque chose com­
me la demi de un pour ••• • <lv 1 i va­
leur du capital humain que nous i 
a von- intérêt de garder à la terre, 
et qui est prêt à s'établir immédia­
tement

Quelle est. à un faible taux, la va­
leur du capital humain que nous de­
vrions établir de suite chez nous?

Deux billion- de «loi!
La:.- -cron- non- n te", .tp il 

perdre?
Continuerons-nous indéfiniment i 1 

laisser les an!r- - im a:it- - -urN’OSj 
terri - qu’ils exploit, : ' à !• ir b - Ilé 
five?

Ou prendrons-nous le- niov ns d- 
rester ou de redevenir maîtres chez 
nous, en utilisant it sa valeur not-e • 
capital humain?

C'est à nous de <1 de:

J -K lAFORt'K

* ■1

Pour nos Cultivateurs * i r.z de Terre- '%-

,Avant ciuc se produisit le glisse- 
nient d< terrain auquel Les 
I boulemvnts doivent leur nom. 
le tabac cultivé sur les pentes 
ensoleillées de la vallée du 
.Sami Luirent était populaire 
dans la ré ion et au loin. Au­
jourd'hui, il est plus en demande 
que jam is parce qu'il n'y a rien 
pour v / 1er 1 Alouette Je pro­
duit de i i belle provVice de 
Québec.

* 4* r'4»
*/4*4* ♦ «6* 4* 4 4* 4 4* 4*4* 4 4» 4* 4e 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4* 4» 4* 4* 4* 4* 4* 4 4* 4* 4* 4* 4* •+

MIT It K {'\IMT\I, III M VIN
(Suite de la page ‘D

< hi p ni t r<m v«r ,!«• tout, « 1 ♦ • i > u : m 
une aiguille ju- |u a un* automobile.

Le pèi •* <1 u propriétaire actuel
avait vu le joui .i l'orée «1 un bois 
canadien, dan- un* cabane <!«• d•'- 
tricheur.

Quand :1 fut devenu arsvz Agé 
pour -oiiger a m établir il ne put 
avoir d* terre Du < on-< ntenient de 
( « ux qui dirigeaient alors nos affai­
re-, des , t ranger les exploitaient à 
leur profit Défvn •• aux natifs de 
s'y installer

y ç\
»

vit*, laissant un million ou deux, a 
ce qu ou nous rapporte.

D'une autre paroisse sen allait 
aussi vers la ville, mais une autre 
ville, u u Jeune campagnard qui lui 
non plus ne pouvait tablir dans 
!e voisinage, parer que NUS tern 
étalent devenues la » bo-e de- autres 
On fut toujour d'un -I Mi ami d* - in­
téressement pour notre capital hu­
main: 1«- fameux plat «le prune.-.
A ce qu on nous rapporte, avait une 
si grande influence pour attiser la 
disposition de notre capital terre 
en fa s eu;- des autres, que ceux de- 
nôtres qui le voulaient. ne pouvaient, 
trop souvent, s'établir au pays.

Rendu a la ville. < • rural qu: aval 
appris à lire en arrachant de* ou 
ch es et en coupant du grain a la fau­
cille. trouva à *e placer Si la posi­
tion qu’on lui offrit n était pas très 
lucrative, par contre elle exigeai' mai­
den muscles solides. on le parle peu. Kt n< demandez pa*

Kl pour «le- mois notre homme ar- a quell •' gli-c appartient le nou- 
n»é d'un p;e *-t d une - 1« creusa v au propriétaire Iai mère mor­
des « anaux «l • goût. Av» la venue • alors qu'il était jeune Kt l'a ru­
de l'hiver »■«• travail cessa II cher- biatice....
» lia autre chose, et finit par dé ro- Quelle * *i la valeur de notre ra­
ther une position de charretier pour pita! humain ?
délivrer le- effets vendu par un L t famil!» tait nombreuse, la fer- 
grand magasin.... de ce t*mp--!a m« était de mauvaise ierre ro lieuse. 
Veux de sa tonnai--an e qu -, tirent et il s'était marié à 20 an-.
• fl vf '•• tpp- ! M le t un ni 

Il en était tout fier 
Loti g t» rnp- après quand 1 mourut 

il lais ait a -••- fil- l'un de- plus im­
portants t «uiiinen e de la \ en
plus «le quoi -< fail « < n*• rr« : dans 
l'argent

fix»*

•'A\« \ 10/ f 'on.tercet 
/«"[ ( ur/rt 
C ia^n antes

it \l
'îV/ Vi611 s'expatria.

Pour quelques année-, u travailla 
fiait un» usin«. <ic coton. Un jour il 

ri qua dans commervi I! r é u - - 
-it. car le défrichement -ur la ferme 
paternelle avait développé en lui 
l'esprit d'initiative, de ’.'endurance et 
u ne force d« caractère qui domptent 
les obstacle*1. I mourut millionnaire.

Un fils a • et tieilii la -u es.sion 
Le commet est tou jour- prospère.

nom est rest- français.

m *
E TABAC A PIPE

ALOUETTE
est 1 e / des connaissejrs

La Cie B. Houde 11" itée -Ouébr

Y't a-

VISITEZ
l(‘

L’OUEST DU CANADA
EXCURSIONS S.J Aller et retour de

ST-JEAhe l:
Winnipeg 
Regina .
Saskatoon 
Prince Albert .
Calgary . . .
Kdmonton . .
Banff ....
Jasper . . .
Kamloops . .
Prince Rupert . 
Vancouver . . . . '>7.70 

. . 59.43

. $27.70 
. . 34.85 
. . 37.15 

. 38.10 
. . 43.73 
. . 43.75 
. . 40.00 
. . 48.00 
. . 52.20 

. 57.70

à un sou 
du millere.aida SOI»l.X .111 I

puis un Jour le jeune partit avec une
va ch Départ quotidien dupour tout** richesse, et alla 
> tabiir d.itis une parois-e nouvelle.

x i
eurent (le nombreux enfants.

21 Sept, 
au 2 Oct.

Y irtoria
Reduction# proportJonmile» 

poui plu-icur# »utro endroit» 
de l'Ouest Canadien.

Knfante de 5 a 12 an#, 
moitié prit.

1 ee prix ri dt -su# «ont ' alahlr» en 
toiture de premiere seulement.

So-.xant* .tu- p iis tard l'homme vi- 
1 >an une vil!,- «'• rangèn lorsqu- ! va : encore. <ln 1 romim une fa* he.

vous passez par a u,- pi i: pa - propr.éta r* d'une immt lise ferme.
Q

son nom bien françai-, vo is voy / ! mourut, ,-ti plu- de 
une enseigne imm< n -• hiiier- ,-t immobiliers.

C'est celle du is Ta K magasin $'«O.OnO d argent prêté
de la ville

r
Délai de validité - 

30 jours

biens mo­
il laissa

S<‘M

Arrêts en cours do route a Port Arthur. Arms'mn* et autr. » I»omt- au-delà. 
f ■ ■ . • -

CANADIEN NATIONALK: d, - gen- ct'inmt eux . t non -
-------------- o-o-o--------------

Recherches sXir 1 Economie 
de la Ferme en 
Saskatchewan

OOCXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXKXXXXXXXXXXXXXXXXI^

Prix SpéciauxExposition 
de Chevaux

Chez TÀNCREDE MORIN
Saskatchewan Depu;- 1930. I étude 
des différentes ferme- a fourni 
beaucoup de renseignements sur le­

I dettes de- fermes 
inclusivement, on -"est procuré dt - 
chiffres sur 1.323 fermes établie- 
dan- les di-'r rts reprt -- tvatifs de 
’.a Sa-kaU h< wun Kn 19 iv . •; -tr
agricole de- environ- d TurlL fot

Magasin Ind. Victoria,
De 1930 1933 SAINT-BLAISE.1

du 15 au 25 Septembre.
CES SPECIAUX SONT POUR ARGENT COMPTANT

MELASSE FANCY, le gallon.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
SUCRE REDPATH. 10 livres.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
BEAU RIZ. 7 livres.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

u!ture dans w< deux d.<tî : t s ta.' . * î *t l*
le $11 t: et $10 39 r. -]><• ive.iMi: rUla cuisson rapide. I livres.........................................

"■•u- - >i""i SAVON BLANC BARSALOU 10 pour
ALLUMETTES, boite de 400 3 boites pour 
Le nouveau paquetage d allumettes est de 300. 
KEROSINE, le gallon
SAVON HACHE. 4 livres.........................
EAU JAVELLE, D. G. 6 bouteilles ...

Apportez vos bouteilles.
FARINE FORTE. 98 livres.........................
POUDRE A PATE VICTORIA, 1 Ib. . . .
CORN STARCH CANADA, 16 onces 3 pour
GRAISSE PURE, la livre.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
COLLANTS A MOUCHE AEROXON, 6 pour 
OVERALL en bon coton bleu 36 à 44 bien faites 95c 
TABAC EN FEUILLES. 2 livres . . ..
CLOUS DE BROCHE. V 2pc à 6 pc. la livre 
BON BLE à soigner, la poche,....................

Ka dans la région du nord-ouest, a •*'
K u h : «

#
dtétudiée, et distri 

a été choisi dans la terre forte de 
rl partie one-' - ••ntr, . «If - plaines «1 
* a ;u r r O : ot a! i ; • :v

53cBEDFORD
27 Septembre

53c
25c
25c
25c

montants étaient suix
$ 1 o «:> ; 25c* -

Davidson. Ma pi*
$3 foi: H h moud. $3 53 Ku 1932 :

18cI vhifirt - étaient !e. -u var. Hu,
• mont. Redio! <! $14 42; S „t . $24 29,
\\ ■ * ' • K
$7 07. L enquête tie 193 ’ a ’ v le 
que le montant de dette par a re «n 
culture, « tait de $19 1 .* dan- , dl­

ls Q W
| $17.91 a Halt artv- et Indian Head et 

■le $18.38 dans le- d i r < de N «u- 
dord et l^emherg. l„t • rise •!< ces 

j dernières années a «mpê» h» le- « ul- 
tivateure «le -'a. i. : : • ter 
obligation- « t !« - d e- -e *>m' g - 
nérah tuent ac. rue- malgré la dimi­
nution de- fra - d'exploitation »' de- 
frai# (|T \ :i n e 1/K. onomeli 
\gi ioie

La présence de l'Honorable Ministre de l’Agri­
culture. M. A. Godbout, suffirait a réunir sur le tel­

le l’exposition, à Bedford, toutes les personnes 
désireuses de voir prospérer l’Agriculture Québec - 
quoise.

25c
25c

ram t
$2.60

23c
Afin de constater le travail fait actuellement 

l’amélioration du cheval, les sujets de race Belge, 
importés par le département et achetés par les culti 
valeurs de Missisquoi, seront exposés au public.

Quelles sont les

25c
11csur
10c

qualités d’un bon cheval de'trait? 23c
4cou

$1.65------------ O-O-O —
La quantité totale «le pomme- va 

tt.uli» n nos « \ porté - -a : . Ho\ .ta
niv l'n» pendant la -emaiiw nui­
sant U* 1er février a éU d« 1.1*10.914 
barils et 1.7S9.3S3 tarisses sou utle 
augmentation de 118 pour . en pour 
le- baril- et de 11 tour t eut pour 
le- caisses, contre >N8.34-' barils et 
1 «51N.S90 caisses pendant la p • nodo 
t on t spotuUnt* lutine* dont ait#

i bon cheval d'ouvrage ?Quelles sont les qualités d un
l.a réponse sera donnée sur le terrain de l'ex­

position. à Bedford, comté de Missisquoi La BRIQUETERIE Saint-Laurent
*

LIMITEE

le 27 SEPTEMBRE, 1934. 9S&. Edifice Dominion Square, 101» Sfe-Vatherlne Ouest, 10HTB1AL
Briqueterie: LA PRAIRIE, P. Q.Téléphone: Harbour

PIERRE TRAHAN, Agent local. Snlnt-J;|; Entrée Gratuite.
loOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

J
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r> Assemblée Importante
des Propriétaires

Un <lv nos anils, 
qui arrive* d'un voyage* au cours du 
q U *1 II lui fallut utiliser le canal de 
Vhamtdy, peut montrer à tout venant 
le permis, rédigé dans le plus Pel an­
glais qui soit, qui lui fut remis par 
les fonctionnaires du canal. Celui-ci 
relève du ministère des Chemins de 
fer et Canaux, qui manque s0renient, 
en l'occurrence, à ses devoirs à l'en­
droit du tillingulsme officiel.

ne lec voit guèreM. Vhald Martel, menuisier et de 
Armand a Lavallée, ü Mlle K va-An­
na Fortin, fille de M Svlvio Fortin, 
menuisier et de Alma Simard. Les 
mariés avaient pour témoin leur pè­
re respectif.

Nos meilleurs voeux
-------------o-o-o------------

Un chien fait dérailler un 
Wagonnet et les deux oc­

cupants sont blessés

Nouvelles de Saint-Jeani Tous les propriétaire*', membres 
j «le la Ligue ou non. sont priés d'as­
sister à une assemblée importante 
qui aura lieu, au club Marchand. 84 j 
rue Richelieu, demain soir, vendredi, 
le 14 courant. Des questions capita* 
les y seront traitées et entr’autres 
celle du cas des centaine* de pro­
priétaires menacés de perdre leur 
bien, faute de ressources pour ac­
quitter les taxes. Des mesures se­
ront proposées afin de leur venir en 
aide et de leur éviter des pertes 
substantielle*

Que pas un ne se désintéresse de 
la chose et que tous se donnent ren­
dez-vous à cette réunion convoqué* 
expressément pour eux De l'union 
naît la force et l'heure est grave, 
pensons-y.

NaissancesVa-et-Vient
Armand (Servais, son 

Michelle ;
M le Dr

épouse et leur fillette 
Mlle Pauline Gervais, Mmes (Dr) \

A la ■ athvdrale le 1) septembre fut 
bapt :*é Joseph-ll« nri- André-Claude, 
né ce jour, tils de M Georges-Henri 
Payette. Imprimeur et de Jeanne 
Frédette. Parrain : M Joseph-Hen­
ri Tou pi n. pharmacien, de Montréal; 
marraine. Alice Frédette. non épou­
se onde et tante de l'enfant

A la cathédrale le 9 septembre 
fut baptisée Ma rie-Jacqueline-Jean­
ne. ii«*« le >, fille de M Alexandre 
S nés;u journalier et de Antoinette 
Raymond; parrain. M Michel Ray­
mond. journalier de Notre-Dame ; 
marraine. Clémentine Brault, son 
épouse, oncle et tante de l'enfant.

A la cathédrale le 9 septembre 
fut baptisée Ma rie-H ug net te-Fran­
ce-Suzanne. née le s courant, fille 
de M Rosario Lalibvrté, journalier 
et vie Fabioia S eue y. Parrain : M. 
Alphonse Senvy. tricoteur d'Ibervil­
le; marraine. Annette Uimarche. 
son épouse oncle et tante de l'en­
fant.

Vian et N Camaraire se sont em­
barqués la semaine dernière, a bord 
du "Lady Rodney" pour un voyage 
aux Bermudes

Mme G C. Poulin de Montréal 
en visite pour quelques semaines 
i liez se> enfants. MM Val more et 
Germain Poulin.

Mlle Henriette Poulin nous a 
quittés pour la Villa Rivier vie Sut­
ton chez les religieuses de la Pré­
sentation^ de Marie, où elle doit fai­
re sa 1 Otème année

Mlle Claire Désautels de Mont­
réal était l'invitée de Mme F Thi­
bault. récemment.

M Adélard Viens, sa jeune fil­
le Vniia et Mlle Cécile Plouffe vi­
sitèrent Québec et St e-A une de 
Beaupré, la semaine dernière

M lie Rolande L’Ecuyer a pas- 
une huitaine à Montréal, récent-

"Le Courrier"
........ —0-0-0—■

Sépulture Blanche du jeune 
Pierre-Aimé Harbec.

l'n chien a failli causer la mort 
de vieux homme* à la traverse du 
Petit Bernier, au nord de Saint- 
Jean. M Delphi* Poutré, 6ê ans, et 
M Aimé I>arivière, 28 an*, employés 
du C X R , filaient vers Br os s eau 
Jonction, dans un wagonnet es­
sence quand en arrivant à la ira 
verse h niveau en question, leur wa­
gonnet frappa un chien et sortit de 
la voie. Les deux hommes furent 
lancés à une vingtaine de pieds, et 
on les releva sans connaissance 

Transporté* à l'hôpital vie Saint- 
Jean, on constata que M l'outré 
avait des contusions graves à la tè­
te et aux membres inférieurs. M. 
Larivière a été un peu moins bles­
sé. Cependant, il souffre de contu­
sions à la tête et au thorax 

-------------0-0-0------------

Nouveau Réglement relatif
au Marché

M et Mme Ferdinand Harbet 
( née Yvonne Ostlguy ) ont 
ollcnu-nL t prouvés ces jours der 
niers. par la mort de letir bambin 
Pierre-Aimé, âgé de «î ans et 7 
mois, survenue apnV quelques jours 
de maladie seulement.

I#a petite sépulture blanche eut 
lieu dimanche dernier, le 9 courant, 
à f> heures, après la levée du corps 
faite à domicile par M lv vicaire 
Lamarre, qui officia à la cérémonie 
X l'orgue 1«- ( haut des Hymnes dv- 
Xnges fut rendu par les chanteurs 
Lv cortège était composé de nom 
breux parent* et amis de la famille 
éprouvée ainsi qm des Révérends 
Frère* Mar 1st(*s et de leurs èléve> 

Les porteurs d'office • t aient. MM 
Maurice Des noyers. Charles Duehes- 
neau, Gérard et Charles-Henri liât 
t--; les porteurs d'honneur étaient 
les jeunes Raymond Pel lier. Gérard 
G ou* y. Marcel Destioyers et Claude 
Bélanger

Le regretté bambin lai-se dans un 
deuil profond, outre son père et sa 
mère, mentionné* plus haut, un frè 
re. Gilbert; une soeur, Thérèse.

l«a famille a reçu de nombreuses 
marques de sympathies, entr'autres:

Offrandes florales : une couron­
ne par son père et sa mèn ; MM 
H- :iri De* a levers et Roméo Besset

v| é cru-

——————0-0-0----------- -
Heureuse Capture faite par 

la Police

L'arrestation de deux vagabond-.
dans notre ville par la police de St 
Jean, facilitera probablement le tra­
vail des détectives lancés à la pour­
suite des 4 bandits qui ont pillé la 
succursale de la banque Canadienne 
Nationale à la Baie du Febvre ('es 
deux individu* ont raconté que du­
rant trois jours il* ont habité avec 
4 autres vagabonds un wagon à 
marchandises Tous les six allèrent 
il tour de rôle demander à manger 
chez M J.-W

se
nient

A la vatlp-drale 9 septembre 
f baptisée Mai ie-LLe-Rolande, née 
le S. fille de M Georges K Fortin, 
chauffeur et de I*aurette Choquette. 
Parrain. M Roland Choquette, ini­
pt nieur représenté par M Georges 
Choquette ; marraine. Yvette Cho­
quette. tante de l'enfant.

A la cathédrale le ô septembre 
fut haptic Jean Pierre-Bernard. né 
le 3 courant, fils de M Albert Pi­
card. journalier et de Fahiola Con­
tant. Parrain. M. René Picard; 
marraine: Anita Duval.

A la cathédrale, le 5 septembre 
fut baptisée Marie-Bert he-L^a-Lout- 
>v. fille de M Wallace Farmer, jour­
nalier et de Robertine Leclerc. Par­
rain. M Henri Farmer. <ie Saint- 
F.dmond: marraine: Berthe Trem­
blay.

Mlles Don a Ida et Diana Blais 
de Montréal, ont rendu visite à leur 
-oeur, Mine Charles Commette, de la 
rue St-Georges, dimanche dernier 

Le Docteur et Mme George- 
Phénix sont revenus à Saint-Jean, 
après une absence de quinze jours, 
pendant laquelle ils ont assisté au 
Congrès des Médecins de languv 
française, a (juébt.. ont riu-aite 
fait le tour de la Gaspé-ie. en au­
tomobile.

Dè> samedi le 22 courant, les cul­
tivateurs prendront possession de 
la Salle du Marché, nouvellement 
restaurée et équipée de manière à 
réglementer plu équitablement la 
vente des différents produit -

Nous publions en page 5 le nou­
veau règlement dans eon intégrité 
et invitons nos lecteurs à en pren­
dre connaissance, en résumé disons 
que le premier étage est divisé et 
que tous les produits domestiques 
ou vie la ferme qui ne sont pas com­
pris vian* l'article relatif au second 
tage y seront vendus.

Au second étage il ne sera vendu 
qur des viandes, de la venaison, de- 
oeufs. du lait, vie la crème, du fro­
mage. du miel, des sirops come-ti- 
ble- et les .-ucres en provenant, de* 
coii-erves alimentaire*, des petits 
fruits ou autres produits de ce gen­
re. «sauf le poisson excepté lorsqu’il 
sera en conserve.

Pour le- autres clauses voyez pa­
ge f> Il es t à espérer que les cul­
tivateur* et le public en général, 
trouveront dans ces nouvelles me­
sure- une amélioration appréciable 
et jue tous observeront le dit rè­
glement destiné à maintenir le bon 
ordre et la propreté dans notre mar­
ché public.

Wilson à Iberville 
Les deux vagabonds arrêtés, y al 

Ui première foi*, ils 
virent dans le garage un auto, qui 
lors de leur seconde visite était dis­
paru ainsi que leurs 4 compagnons 

Tout porte donc à croire que le 
coup de main à la Baie du Febvre a 

t*'- fait par ces 4 individus, d'autant 
plus que M Wilson a été avisé que 
son auto a été retrouvé par le détee- { 
t:vv James Hviney à Saint-léonard 
d’A-ton, où il avait été abandonné 
Saint-Léonard d’Anton v*t à 34 mil­
les environ de la Baie du Febvre, vn 
passant par Nicolet.

l^es deux vagabonds ont pu don­
ner à la police un très bon signale­
ment de leurs t compagnons. Ils ont 
été conduits à Montréal, avec un 3e 
individu arrêté au-sl à Saint-Jean 
Ils seront tous trois interrogé* par 
la police judiciaire

Résultat des Courses

lèrent 2 fois

En Convalescence
Mlle Célina Oligny. de la rue Bou- 

thiliier est de retour dans sa famil­
le après un séjour de deux mois à 
. Hôpital Saint-Jean ; Mlle Oligny 
sous les soins du docteur H La flam­
me est en bonne voie de guérison 
que nous lui souhaitons complète. 

------------- o-o-o-------------
A Propos de Vidanges

Les autorités demandent au pu­
blic en général de bien vouloir pren­
dre note que les vidanges doive. ' 
êtres déposées sur le trottoir ou dans 
la cour, que le matin même du pas­
sage des vidangeurs Ain-, une 
plus grande propret- règne:a et le 
odeurs nauséabondes n'incommode­
ront personne : la charité et Tordr • 
sont dans ce i a«- deux vertus à pra­
tiquer. notre Cité y gagnera au coup 
d'oeil et ses citoyens, <i î’hygi vse et 
au confort.

Sympathies : MM et Mmes Jo­
seph-Ironie Ostiguy Xrthur 0>t. 
guy. de Sainte-Angèle; Arthur 
Beau vais, de Saiut-Césaire; MM. et 
Mm< - Raymond beau 1 lormi.-da- 
Harbec. Joseph Harbe. . Sylvio Mar
td. Adrien Rochon, de Sainte-Br 
gid* •; Mmes Yv< George 1*18 il 1er 
< t Théodore Quint in. «le Farnham ; 
Stanley Fois y. ()-ias I^efebvre. Ho­
rn- «> Bessette. Honoré L onard, <' 
A Gilbert. Charles Morin. Mlle De­
ll eau lt. familles William Boutin et 
Hormlsdas Harbec, Charles Char 
bonmau, M Edmond B! sal lion, M. et 
Mme Josv pli Beauvais. Mme Lionel 
Dé pel tea u. Mme Isidore Harbec. 
Mme Vve Ernest Perron. M Ber­
nard Lebeau. Mlles I»rette Garua 
chv. Flore Lebeau. Marie-Jeanne 
Martel. Uiura Ut.-nier M et Mme 
Agenor Harbec, Mlles K va Harbec. 
Mlle.- Roy, M Poirier, Mlle Agathe 
Payette, MM et Mmes Henri Pu­
rent. Pierre Go*selln. M Ernest 
Rondeau. Mme Hervé Go* sell n. Mlle 
Gosselin. Mmes Wilfrid Turgeon. 
Brault. M et Mme Beaudin. M. lé-o 
Goyet te. MM David Vincelett* , An 
dr- a Hébert. \ dé lard Gervais, Mmes 
Vve Mailloux Timothée Martel. Mlle 
Irène Ostiguy. Mme Eugène Besset -
te. Mlles Simone Ostiguy. Yvonne 
Martel I»rette Martel. M et Mme 
Andréa Beauvais. M «-t Mme Léo­
nard Uelair. M Stanley Shatwell. 
M et Mme Henri Ui - nier. M \l et 
Mmes Jean-Marie Tonga s. Emile 
Péloquin. Albert Du roc h or. K. La 
chance. Pharmacien. Romuald Gué 
rette. George Payette, Roméo Ouel­
lette. Achille Boutin. Adélard Brault. 
Mlle Béatrice Allard, A Brunelle. 
MM l'bald Meunier. Armand Bon 
drea.ii. George Hcr (eau et plu sieur* 
autres dont les noms nous < chap 
pent

- A la cathédrale, ‘.t- 8 septembre 
a » ■ é bapti.--" Ma reel-Joseph-Lio- 
nel. n* le ♦>, fil- de M Henri Lus­
sier. journalier et de Hosanna Sur­
prenant Parrain: M Lionel Brault; 
marraine. Bernadette Daignault.

A Saint-Edmond le 8 septem- 
:-re fut baptisé Joseph-Jean-And ré, 
fil- de M Albert Degongre et de Ma­
rie-Anna Pin.sontiau'.t. Parrain, M. 
J -Bte. Bessette; marraine, Gabriel- 
ie Degongre.

A Notre-Dame Auxiliatrice lv 9 
-eptembre- a été bapti* e Marie-Si­
mone-Denise. née ce jour, fille de 
M. Charles Comtois, gardien et de 
Léontine Charron. Parrain. M Wil­
li* Charron .chauffeur, de Saint-Ed­
ouard de Montréal, marraine: Simo­
ne Charbonneau.

Voici > rapport des Courue* te­
rnies a Saint-Jean, lors de l'Exposi­
tion. le 3 septembre.
Classe 228 Trot et Amble. Bourse

B. P. 0. Elks S100.
Allen Guy 1) Bros seau 442 Mième) 
Rose Dewey I* Choquette 324 (3e) 

Temps 2 15 2.17 2.18
D Hébert 1.11 fier) 

W Thé berge 5.23 
( 2ièm e)

O"!»'V-
I~i loge a fait distribuer aux pla­

ces publiques de- boîtes pour y dé­
poser les paquet - vides de cigare1 - 
te.- "Buckingham" afin d'obtenir le 
plus de point* possible pour avoir 
des cadeaux de Noël pour le- en- ‘ 
fanti dans le besoin Les Membres . 
sont priés de ne rien négliger -tit­
re rapport.

I*i I>>tte de Saint-Jean a déjà plu­
sieurs bons candidat* pour l'initia­
tion qui aura lieu le mois prochain, 
r: vous avez un ami à présenter fai­
te.--le d'ici quelques jours, deman­
dez une application au secrétaire A 
Stan. Galipeau. téléphone 433.

I-es membre.- qui n'ont pas encore 
payé leurs dus a la loge, sont priés 
d envoyer le montant au secrétaire 
aussitôt que possible ce mois-ci.

A notre Bibliothèque parois­
sialeA Notre-Dame Auxiliatrice le 9 

septembre a été baptisé Joseph-Jac- 
qut--G'-ra;d G:l.es. fils de M. Albert 
Berger, machiniste et de Lilian ne 
Gamâche Parrain. M. Joseph Ber­
cer. cultivateur, de Sainte-Brigide; 
marraine; Amanda Dubois,

Lica Girld 
B u<I Tram pfastTel qu'annoncé depuis quelques 

semaines. La bibliothèque paroissia- 
, le est ouverte chaque dimanche 
apres les vêpres jusqu'à cinq heu­
re* Ia?s rayons en sont très at­
trayant- et peu importe le goût de 
chacune, l'on est en mesure d'y 
répondre Non- commencerons bien­
tôt le* longues veillée* d'automne 
et d'hiver au coin du feu. c’est alors 
qu’un bon livre devient un compa­
gnon indispensable ; pourquoi ne 
pas donner votre abonnement à la 
bibliothèque ? le prix est modique. 
$ 1 par année, et voit- avez le choix 
sur des centaines de volumes à la 
littérature émérite et saine ; ce mon­
tant »• * t tôt dépensé en achetant re­
vu* . magazines, ou volumes de tou­
te* -ortes et bien souvent L'on re­
grette un choix malheureux qui nous 
la i * - e une lecture frivole, insipide, 
quand elle n'est pas douteuse ou 
franchement malhonnête.

Le prix de $1 donne droit à un 
volume par dimanche et pour 5 sous 
chacun, vous vous procurez les vo­
lume* supplémentaires que vous dé­
sirez

Brand Gentry 
Classe 2.18 Trot et Amble, Bourse

M Gévrie 2

$100.

Andy 1 Girld \ La je une-tse 1.23
(2iôme i 

f 1er)

son
épouse, grands-parent* de l’enfant.

-------------o-o-o---------- —

Mariages
FO HT IN-DES LAURIERS

Avery J B (tendron 211
Temps : 2.18—2.16 2 17 

Let ta Dillon J Ste Marie 3 32
(3ième )

Temps 2 18—2.16 2 17 
(Juge au départ Michel I«anoue 

4 Septembre
Classe de chevaux de comté 
1er Prix Cheval de M Jolin, Saint - 
Jean. 2ième Prix. Cheval de M. H 
Courville, St-Luc. 3iême Prix 
val de M Lagiie, St-Luc,
Prix, Cheval de M Tremblay. Saint- 
Luc.

I** 10 septembre à la cathédrale 
lut célébré le mariage df* M. Aldéï 
Fortin barbier, fils de M. Hector 
Fortin et de l’nisee Thérien à Mlle 
Amanda Deslaurier-, coiffeuse, fille 
<ie Mme Vve Z phlrin Deslauriers, 
née Marie Roy l*n mariée était des 
plus élégantes dans sa parure de 
satin blanc avec long voile de tulle; 
MM. Hector Fortin et Hervé Bros- 
•seau servaient <!*• témoin aux nou­
veaux époux

A l’issue de la cérémonie reli­
gieuse il y eut réception au "Tow­
er's" à laquelle prirent part de nom­
breux ’parents et amis de cette vil­
le, d’Iberville, Granby,
Montr*'ai et Sherbrooke 

M et Mme Fortin partirent ensui­
te pour un voyage à New-York, en 
automobile ; nos meilleurs voeux les 
accompagnent.

Il embrasse la Foi Catholique Che- 
4 lé meA Notre-Dame Auxiliatrice. le 

septembre, fut baptisé M 
Grimson, âgé de 26 ans, fil* de M. 
♦•t Mme- Herbert Grimson rentier, de 
Knowlton. M. Albert Bourassa

----------- a#_0_#-------------

Unilinguisme Officiel
agissait comme parrain et Aidera 
Bergevin, son épouse comme mar­
raine. Ce soir, Son Excellence Mgr 
Anastase Forget conférera le sacre­
ment de Confirmation au nouvel 
adepte de la fol catholique, qui 
épousera samedi matin, a 7 heures, 
Mlle Yvonne Bergevin, fille de M 
et Mme Louis Bergevin. Après la 
cérémonie religieuse à Notfe-Dame 
Auxiliatrice, les nouveaux mariés 
partiront pour un voyage à Boston 
et autres grands centres américain*

A M. et Mme F. Harbec et aux 
membre* de la famille éprouvée

Le canal de Vhambly, croyons- 
nous. se trouve dans la province de 
Qu hoc Qu’un bateau quelconque 
remonte le canal ou le descende, il 
lui faut un permis ou laisser-passer, 
que remet au propriétaire, ou au na­
vigateur en charge, un représentant 
du gouvernement fédéral Tout cola 
eet conforme aux lois existantes, et 
nous n’avons rien à y redire. Il sem­
ble toutefois que les laisser-passer 
pourraient être libellés en français, 
ou du moins être bilingues. S’il exis­
te des laisser-passer de ce genre, ou

nous offrons nos sincères sympa 
(blés

Waterloo
Ferdinand Harbec 

et leurs enfants, sensibles aux 
marques de .sympathie reçues re 
mercient de tout coeur les person 
lies qui de quelque manière que ce 
«oit. les leur ont témoignées

M et Mme

Encourageons notre bibliothèque 
elle fait partie de* oeuvres qni doi­
vent nous être chères et les per­
sonnes qui y consacrent leurs acti­
vité- et leur temps méritent une vi­
ve appréciation ; donnons-là enMARTKI,-FORTIN -o-o-o

\ Votre-Dam* Auxiliatrice, le 8 nous abonnant dès aujourd’hui et 
Nos meilleurs voeux aux futurs j courant fut célébré > mariage de en faisant une propagande parmi

M Lucien Martel, menuisier, fils de
Abonnez-vous au 

"Canada-Français"épOUX nos amies.
A
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Au Conseil de Ville Peu M. Arsène Prairie
Nous sommes au regret, d'annon­

cer la mort «le M. Arsène Prairie, 
.survenue dimanche matin, le 9 cou­
rant; !«• défunt Agé de fil ans a eue- 
combé A une maladie d«- coeur. 11 
ci ail avantageusement connu parmi 
nous ayant été des années dans le 
commerce sous !<• nom de Decelles 
et Prairie; membre de l'Ordre des 
Chevaliers de Colomb, de la Ligue 
du Sacré-Coeur, feu M. Prairie était 
dévoué a toutes les oeuvres reli­
gieuses et sociale* et sa perte cause 
un grand vide parmi ses nombreux 
amis.

Ses funérailles ont eu lieu mardi 
matin à 10 heures, en la cathédra­
le au milieu d'une assistance nom­
breuse; la levée du corps fut faite 
par M. l'abbé Ch a r bon n eau qui offi­
cia également au service assisté de 
MM les vicaires Charette et Ray­
mond, comme diacre et. sous-diacre 
A l'orgue tenu par M. le profes­
seur (Juillet. l'Orphéon de Saint- 
Jean dirigé par M. L -Orner Per­
rier rendit la messe de Perosi au 
complet ; à la sortie MM Charles 
Rameau « t 1«* directeur chantèrent 
le Crucifix <!«• Faure.

le porteurs étaient MM A. G. Ra­
de oî, J.-P Meunier, E. Il Lanctôt,
I L l’insonnault. Henri Bernard et 
’«• notaire J A. Lussier.

Han* le choeur remarqué M le 
cur* P. I). Lahrè< lu-, de Notre-Dame 
A u xi liât rice; les Chevaliers de Co­
lomb et les membres de la Ligue du 
Sacré-Coeur représentaient large­
ment ces <h ux sociétés.

L«- regretté défunt laisse dans le 
deuil, son épouse, née Emma La­
croix ; trois soeurs, Mme C. O. Per­
rault. de Schenectady. N Y. Mme 
Odilon Linge vin. de l'Ile-aux->'oix ; 
Mm** Mastaï I^ar«x belle, de Montré­
al ; un frère. M Albert Prairie, de 
Pîattsburg, N Y.

Li famille a reçu de nombreuse* 
marques de .sympathies eut Faut res :

Offrande.- «le messes : Gaston Al­
lard Pire, Sherbrooke, Zotique Ger- 

vais, Windsor-Mills ; M et Mme 
H.-nri Lmctôt St-J can ; Mme I) La­
croix et famille J E Lu mix. Sher­
brooke; Chevaliers de Colomb con­
seil II 1.1. Mme Louis Prairie de 
Pîattsburg; M. et Mme Roland 
Meunier. St-Jean Affiliation A 
l'oeuvre de l'ordre St-Dominique 
par M c: Mme Oscar Thuot. St-Jean. 
Affiliation <!*• Me*se M et Mme Pier­
re Oc r vais, Québec.

Condoléances: Fr Joseph-Alfred
o i m. Sherbrooke. M et Mme J A 
Savoie, Ma s couche.

Sympathies : Mme et Mlles Ger- 
vais. Burlington Vermont ; MM et 
Mines Lionel Dixon, Asbestos, J A 
Gervnis. Len noxville. Eu elide Gos­
selin. East Angus, Mlle Albertine 
Go.- clin East Angus. M et Mme 
S: an is la - Gosselin East-Angu :, M. 
Hervé Bernard, Sherbrooke, Srs 
Précieux Sang. Personnel de la ban­
que Royal, St-Jean. MM. et Mmes L. 
Orner Perrier. J. P Meunier, Ar­
mand Bourgeois. Eugène Bes*ette,
L O. Régnier. Mme J K. McNulty, 
MM et Mmes Henri Bernard. A Foi- 
sy, Rodolphe Longtin. Dosithée Go­
din. Mme P. A Cha*sé et Mlles 
Chassé. Familles J. ('. Comeau, Gus­
tave Racicot, Eugène Papineau, 
George McNulty. L P. Cloutier. J 

A Lange. Wilfrid Paradis. Louis 
Emond. Charles Rameau. M J. Aimé 
Lussier. Jean Meunier. K ('hoquet­
te. Charles Roy, Xlfred Beaulieu.
M. et Mine A O Talbot. Mlle M. L. 
Lamarche. M et Mme Roméo Areand 
Iberville, M et Mme J. A. Prairie, 
Pîattsburg. famille Lotis Prairie, 
Frère Benoit-Camille, de Pont -Rou­
ge; M et Mme O L Deniers, de 
Montréal ; M. et Mme Willie La­
croix. de Sherbrooke; famille (’ 1 é<>- 
phas St-Cyr. d East Angus.

Télégrammes : J L. Lacroix,
Sherbrooke, G V Perrault. Sche­
nectady N Y

Bouquets spirituels : R. Sr. Marie 
Emmanuel. Sr. St-Joseph «lu Pré­
cieux Sang, Sherbrooke, Sr. Tho­
mas Cursini «le la Providence. Mont­
réal, Les élèves de 4ièniv C. X. D. 
Notre Dame S C . M. et Mme Moïse 
Gervais, Magog. M et Mme Mast aï 
Laroehelle. Montréal, Mme Joseph 
Landry, M Joseph Landry, M. et 
Mme K Bol vin. M et Mme W. Du­
pont. C Girardin. E Girard^n. Mlles

S Daigneault, J. Morin, A. Bégno- 
elie.M. S. Koch. M R. Tremblay, 
Mlle L. Bouchard, Mme L Boudreau, 
Mlle S. Donahue, Mme O. Ré lad eau, 
M et Mme Kd. L'Ecuyer, Mlle L. 
L'Ecu.ver, M J M Lesieur, Mlle L 
Dubé, M E Boulin. M. René Picard, 
Mme Henri Bernard, Mme François 
Goyet te.MM Phanerf, J. G Plianeuf, 
Paul Phaneuf, Mlles Pauline Du In­
de. G Thibodeau, M S. Galipea u. 
M L. Fortin, M. A. Ch en ail, Mlles 
1> Godin, B. Morin, M. Hernias Ca­
tena tide, Mme Joseph Benjamin, 
Mme E H. Bessette, Mlle R. Le­
mieux
Ran court, J Marco ux, M R. I acorn- 
he. M L'Hérault. Mlle J Bugeaud, 
M I*. O. Roy, Mlle J Henri.

A toutes ces sympathies nous joi­
gnons l'expression de nos sincères 
condoléance*.

Mme Arsène Prairie et les mem­
bres de sa famille sensibles aux 
marques de sympathies reçues, re­
mercient sincèrement toutes les 
personnes qui de quelque manière 
que ce soit, les leur ont témoignées. 

-------------o-o-o-------------

Feu Mme Vve Aimé Godin

Lu mil soir dernier il y eut une as­
semblée spéciale du conseil munici­
pal, pour l'adoption de* règlements 
de circulation et des marchés. La 
réunion fut présidée par le pro­
maire Jos. F. Mayrand et les é< bo­
vins A1 p. Ijorrain, Rodolphe Lefeb 
vre, L -Orner Perrier. Achille Pel­
let le r et Georges Raymond étalent 
présents.

Le premier règlement adopté est 
le règlement Xo. 313 qui modifie les 
règlements Nos. 270. 279 et 290 

D'après le nouveau règlement il 
sera défendu de se baigner dans la 
rivière Richelieu et le < anal Pham- 
1)1 y au nord du pont du C. N R. 
Défendu de paraître ou de circuler 
dans les rue*, dans les parcs publics, 
à pieds. ••!) auto ou autrement, en 
costume de bain et en "short.

Le règlement No. 212 des mar­
, liés amende le règlement No. 27f>. 
Ce règlement était rendu nécessa'- 
re depuis qu'on a aménagé le deux­
ième étage du marché public.

Au deuxième étage sc fera la ven­
te de la viande au morceau, des 
oeufs, du lait, de la crème, du fro­
mage. du miel, du sirop, des con­
serves alimentaire*, des petit* fruits i 
tels que fraises, framboi-* s. etc.

Au 1er étage, tous le< autres pro­
duits de la ferme non stipulés dans 
le 1er paragraphe y seront mis en 
vente.

L-s cultivateurs et lvs commer­
çants pourront avoir comme par le 
passé un espace r«-<erv« moyennant 
le paiement de la omm< d* $50.00. 
Cependant il- -« ront tenus de payer 
la somme fixée pour chaque marché 
«i)mme les autres cultivateurs.

L- comité d aide aux chômeurs 
donne son rapport pour le moi* de 
juin; 893 personnes ont été secou­
rues. repartie comme suit : 174

« ltef< de famille, 712 personnes dé­
pendant de cos chefs de famille et 
7 personnes vivant seule- 

On .i payé pour la nourriture 
$2.178 90 et pour le chauffage $50 40 
un total de $2.225 31

Sur un»* proposition de l'éclie- 
vin L-Orner Perrier second*'** par 
1 'chevlu Geo Raymond !*• Conseil 
demande de* *ou miss ions pour la 
fourniture du charbon pour l'Hôtel 
de Ville, la Station de feu et poli­
ce. l'usine de filtration.

Vue -onime de $50 a été vot»-<
A la Société amicale des aveugles.
:i la demand*' d* M Meilleur, repré­
sentant de celte société

L- conseil engagera 4 chômeurs 
pour aider A la confection des listes 
électorales provinciales.

L’éihev.n L O. Perrier fait un 
appel aux chômeurs de venir tra­
vailler au nivellement du Rui-seau 
J ut kwood \jü ^ té emplv e les 
chômeur*, pour ce* travaux et en 
retour, pour une couple «le jours de 
travail, elle leur fournit des vivres 
Cependant un grand nombre n'ont 
pas voulu travailler et aujourd'hui, 
ou voudrait finir ces travaux avant 
la fin de septembre, et on prie les 
chômeurs de se présenter On leur 
promet qu'ils seront 1rs premiers A 
avoir du travail, quand la cité en­
treprendra des travaux publics pay­
ant*

PHARMACIE
I Un Gradué en charge 
/ A VOTRE SERVICE

r:TOUJOURS

#1 on! <m*I I old rrcjini K» j2. 5U<| s.
•JoiitiM»! : Vanishing ( Team Rég. 50 rts.

les deux pour 50 Ot».
Poudre < ara Nona* (Nouveau modèle) . 
Poudre* Jasmin a ver ( 'aharet .

. fl JH)

. $1.00
Polgate Tooth Paste I *J tithes et une h rosse a délits 41)vMlles M. - L Lamarche, <J

Kleenex............................................................
Modess (J gratis..........................................
peptolia. I Pour la grippe et les rhumes .
Sirop Uimhert,...............................................
Sirop Mathieu................................................
Huile I oie Morue H» oz.................................

19c
. 25c

. $1.04)
. . 29c
. . 29 <•
. . 50c

75c 
25c

Sirop Fcnox................................... ..... .............................
Tablet tes Fcnox « Pour la grippe et mal de tête .

DEMANDEZ VOS COUPONS POUR LA VAISSELLE

Giroux & Poulin Enr’g
Tel. 35

Nous .sommes au regret d’annon­
cer la mort de Mme Vve Aimé Go­
din. név Corinne Tremblay, surve­
nue mardi le 4 septembre, à l'âge de 
du ans ; la défunte souffrait de ma­

i lad le incurable depuis 3 ans.
Feu Mme Godin laisse dan* le 

deuil, trois filles: (Archange) Mme 
Wilfrid Giroux; (Hose) Mme An- 
dorio Papineau; (Aidva) Mme Vic­
tor Boutin; un fils : Armand de Bur­
lington, Vt.; trois frères : Eugène, 
de Waterbury; Gustave, de Burling­
ton. et Henri, de cette ville; trois 
soeurs: Mme Alphonse Morand, de 
North Adams, Mass ; Mme Dama se 
Godin, de Burlington; Mme Edouard 
Saint-Jean, de Kiamika, Co. Labelle 
et 7 petits-enfants.

La regrettée défunte était Dame de 
Sainte-Anne ; femme de bien, son 
dévouement pour les pauvres et les 
malades était sans bornes et l’ont 
fait apprécier de toutes les person­
nes qui Vont connue.

Ses funérailles ont eu lieu same­
di. le 8 courant, en la cathédrale 
au milieu d'une foule nombreuse de 
parents et d’amis. La Levée du 
corps fut faite par M l’abbé Char- 
bonneau, et le service fut chanté 
par M. le vicaire Charrette assisté 
de MM les abbés Raymond et Char­
bon neau. comme diacre et sons-dia­
cre.

St-Jean, P. Q.55 rue St-Jacques

ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo

Vous qui souffrez de
Maux de pieds

La maison Geo. St-Germain vous 
offre pour cet automne plusieurs nou­
veaux modèles de chaussures dans 
toutes les teintes, fabriquées spéci­
alement pour nous.

Ces modèles renferment toute 
l’élégance et le confort voulus pour 
les pieds.

Pour le confort, nos commis expé­
rimentés se feront un plaisir pour 
vous ajuster une chaussure qui sera 
très confortable à vos pieds tout en 
ayant de la nouveauté.

UNE VISITE VOUS CONVAINCRA.

X l'or eue l'Orphéon de Saint-Jean 
sous la direction de M. L.-Orner Per­
rier rendit la messe de Perreault.

Iws Dames de Sainte-Anne assis­
taient nombreuses à la cérémonie, 
bann ère en tête portée par M Wil­
frid Jetté ; portaient les rubans : 
Mnii < Pierre Martel et Joseph Ben­
jamin. Mmes Philippe M nard et (\ 
Morin ont fait la quête.

Les porteuses d'honneur étaient : 
Mm» - Emile Ah xandre. Egiide Gré­
goire. Emile Moreau. Eus» he Berger. 
Eugène Mercier et Mine Vve Des lau­
riers.

Les porteur* d'office étaient MM. 
Adolphe Proulx. Henri Mailloux. Eu­
gène Mercier, Louis Lemaire. Eusè- 
be Berger et Willie Poirier.

Li famille a reçu de nombreuses 
marques de sympathies eut Faut res :

Offrandes de messes : M. Wilfrid 
Giroux. Mmes Alphonse Morand de 
North Adams Mass et Henri Trem­
blay, M. et Mme Charles Hébert de 
Montréal, Mme Edouard St-Jean de 
Kiamlka Co. La h,die. Mlle Albert (ne 
Daignau 1t. Mme Corinne Godin et 
M et Mme ZAphirin Surprenant.

Offrande* de fleurs : MM et Mmes 
Albert Dehors Alcibiade Paré, An- 
thime Charbonneau. Mmes A Dé­
dard. Alphonse Morand de North 
\dani Ma* s. Dama se Godin de Bur­
lington Vt.

Bouquets spirituels et sincères 
sympathies : M et Mme Joseph
Benjamin. Henri Tremblay. Gustave 
Tremblay de Burlington Vt . Mmes 
Alp. Morand, Dainase Godin, Ed­
ouard St-Jean, H. Libelle. Thomas 
Bouchard de Burlington Vt., MM. 
Etienne Godin de St-Philippe de La- 
prairie; Jean Godin. Clément Godin, 
Vrgèlv Godin. Clodomir Godin. F. 
Godin. Luireuve Godin. Raoul Lus­
sier. Philias Deniers. Zéphlrln Sur­
prenant. Thomas Oullard. Joseph

Geo. SAINT-GERMAIN
Le seul représentant des fameux bas, marque

"Chatelaine”, 
faits à Saint-Jean.

t

i
Représentant des produits du Dr. Scholl 

MARCHAND DE CHAUSSURES 
Maison unique de GROS et DETAIL 

250-252 RUE RICHELIEU

a4 '
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Au Théâtre Capitol

Aujourd'hui, jeudi 13 septembre 
dernières représentations de toute 
une troupe d'étoiles. eut rant res 
Kay Francis. Dolorès Del Rio. Al 
Johnson, dans "Wonder Bar'

Vendredi et samedi, 14 et 15 sep­
tembre. programme double. Tim Mr- 
Coy et Sue Carol, dans "Straigh­
taway" et W. C. Fields Baby Ix'Hoy, 
Judith Allen dans "The Old Fas­
hioned Way" aussi l’épisode I» des 
"Périls de Pauline".

Dimanche et lundi, les 16 et 17 
septembre "Hollywood Party" tout 
y est compris, étoiles, musique ; 
aussi la superbe production "L'En­
fant du Calvaire".

Mardi, mercredi et jeudi, 18, 19 et 
20 septembre. Ronald Col ni an, ! Lo­
retta, Young, Warner Olnud. Vna 
Merkel dans "Bulldog Drummond 
Strikes Back" Ronald Column re­
vient à ses amis après une année de 
vacances Ne manquez pas son 
nouveau triomphe.

SAINT-JEAN, Que.Téléphone 84
0000000000000000

MM et Mmes H Mailloux. ITric Du- 
vlos, X J. Prive et leur fille, Egilde 
Grégoire, Kusèbe Berger. A Proulx, 
P Martel. Lionel Au hé. J Deboes 
et leur fille Denise. David Daignault, 
Mmes J H Godin. Vve Zéphlrln 
Dcslauriers. Hod. Bessette, M. Gé­
ra ld et Mlle Marie-Rose Cornish et 
autres.

A la famille éprouvée nous réité­
rons l'expression de nos sincère* 
sym at hies.

Lt»< membres de la famille Aimé 
Godin remercient de tout coeur les 
personnes qui soit par offrandes de 
messes, de fleurs, bouquets spiri­
tuels. assistance aux funérailles ou 
autrement leur ont été sympathiques 
dans leur lourde épreuve.

Tremblay de St-Jacques le Mineur. 
Guy Tremblay. Val mont Tremblay. 
Mlle* Christian e Tremblay. Albert i- 
ne Daignault de Montréal. M Louis- 
Philippe Hébert de Montréal. Mmes 
Joseph 
gnault.
Roy. Rodolphe Bessette. Isaïe Ite­
rnaire. Emile Frédette. Maurice Ba­
ch and. Noé Champagne.
Charbon neau. K va Brassard, Pierre 
Nolin. Solomé Ihssette. Mme Vve 
Itanoue. M et Mme Dèllphat Papi- 

Rosiirio Barré. MM

Dai-Datgnaiilt, Camille 
Médérlc Demers. Eugène

A ut h inn*

vtn eau. M
Mmes P. Xoltn et Eucllde Roy. M 
Moïse Bouclier. Li famille Va!more 
Papineau, Famille* A. Paré, 
dard. A. (lia: bon n eau. E Moreau,

\ Bé-

Alphéri Bouchard,Eu* Mercier.
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Pensées2o Hygiène de la maison »*t pro­
cédés dv désinfection ;

:io Hygiène générale vt hygiène 
eoviale ;

to Notions «lv ptn' rit ait uw. ali 
mentation de- h b os vt dr< mala­
des ;

âo Kt enfin, vt surtout, la von* 
nuissanves dos oeuvres sociales re­
latives à Vonfanve, savoir leur but. 
leur organisation, leur fondionne 
mont : gouttes de la.t. dispensaire^ 
crée lie-: pouponnières. consulta
lions de nourrissons, de

I,e jour où la femme, à son en­
trée en ménage possédera ce joli 
bagage de , onna;<>am t s multiple- 
elle pourra avancer d un pas -Vf 
Mlle saura que quantité d’oeuvrt 
sociales sont là pour l’aider dans t-a 
tAche de jeune maman ; oeuvre- 
réservé, - non pas séné tuent a ;\ 
indigents comme on a le toi: d< 
le croire trop souvent mais où 
chacun peut puiser une aide, un 
conseil, un service, une indication 
précieuse. Combien, dans la < al­
gor ie qu'on peut appeler de- "non- 
v - aux pauvres . ignoi <-r ' •
sources qu'offre la solidarité -o la­
ie de nos jours ? Kt -i l'on arrivait 
à comprendre qu'il n'y a pa< d, 
boute à profiter de ce qu’il y a <lv 
mieux en ore dans no: ■ ■ r pu -1 
que. ce serait une amélioration à 
bien des misère-.

C'est donc une orientation o la­
ie qu'on doit donner , îenseign. 
ment ménager de nos jours. • . ,v 
verra alors les mètvs de familles, 
bonnes nourrices, lionnes édacatr j

reièvemen
•-M-

puis le- produits qui ont une action 
directe -ur le vas à traiter qui trans­
forment ' pidertne et dont l’effet est 
durable....

U point essentiel est de savoir 
veux qui conviennent à -ou type et 
d" e- employer intelligemment

------ —O-O-O- —---- —
La Portée Sociale de

I Enseignement Ménager

A Lire près du Foyer Le jeune homme qui a conservé 
mou Innocencejusqu’à vingt an- 

est ,
meilleur, le plus aimant et le plus

à f t Age. le plus généreux, les
%

PORTRAIT aimable <!••- hommes
.1 J. KOVSSKAV

* * *
11 y a îles misères que Von brave, 

U un coeur léger
You- const / La Mart,' pensive de la lampe 
Y, ai >•-**<’ >- y u\ « m <• relisant votre tempi-.
Kt a -aile à manger respire autour de vous
!,' i;r san- hotiheur du soir Kidèle au rendez-vou-.
Yotre "toile est venue au bord de la croisée.
\vv vo r, bonsoit son Ame -'est croisée.
Son,, les veines du ciel on croirait voir courir 
Du sang. Le cr* pu seule achève de mourir.
La i'aine agenouillée assombrit sa prière.
Lod« a: de- veux y près vous vient du cimetière.
Kr vous ne cou-, /, plus, mais vous ne pleurez pas. 
Que vous a murmuré l'odeur qui parle bas?
Qu: vous a caress phu- tendrement la tempe" 
Pourquoi regardez-vous sans la voir, cette estampe 
Dr. soir • votre soeur, la mère d< Rembrandt ?
Quelle extase plus proche. é> ma mère, vous prend? 
Yos yeux transfigur- s ont vu quelqu'un descendre.
Kt votre aiguille a l'air de coudre de la vendre.

Joachim GASQtKT.

que l'on méprise 
pour soi-même Ou ne pardonne pas

L'cnce:gne ment ménager vt la pré­
paration maternelle bout devenus 
aujourd'hui une urgente nécessité, 
une net » - .té vitale.

Il faut que Von , omprenne qu’une 
Jeune tille ne peut lias être préparée 
à la vie comme Vest un jeune hom­
me. et que la difficulté de 1 "ensei­
gnement féminin r -ide dans la dua- 
1 té- d orientai ion. puisqu'il faut pré­
parer doublement la jeune fille à 
une < arrière professionnelle d'une 
par. et à son foyer de Vautre.

O: qu art v. : -il gén» râlement
«a squ* deux être.- jeune- songent a 
-'unir? Ils s'en q nièrent mutuelle­
ment de leurs situations de famille, 
de fortune, de leur santé. et en- 
or,■ pa- toujours suffisamment 

si la jeune fille n'a pas de dot. il 
faudra qu'elle ait une situation équi- 
va'« ntv souvent a celle du mari ; et 
tous v, - point- ayant -, ru pu leu- 
semen' • • ml • s. après a voit appré­
cié le- eara ’ères, et tout de même 
un peu le- sent ment-, on croit avoir 
tout,- le- garanties d'un foyer heu- 
r< ux et d'un bonheur durable.

Kt c* pendant, qu’attend-on. qu'est-
xigi d

te jeun» fille qui va devenir une 
femme? K-1-elle sut; samnn'tr mûre 
pour la mission familiale ru elle doit 
envisager sans plus attendre? Et sn 
carrière maternelle a-t-elle té pré­
parée? Généralement, non. celle-ci 
est la seule qu'on laisse livrée à 
1 t. alors qu'à • • ds frais on
prépare toutes les au !....

Devant la haiss» de la natalité, 
•levant la fréquence toujours plus 

• n tuée d< - divorces, d< vaut 
î"« mancipation féminine mauvaise. 
;1 est du devoir des peuples d en­
visager tout autrement que par le 
pa.-sé la préparation des femmes a 
la vie

C’est cette préparation même qui 
es- à la hat-e de l'enseignement mé­
nager... et nous voilà loin, ne 
vous -emble-t- 1 pas ? de- nettoyages 
fu-’Mieux ou «les préparation- sa­
vamment cuisin» **.-

Au-- : on peut résumer qu’ou­
tre le.- principe- essentiels de la 
science ménagère : choix du loge­
ment. tenue de la maison, achats 
rationnel- et jud; i*-ux. cuisine -ai­
ne et economique, lavage, repassa­
ge "t ta commodage. le programme 

immen- meut vaste de tout ce 
qu’il y a lieu d'y ajouter ;

lo Conditions de location et lé- 
gi-lation «le l'habitation ;

I. les infliger aux autres.
Pau! liOl/RGKT

* * *
l,v mal n'a pas d'autre raison dans

le monde que de faire dater cet 
art merveilleux avec lequel la di­
vine sagesse arrive à le transformer 

S: ie mal u'exi.-taii pas. unen bien
des plus beaux côtés de la sagesse 
d v ut -t rait toujours demeuré in-
t.nnu pour nous () Felix culpa î ô 

heureuse faute. pOllVOUS-UOUS dite 
I> PKGl’KSavec ! Kg lis»

Les Papiers à Mouches

WILSONS0-0-0----- ——
! nuire, garder une heure, rincer à 
j l'eau distillée ou à l'eau de pluie.

Vue pomme cuite dan s du lait est 
un précieux antiride.

Vn jaune d'oeuf sur la peau la 
nourrit et la satine.

Le lait et le citron, alliés ensem­
ble. nettoient admirablement, mais 
irritent un peu. il faut fair* • rès at-

Lne Grande Femme
N<>n Kl leGrande de raille?.

.

: vd. s or; génie, peut- j 
rasait. Ou son Ame si y.Ilvi

loger quei.c pouvait 
• ; j - n * e frêle enveloppe... .

J .t TUENT REELLEMENTtent ion.
Le- maquillage vient à notre se­

cours pour nous rendre confiance 
dans la vie.

Vn peu de rouge aux joui - ravi­
vera .vs traits Pour lv- vi-ages

« ■
sous les yeux et vers les tempes. 
Pour les visages ronds, mettre plu- 
sur les joues et ver- les oreille-

Diminuer la bouche en appliquant 
seulement vers le milieu. Border les 
lèvres avec un peu de poudre, pour 
effacer le dur coup de crayon.

Brosser les cils, ouvrir l'oeil, po- 
-er délicatement un doigt entre le- 
deux paupières et refermer sur le 
doigt, les cil- redressés semblant

Mari- SUio-lowska 
• mm * 

mère !
Un papier tuera des mouches toute le 
journée et chaque jour pendant 2 ou 3 
semaines. ' papiers dans chaque paquet. 
Pas d'arrosage, de viscosité et de mau­
vaise odeur. En vente dans les Pharma­
cies. les Epiceries et les Magasins 

peu: ■: r » plis Généraux.
10 rFNTS I.F. PAQUET ' 

POURQUOI PAYKR PLIS?
Th# WIt SON FI Y PAD CO.. Himitioa. Osi.

Grande poils-' 
!... j'Mim* polonaise 

rit jiîtir-V par *v-tud^. 
aboratoires parisien-, 

• r tn, infatigable travailleuse. 
•. I. itiaiid l’amour eut parlé. 

: ■ p u- i iv ’.a compagne du 
urie: jamais sa­

li

vvs. vire un agent d« 
social, et x qu
tourna la vit* plus
productive.........et
longue de ce fuit

;»at î
««la: es

------------ o-o-o-------------
L'Espagne v-t l'un d-- p u :i an*.

Europt L em
vitres n'ont cessé «i augment, ' de­
puis le- première- années du Hvv> 
Il y avait en 19<'0 million d a- 
cre< en h'.- : en 1 ce chiffre , ai: 
past de ont d -
cres.

Pierre
; rêver d'as so :* e plue 

ollaboratricede -

L'univers fut ; moin d'un

Mme J. A. Messierlidarité. de pnr- 
:i «1 comprenante amitié 

* si n -ces-aire. même à 
pour atteindre aux 

■ • ts glorieux du bu* rêvé Ma- 
n’appartint pas seule*

. la -cience; -yn coeur c<
nie dis-je. etipé- j 

11» - de -on espri*. Au | 
de cette f*mme admirable. !

ont grandi.
- d* - •'••ançaist - «Ion* la 

■ i a-*c lament le

dex mple so.

Coiffeuse Expertet*nie

VOTRE ON DELATION !
Vos ch* veux -«uit admiré* parce 

l ...v, ix et uhiln é - La
: VG EN K El BON VI api 

a •• a atom a: q u combiné.. Instal­
lé» mî. n * • i ' • / Mm- J X M

• . von - do .1 « un ■. avail parfait 
>ur <•«• i appu*1 X partir du 20 sep­
t ♦ - m i ) r • ; ■ nouvt ■ aïs* a lia: ion des
pi us mod- . -Ta a i N», 227 Rue 
K h' : S• - J• « t L' • intéressée*
sont cordialement invitées 

X f '•■’»• « » a - : o •. 
réduits - ur 
t* nips limit-

0-0-0Jam
mnût P'"s 'one.m ANTALGINEVn peu de fard mis à l'estompegaies

au bord d-- la paupière sup rieur* , 
à la racine «les cils, alangui! le re­
gard. es-X PourVn* pointe de rouge trè- fondu 
d.»:. - lv coin «les yeux vn allant ver- 
la racine du nez. ravive l'éclat «les 
yeux d'une façon intense.

Je ne conseille pa- <1- suivr* tou­
jours lev. changements de la mode ; 
il faut -'en rapprocher et surtout 
avoir et garder bien a soi sa per-on- 
naliî comme on d fend -<m As»- et 
-on parfum.

Il faut classer le- produits de 
beauté en deux catégorie- : ceux
qui couvrent la peau et présentent 
un vffet immédiat, momentan : crè­
me pour tenir la poudre, fards, etc.

MauxdeTête
de Dents et d’Oreilles. 
Rhumes.La Grippe, 

Névralgies-Rhumatisme. 
Douleurs

Q d -on poux la précéda dan- 
h.! <1* < »■*!« dernière re-

■ t un beau. Marie Curie voi- 
rêpes <}«• deuil, tint seule 

■.. mbeatt * • farouchement enfer- 
Sun sou v« nir flottait 

• -• associant Tah-ent à e 
: - -au- dout*\ qui le- lumineux 

.'i:s conn as «ont mV.
A; • prix N oh . at ta li " aux 

« • n : > t un - «le Pi-rre * • «le Marie 
la savant* qui portait -eule 

mai- \( po d - du nom et «lu tra- 
• s'ouvr.r d* van: cl.»- les por- 

. X .: iémi- -î- - S n e -.
M me Curie vit-ell»- encore?

• < i <> :vous di>-jv. malgré le grand 
;*«> l'de goûte à présent, mal-

la mort qui -«— la pour Jamais
humait L minortidl*

son géu v en fait un por- 
• v vaut »-t ses oeuvres restent : 
ta - ii'«o' die::- de bienfaisance.

JEANNE

mou

5>r x seront 
P1 riiiani lits pour un.• •

II; ilm 25 Place du Marché 
Téléphone 359 

Saint-Jean

a

M f
±___

En Vente Partout 25*

LE TRAVAIL DE MAISON 
LA RENDAIT À BOUT ♦ ♦ ♦

«•-tard -
Madame ALFRED CH A PI.EAU, assermentée devant notaire, dit:

“Depuis mon mariage, il y a sept ans. je souffrais de faiblesse, si 
grande que je passais la plus grande partie de mes journées couchée. 
Je pouvais à peine vaquer aux travaux de la maison. T'étais très pâle, 
faible et toujours fatiguée. Te souffrais de l’estomac et d’engourdis­
sements dans 
inutilement, je
FRANCO Américaine. Il me conseilla un traitement aux PILULES 
ROUGES. Après en avoir pris deux boites, je constatai immédiate­
ment une grande amélioration dans ma santé. Quelques mois de ce 
traitement m'ont remis sur pied. Il me fait plaisir de conseiller les 
PILULES ROUGES à toutes les femmes qui souffrent «'.e faiblesse 
et de maladies particulières aux femmes.”

les membres. Après avoir essayé P 
décidai d'aller consulter le médecin di

lusicurs remèdes 
e la Cic Chimique

-0-0-0 #
Pour être Belle 55••

<);i* lqne- In n- eon-« il-

\«oîgr • -on visage'omment et

:(Signé) — Mme ALFRED CH A PLEA Uof
I deux épiderme* 

teint n exi-
n «‘Xiste pas

mbiables; ehaqui 
• -p" laie-; toute personne dé.
t obti-nir un teint parfait doit 

« • î n • * r rr* -a «-au h un régime ron-

Assermentée devant moi à Terrebonne, ce 
dix-neuf juillet mil neuf cent trente-trois.

(Signé) Léopold Gravel, notaire.
WW*re n

t ;

PÏLI'LES ROUGHS sont employées par les femmes, avec grand succès, depuis 40 ans dans les cas de :a -a natur*
i tu U • >>'*•• *«-mj» « n temps Veau

«*n ablution.
S* aver au moins une toi- par se­
: n<• : v« f #Ju luit frais non cuit.

: 1 lit la saison «les fruits, faire 
m sur la peau quinze à vingt 
ai moins, à intervalles régu­
lé ras* r une fraise bien mûre.

« t:«l i * !«• vi age. garder huit à «lix 
■ « : rincer à l'eau distillée <1<- 

« s ou a V« au -!• pluie Frotter le 
vi-ug» !■ matin avec une pè he bien

torn
NERVOSITE IRREGULARITESPALEUR 

FAIBLESSE 
MANQUE I) APPETIT 
FATIGUES ANORMALES

DOULEURS DE DOS, DE REINS 
PERIODES DOULOUREUSES

symptom#* eu consrqurnres d# l'ANKMIR 
IXK.I7. TOVJOt R« I#, PILVLIfl BOUGES. p.irtmt ou par ta p.Mr: 80e la boite ou 8. Il.tr,

TROUBES INTERNES 
ESSENTIELLEMENT FEMININS.

j j

PILULES ROUGES
pour les Femmes Pâles et Faibles.

Cic Chimique FRANCO Américaine Liée, 1570, rue S.-Denis, Montréal.
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PAGE DU FOYER—Suite ivnt . .1 patrie. l'humanité ; aimer
l’art, la spiritualité. tout cv qui e t 
beau et grand, l'eu a peu, cet 
amour fait reculer toutes les puis- 

:*n• de haine, d orgueil. d’égoi- 
in- 1 "est lui qui sculpte délicate­
ment le visage.

Li vraie coquetterie consiste donc, 
Madame, a rendre votre âme aussi 
charmante que voit -ouhnitez avoir 
un \i-ag.e cliarmant A menez-la cha­
que jour dans le recueillement et la 
pa x : ce sera son salon de beauté 
et vou en sortirez chaque jour plus 
belle.

qu’il est vraiment désastreux de 
trouver dans son assiette.

Huile à polir les meubles
Deux cuillerées d'huile d'oliv- . 

quatre cuillerées de vinaigre fai 
trois d'essence d«* t• r-'hen"li ­

ne Mélangez bien a 1 aide d'un 
pinceau dur. nettoyez le- moulu­
res des meuble- Frottez ensuite 
avec un linge sec.

Ce no-lange est excellent pour 
nettoyer et donner du brillant à 
de grandes surfaces ; aux lit- et 
aux armoires, par exemple

Pour nettoyer l'émail
Flottez tout simplement "liste:.- 

elle avec un chiffon de flanelle im­
bibé d’essence minérale ; frottez en 
-uite avec un tampon de papi* r à 
journal.

le- -y-Lètm* <t vu. ' o du verger 
« ii gazon « t maintenant h peu prés 
adopté universellement, depuis qu'il 

I a été démontré que l'on peut obte­
nir une pousse sati fai - ante dans 
>• épreuv< q , mi' été faites aux 

’ ■ itale

Salon de Beauté Morale le. elle est vliiv" ; mais entendre 
dire : "E: !«• est charmante.

Or. parmi le charmantes, il y a 
des t» mmes figée -. «b- t'« - mm • lai 
<1 . d1 «laigneuee:- «le- raffinements
• le toilette, i! y .1 «les infirmes «•! des 
religieuses eneoifféer Certaines 
n'ont pa* meme <l« miroir, ou <!««lai- 
g tient «le s y regarder. Mais «lir­
ont des rat finement s cx«ini *!«• sen­
timents. «i'admirahl» secrets «le vie 
Intérieure. Elles -e mirent dans la 
v la- «• d« 1 examen «le «on science : 
s'y voient e! 1rs en «1- sordre ? elles 
:«•« tifient, red res-eut. mettent ici 
un trait énergique, la un nuage 
adoucissant. Et leur sourire, leur 
sourire d'âme, elles i<* refont ton­
ies jouis.

Madame, «levant ce miroir, vous 
vous trouvez jolie, ("est vrai : voi­
là un ensemble assez harmonieux 
pour plaire. Vous avez su. par «les 
soins intelligents et par de «li­
vrets artifices, égaliser votre teint, 
rehausser l'éclat «le vos y«*ux. ra­
fraîchir les lèvres, mettre «*u valeur 
la sole «les cheveux Et vous fîtes 
bien, puisque, tout <*n gardant une 
distinction parfaite, vous parais-ez 
plus jeune et plue belle Le miroir 
vous le dit : le miroir .1 raison.

Mais ensuite ? Vous voilà occu­
pée. non plus à vous mirer, mais t 
vivre. (Jardez-vou- cette apparen­
ce agréable ?

Sans doute allez- von répondre: 
"Puisque l'ordre et l'harmonie «le 
ma parure se trouvent a sur- il 
n'y a aucune raison pour que j« <••*- 
e«' d'étre la charmante personne <iu«* 
j'ai voulu être Tant que le vent ne 
m'aura pas décoiffée, :.i chaleur d- - 
poudrée, la fatigue alanguie, je res­
terai pareille .1 l'image renvoy •• par 
le miroir ".

Attention, madame ! Le vent I 
la poussière, le chaud, le froid, la I 
lassitude 11e sont point le- seuls | 
ennemis de la beauté f. min n<- Elle 
en a <i autres bien plus dangereux, 
«•t si perfides î Ci-- «11 item; s-là 
effet, se cachent, « t l'on n«- -e <|.*i 
pa^ d’eux IL s'appellent po­
sions Appelons-le< plu- simple­
ment les défaut-, si le mot pa- -ion 
vous semble tr«ip loti: <1

Attention f Vous boudez : voilà
votre lèvre inférieure qui remonte, 
vos yeux qui s'enfoncent Jalouse, 
votre bouche <e serre, \otre nez 
eemble allonger «)rmi< là : * 
votre regard e»! «lur ' 
me vous devt tu*/ rouu«* î La mé­
chanceté fai: ta i : « '•■ «!«>ub!e menton 
la sensualité gonfle le- fa.!-, l'a va - 
rlc<‘ creuse des ri«les. l'égoïsme f -e 
la physionomie, l'inquiétude la ra­
vage

1,;

0-0 0

0333
F

»*rs>
—----- ——0-0-0— — ■ ——

Carnet de la Ménagère
Pour bien nettoyer les Iémîmes

Dans une cuisine bien tenue, il 
faut toujours posséder un vase 
contenant «le l’eau salée, dans le­
quel «ni fait tremper quelques mi­
ll ut «vf le.s salade-, etc ("est le 
meiMeui moyen de les pébarras- 
- er tre- rapidement des vers, 
• «argots. Z; maçon s. qui peuvent 
«■*fre cachés parmi les feuilles et

LA VERITABLENettoyage «les clntKes de cretonne
Menez deux cuillerée- à 'le' dam 

moniaque dans une chopine <1 ni 
bouillie. 1! est préférable d'avoir 
fait bouillir un sac «le son dans cet­
te eau Ce nié Lange nettoiera rapi-1 

dement et facilement les cha i set- 
recou vertes de cretonne.

MELASSE
EXTRA FANCY

BARBADES

Sourire d'âme, la plus sûre recet­
te de beauté ! \ quel prix peut-on
l'acquérir ! 
six forma

t r< nh-ii y a pas
tes. mais une seule pour 

composer la recette : aimer. Aimer
-.1 vie t• iju - t ■ ; aimer son 
devoir : aimer ce- amis, scs pa-

Préparez-vous à la Saison du Séjour Chez Soi
arec lini« il»

=
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Colère rom-
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SI iif7;G : i
n, i' iHt tout cela se pas.-.- a m»;n iti-u

jNoua n< | pet
ou grandes passions r--:.-nt enfouies 
à l'intérieur, nuisible* a l'âme seule.
Erreur' Lame le- L, -

rffHi
■

raître et chacune d elà* a a manié;,
- e

Nouveaux modèles à ondes lon- 
et ondes courtes actuellement

I
spéciale d'opérer, eon c<> jp de patte 
pour enlaidir ’>• visag.

Si donc vous souha •< / voeu lé­
gitime—de paraître jo , adopt. 7. 
les vrais moyen- pour n-îv jolie 
après avoir quitté miroir \v 
le même soin que vous vous êtes 
"fait une beauté", faite- vous une 
beauté moral.

Composez votre attitude <!Y-prit 
Ce ne sera point hypocrisie, mai*- 
sage-se, effort vei • u« u\ r. !).-• h- 
du vrai bonheur

L habitud. des p.-t.-.-r" liants 
des sentiments no les f .n.- pa dot, 
ner je ne sais quel mode b aux t ni •>. 
je ne sais quel rayon m m -n : au re­
gard Or. ns penser hauts 
sentiments, ils existent latent.-, et il 
ne s agit que de 1. - ré vei 1 c r en soi 
Pourquoi donc -, vont 1 nier dans les 
pensées mesquines ? Il set ut -i 
réconfortant d'aller vers le- hau­
teurs î Pourquoi entretenir dan- 
son esprit la jalousie la vain une V 
! serait <i simp!. *-t -, bon d'ex 
cti.-er. d oublier. «le vouloir .0 bien 
et le bonheur «I. - autres 1 Pour­
quoi se laisser dévorer par 1 nqui 
tu«le ? Faites «lotie «!<■ la mise au 
point, ramenez les , hoee- a leur 
justes proportions. rappelez-vous 

vos motifs d’esp.'rer Pourquoi se 
gonfler «T orgueil ° Pens. / don. 
gentiment, doucement, aux vertu- 
qu'ont le.- autres et qui vous man 
quetit. aux nombreuses éraflures 
que vous avez faites 1 votre id al

Kf voyez : le- pensées Indu Igen
tes. gaies, nobb - 1 « «Il e sent voir, i 
tête, détendent vos traits, • •« lai 
rent votre regard I )«• grâce 11 allez | 
point à travers la vie av« un vi a 
gc "fait" et mu* Am» "défaite ' Vous 
ne pourrez jamais, dans «es condi 
lions, plaire .!*• façon durable Mien 
t Ai la jolie figure, révélant les pet i 
tes misères «le la personnallt. ma la 
de. cessera d'être charmante

Save z-v<nis quel idéal devrait «‘*tre 
celui «le toutes les femmes ? En­
tendre dire, non pas : "Elle est bel-

gués
disponibles pour chaque demeure.
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Dunhamnooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooofl latant financièrement que par leurs 
lions conseils

Il s'agira tie dévider à celle as­
semblée tiui aura lieu au Cercle Si 
Charles, mercredi le 19 «septembre, 
à S heures, si nous entrerons de non 
veau dans la ligue de Hockey de 
Saint Jean ou si nou> ferons un 
club ind< pendant; de suggérer, à cet 
et'let. le» moyens à prendre dés 
maintenant pour financer le club et 
se choisir un bureau de direction 
et d administration.

Nous comptons sur l'initiative et 
la coopération de tous les amateurs 
du sport.

Soyez tioiu presents a l'assemblée 
du 19 septembre au Cercle Saint 
Cha ries

Lorganisation du club dépendra 
du succès de cette reunion.

Ui partie de. cartes organisée 
par le Conseil de VAmicale d'Iber­
ville. nui eut lieu le 30 août dernier, 
dan» la salle du Couvent a remporté 
un magnifique succès I a-s recet­
te» furent de !>U dollar» Les prix 
furent appréciés; prix de table, de 
presence, de bonbonnières.

Les Dame» du Conseil remercient 
les donateurs ou doutât rices de prix, 
celles qui ont bien voulu assister à 
cette partie de cartes ; et compte 
encore. Mesdames et \!esdvmo:»el 
les. sur votre gracieux encourage­
ment pour l'avenir.

— 11 nous fait plaisir d annoncer 
au public que M Paul Bessette vient 
d'ouvrir au No 29 Même avenue, un 
épicerie dt < plus modernes avec’ as­
sortiment complet. Une visite est 
sollicitée.

Congrégation d Iberville. pour 
première foi» dans ses annales, en 
registre Ici le décès d'une Keligieuse, 
notre digne Supérieure depuis deux 
ans. Mère St Honoré de Cantorbery 

Mlle appartenait à ce» Ames d'é­
lite» qui n attendent pas le nombre 
des années pour faire valoir leurs 
grandes qualités, qui pour elle, fit 
rent toutes, religieuses, sociale* et 
administ ratives

C'est un deuil profond pour les 
Religieuses, les K lève s. lv Conseil 
vt U v membres de 1 \mieale. et pour 
t()US celIX et celles qui olll eU l'a
vantage de la connaître

Dans évité «preuve récente, qui 
nous atteint toutes et nous unit da 
vantage, le Conseil et les Membres de 
l'Amicah Notre Dame de Lumière, 
offrent leurs .sincères et reepectu 
etises sympathies aux Religieuses d* 
la Congrégîttion d’Iberville

Mme C P de Be au jour. Sec - Xrc 
Ibd v lie. 10 septembre 19 14

-...... ■■——•0-0-0......... ———
Sainte-Briyide

Nouvelles d’Iberville M vt Mine Kdéa» Plouffv (Cécile 
Uihulerl font purl à leurs parents 
et amis la naissance d'une fille hap-

iv< prénoms de Marie* 
Parrain et mar

tissée son»
Clair» Krançoisc.

Les funérailles ont eu lieu, mar­
di le 11 courant, dans la chapelle 
du séminaire à St-Hyacinthe Nos 
meilleures sympathies à la famille 
«n deuil en particulier. Mme Vve 
Camille Xrcand »1 Iberville, soeur du 
regretté défunt.

- Mlles Armand!ne Bertrand. 
Laur» tic Carreau. Maria et Rose Sé- 
vigny étaient à Joliet te. lundi der­
nier.

Mme Vve Michel Bessette, de 
la cinquième avenue, est dangereu­
sement malade Nous formulons des 
voeux pour son retour à la santé

MM Léopold Biain. Jean-Ixniis 
11 ben et Caston Dupont. de leadli­
ne. étaient en promenade parmi nous 
dimanche dernier.

lec 1 >r K N Chevalier, qui était 
gravement malade, il y a quelques 
jours, est en bonne voie d améliora- 
t on Malgré son grand âge noua 
avons raison de croire que la Pro­
vidence réserve encore de longs 
jours de vie a ce digne fils d'Kscula-

Dimanche prochain, le 1*1 courant 
dans l'après-midi aura lieu le pèle­
rinage annuel au cimetière Vu ser­
mon sera prononcé par un prédica­
teur étranger. Ne manquez pas de 
prendre part à cette belle cérémonie, 
qui laisse toujours dans l'Ame des 
impressions salutaires

Soyons fidèles à visiter nos morts 
au moins une fois par année. Ix1 
cimetière est notre résidence de de­
main. C'e*t un endroit sacré, c’est 
la terre dans le sein de laquelle 
nous prendrons notre éternel repos.

Notre distingué cur» M Xérée Ixs- 
vèque fait plaisir à toute la parois­
se en maintenant cette coutume.

Le président de la chambre de 
Commerce. M. Georges Tremblay 
nous informe que son association 
mettra incessamment à l’étude le 
projet de l’union dîner ville avec la 
cité de St-Jean 11 s’agit de savoir 
si la chose nous serait profitable et 
si la majeure partie de la popula­
tion opterait en faveur d'une telle 
mesure. La chambre de commerce 
de Saint-Jean de concert avec la 
nôtre travaillerait, elle aussi ..à la 
réalisation d'une entente complète 
à ce propos, si les citoyens tant de 
Saint-Jean que d'Iberville, veulent 
étudier sérieusement cette question

— Dans la nuit de vendredi à sa- j 
nndi. la semaine dernière, la Révé­
rend* Soeur Ste-Honoré de Cantor- 
béry. supérieure du couvent, s'étei- 
gliait d'une façon soudaine. Dans 
la journée de vendredi, elle avait 
circulé dan» I ber ville x apparemment 
en bonne santé. La défunte était 
nfe à Ste-Antoine de Tilly, comté 
de Lot bin 1ère

Le coroner du district le Doc­
teur Oscar La berge, a rendu un ver­
dict de mort par syn ope cardia­
que à '.a -ui11- d'oedème pulmonaire 
aigu.

- M le cur»- Xérée Lesvêque était 
a S;-Hyacinthe, mardi, où il prenait 
part aux funérailles de M le curé 
Edouard La berge dans la chapelle 
du séminaire.

— Mlle Lueile Erappier et Joset­
te Bonneau, de Montréal, étaient 
parmi nous dimanche er lundi.

S->n Exceller., e Mgr Papineau, 
évéque de Joliet te. - tait récemment 
l'hôte de la famille Paradis avant 
son départ pour l'Europe.

M l'abbé Adrien Moreau de 
Montréal, était l'hôte de la famille 
Eugène Normandin. cette semaine.

— Nous avons appris avec beau­
coup de regret la mort de M. Arsène 
Prairie, dont les funérailles ont eu 
lieu à la Cathédrale de St-Jean. le 
11 courant Plusieurs personnes de 
notre paroisse étaient présentes. Nos 
sympathies à la famille si profondé­
ment éprouvée.

rallie : M vt Mme Cérll Paradis de 
Cowan- villi- oncle et tante de l'en­
fant

L'ouverture des classes a eu 
lieu le I au couvent et dans les éco­
les

\1 » t Mme Inouïs Xrthur Umdry 
de St -Grégoire. M (leorges Uusnler 
et Mlles Thérèse et Marguerite I«as- 
niev visitaient M et Mme Beauche- 
miii de Waterloo, dimanche dernier 

Mlles Simonne Eavrenu et Mar­
the Durant sont parties cette se­
maine pour reprendre leurs études 
au couvent de Sweet burg chez les 

Religieuses de a Présentation de 
Marie.

M 1 <* ui is - Philipp** Pelletier de 
Drummond ville est dans sa famille 
depuis quelques jours

Dimanche étaient en visite chez 
M Raphael Lisnier de Dunham. 
Mme Pierre. MM et Mmes Isidore 
Lasiiier M Emile Péloquin ainsi 
que 1, ill's enfants Pau! et Rita

En visite la semaine dernière chez 
M Joseph Berger: Mme H Du bue 
de Ste-Angèle. M et Mme Adhémar 
Dubuc. leurs filles Xgtiè.-. et Kloise,
Mme H Crml tous *le Boston Mlle 
XI P Berger de St-Jean.

— Dimanche dernier M et Mme 
Joseph Berger portaient sur les 
fonts baptismaux. Joseph-Jacques- s a. Grandeur Mgr J Dallé, d** 
Gérard-Gilles, enfant de M *■? Mm* tiearst Ont a passé la semaine au 
Xlbert Berger t née Lilian»,' Gama- | p, «-bytèr* 11 adressa la parole aux 

elle i *le St-Jean f’orteuse. M lie quatre ni* < ses dimanche dernier
XI 1 ) Ib au vais. Mlles Irène.

pe.
M et Mme .1 E Umglois de 

Verdun, étaient dans Iberville, cet­
te semaine.

— M. Hector Roussi», gérant-pro­
priétaire de l'Hôtel Frontenac «i 
embelli l'intérieur de son bel éta­
blissement coin de la rue quatrième 
et de la seconde avenue

Mme X've Arthur Fi lion, de la 
rue Miss;>quoi, est de retour d'un 
voyage au Sagueiiu>

Mme Isaïe Leblanc. *k* Sher­
brooke. était de passage dans la lo- 
calit*. récemment.

Les voleurs <le poules n'ont 
qu i <e tenir sur leurs garde>. car 
de- détectives sont à l'affût et ne 
tarderont pas de mettre le grap­
pin sur les coupables M Eu dore 
Laflamme, boucher a eu la visite de 
ces malandrins, qui ont apporté ses 
plus valeureux spécimens

Mlle Eveline Goyet te. de Mont­
réal. était au milieu de non- cette 
semaine. l'hôtesse de parents et d a­
mn

-------- 0-0-0--------

Cowansville

Lu un Berg* r.
Ma la. Lucienne Vincent Beau va < 
d* Granhx et Mlle Simone Grisé d** 
Sr-C'ésair* * u v site * h* / M et Mme 
J Deragon. rue Sud.

Jeudi dernier eurent lieu les 
fun rai! *s Mm* (' Harr am l u 
grand nombre d* parents vt d'amis 
*-v firent un devoir d y assister ixiur 
t* inoigiier leur» empathies a la fa­
mille >i éprouvée 
<lé, d- ,i l'Age *1* 39 ans laisse dan- 
:e deuil son mari »-t onze enfants ; 
le pins vieux 17 ans et le plus jeune 
3 semaines

0-0-0
BedfordM et Mme Adolph Leroy, de 

Now - Bedford. Mass. • talent dan» la 
paroisse cette semaine.

Le département de la voirie et 
la ville font accomplir des travaux 
importants sur la cinquième avenue 
entre le boulevard * ' la rue qua­
trième

Mlle Jeanne Bon,. : « au qui tait 
i 1 Hôpital St—Jean depuis trois se­
maine- v-t revenue dan- -a famille, 
en parfaite convalescence

Mlle Irène Desmarteaux, de 
Ville-Km a rd. était dans la paroisse, 
les 9 et 10 courant.

Mlle Rose-Yvette Th not est par­
tie pour Chester. Mass, mardi ma­
tin le 11 septembre. Notre gentille 
concitoyen ne suivra en cet endroit 
des cours spéciaux dans la langue 
anglaise. Nous lui souhaitons beau­
coup de succès Dimanche soir. 
Mlle Yvette Th not était l'objet <1 une 
amicale démonstration à la demeure 
de ses parents M et Mme Ernest 
Th not rue première I I s'agissait de 
fête: le départ de notre concitoyen- i 
ne. I>a réception fut des plus cha­
leureuse.

Samedi le \ septembre M e Mme 
Dosithée Du val et leur famille se 
rendirent à Laprairie as-.-:• r a la 
prise <1 habit de leur fils (No*!» eu 
religion Frère Hermann-Jo».*: h de 
la congrégation des Frères de .'ins­
truction Chrétienne.

Après la cérémonie le dim r fut 
servi dans la salle de la communau­
té dont le jeune prêtre avait le bon­
heur d'avoir ses parents et a min 
auprès de lui.

Mm* Harrison

COURS COMMKRCIAI. PRATIQUK 
de Saint- lean, P. Ql'n accident d'automobile est 

survenu, dimanche matin, le 9 sep­
tembre. vers les sept heures, sur 
le boulevard, à quelques pieds du 
garage Choquette et de la résidence 
de Mme Vve Joseph Perrault Deux 
machines vinrent en collision. Vn 
médecin, appelé d’urgence soigna 
le> blessés, qui souffraient de con­
tusions et de plaie» un peu généra­
lisées dans la figure, -ur le- bras 
et les jambes.

L "Cnion Musicale sous la di­
rection de M Ernest Th not. donnera 
un concert public à Sherrington, di­
manche soir.

M Guy Ixipierre et -on fi'. -. 
Jacque-, de Montréal-Est. étaient 
dans la paroisse dimanche et lundi 
derniers.

LA

STENOGRAPHIEseSTENOGRAPHlES

Cours Elémentaire & Sténographie
EN QUATRE LEÇONS

M et M me Donato Fabrizio et 
leurs enfant- de Chester Mass 
étaient en promenade chez M et 
Mme Ernest Thuot. la -emaine der­
nière.

1) APRES LA METHODE Dt PLOYE-

A l’usage des professeur» et des personne» qui désirent epprcodrt seule»
la sténographie.

M Edmond Dan eau. de la cin­
quième avenue a été victime d'un 
accident alors qu'il « tan au service 
«le la ville, mardi dans la matinée. 
Le cheval que conduisait notre con­
citoyen, alors qu'il était à déchar­
ger <!*• la terre >ur la rive de la 
neuvième avenue, prit tout à coup le 
mors aux dents, sans cause appa­
rente M Daneau ne lâcha pas les 
guides, mais il eut la jambe droite 
contorsionné et éraflée

Madame Louis Label le. de Sa 
b revois, ••coule une quinzaine au 
milieu de nous, l'hôtesse de sa fille. 
Mme A Daneau. de la première ave­
nue.

Nous sommes très peinés de la 
mort de M l'abbé Pierre Laberge, 
ancien curé de St-Mathias. décédé 
à Worcester. Mass, a l'âge de 69 
ans vendredi le 7 septembre. Ix> 
défunt était né a Iberville, où il 
comptait des parents et une foule 
d'amis. I! était le fils de M. Ed­
ouard Laberge et de Marie Mercier. 
Né le 20 janvier 1867. il fit ses étu­
de.- classique- et théologiques au 
séminaire de St-Hyacinthe, où il fut 
ordonné par Monseigneur Lo % 
phirin Moreau, le 28 septembre 1890. 
Il fut professeur au séminaire de 
St-Hyacinthe de 1890 à 1892. vicaire 
à St-Césaire de Itou ville de 1892 a 
1896; des-ervant a Saint-Marc sur 
Richelieu, en 1896; de nouveau vi­
caire a St-(*é»aire de 1896 à 1900; 
desservant ï Saint-Alexandre d'I­
berville. en 1900; vicaire à Saint- 
Hugues 1900 à 1901; à Acton Va-

. Idopte par la plupart dei Kcolei et drt Collègei 
de la pnvim r de ÇWArt .

. omme fnrfiu
M le curé Lesvéque a annon­

cé. dimanche, que M. l'abbé Morin, 
vicaire .-•■ra;t désormais aumônier 
et directeur-général du Cercle St - 
Charle.-. La bibliothèque sera -ous 
le contrôle de M le vicaire Pot vin 

Mlle Jeanne Desforges, de St- 
H«*nri. était parmi nous, dimanche, 
le 9 septembre.

Ix- club "Taio de Montréal, 
qui devait venir en excursion au 
parc Roman, dimanche dernier, a <10 
remettre ce voyage à une date indé­
terminée. vu la très mauvaise tem­
pérature que nous eûmes, ce jour-là 

Mlle- Rose Lacroix de St-Hya­
cinthe et Aline Dalpé, <1 la Métro­
pole, étaient de passage en notre vil­
le. samedi, b S courant.

— M et Mme J aine- Fraser, qui 
étaient en villégiature, ici. nous ont 
quitté-;, le 10 courant pour retourner 
à Notre-Dame <|<- Grâce.

Nous recevons le communiqué 
suivant de MM Théophile (’hoquet­
te et Alain Tassé ;

Il nous ferait plaisir de 
trer les fervents de notre club de 
hockey qui ont bien voulu noue ai­
der durant la saison inoubliable de 
1933-34

fAK

DENIS R. PERRAULT
l’KOHSNH K IO MÉMHi* APHIB

PREMIÈRE LEÇON

1. La sténographie Duployé a quatorze voyelles :
Oa (oi| It feO OuA I

O O OO cr*
U-- membres <le "La ligue des 

propriétaires" auront une assemblée, 
ce soir, le 13 septembre, à l'endroit 
ordinaire des réunions Le prési­
dent. M Arthur Carreau. f**ra plu­
sieurs communications et donnera 
le programme que le comité de ré­
gie entend poursuivre d'ici à la fin 
d»* l’année

111 UK u An Or In Un
J./■o r r ) N V

2. dix-sept consonnes
IV Be Te !)e le Ve Ke Gue

/\ /\le en 1901 ; vicaire a la Cathédrale 
de St-Hyacinthe de 1901 a 1902; curé Li­ ke Me Ne Je Che Se Ze

r\ r\ \J
li lie

de Sainte-Sabine d Iberville, de 1902 
à 1907.où il a restauré le presbytère 
en 1904 et terminé

1)c. vl> MMIOItlUI

l'intérieur de 
l'église en 1906; curé d#. St-Mathias 
de 1907 à 1913; curé de Saint-Marc 
sur Richelieu. 1913 à 1925. où il fon­
da. en 1921. un couvent de* Soeurs 
des Saints-noms de Jésus et de Ma­
rie. curé de Sainte-Madeleine 
1925 à 1930; retiré au séminaire de aux généreux marchands et

tlculiers qui nous ont secondés

Cette année sera malheureuse­
ment féconde pour Iberville, en 
deuils et en départs bien triâtes 
pour lions parmi notre clergé si dé­
voué, que nous avions appris à ap­
précier à son juste mérite

:i. I es consonnes m- tracent toujours de haut en bas et de * 
g auche à droite :

reneon-

#
—>r

COMPTA III LITE hiviImmIv ' SH AU SCHOOLS I.1MI- 
TKir, Mont mil.

Nous faisons un appel tout parti- 
de culler à l'ancien bureau de direction Hours 1‘Oliiliivrviii I.

la mort de notre vénéré curé. M. le * IA LL Al X LLL\ LS AKIMLKLS. ('lassos «I II ,|< M JR vt 
Chanoine Charles Cormier, que la «lll SOI H. Prix I rrs IimmIvivs, i (Militions faciles.

ATTLN TIÔN S PLNous sommes encore a regn-iter
par-
au-St-Hyacinthe d^pui* 1930
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Nouvelles de Saint-Jean mi** valeur <l’â peu près $200 00; 
complets, chemises, valises etc

Nous regrettons <1 apprendre la 
mort «le M Joseph J a rest autrefois 
«le Bedford «iéc <'•«!•'• soudainem«‘nt !«• 
3 septembre à Prince Albert Sask., 
à l'Age de 71 ans. époux d'Kmma 
St Jean; il est le frère de M David 
J a rest <!«• cette ville. A la famille, 
nos sincères sympathies.

• Samedi dernier eut lieu le ma­
riage de Mlle Anna Pinsonnault avec 
M. Raymond Riendeau de Montréal. 
Nos voeux de bonheur aux nouveaux 
époux.

Au Bonheur des Dames
Tel. 688-j, 39 St-Jacques, St-Jean

Cri d'alarme lancé par l’hon. Aucune restriction n v-t imposée 
«tuant à la fabrication d<* l'appareil, 
<lc la pellicule ou du papier ni à la 
dimension pourvu qu on fasse par­
venir en même tempe et la photo 
e( la pellicule.

Les conditions sont donc faciles à 
remplir même pour les amateurs. 
Qu'on sv fasse donc un plaisir d'y 
participer

Tout envoi doit être adressé com­
me suit :

Concours <l< Photographie*",
Office Provincial du Tourisme, 

Hôtel du Gouvernement, Québec.

A. Godbout /

L honorable M Godbout. ministre 
de l'Agriculture, parlant aux éle­
veurs de la province de Québec réu­
nis au palais central «le l'exposition 
provinciale, a prédit qu’avant dix 
;m l'exposition de Québec deviendra 
la plus importante «lu pay et 11 a 
vivement félicité les commissaires 
pour le succès qu’ils ont remporté 
cette année

Lançant un « ri <1 alarme, le minis­
tre ajouta : "H pèse sur l'élevage 
une menace trop sérieuse pour que 
personne n'élève la voix Vous êtes 
menacés dans la santé de vos trou­
peaux Rleveurs. vous êtes mena­
cés à la racine même de votre é]e- 
vage. Notre bétail est vu danger.
11 faut réagir contre 1 avortement 
contagieux, la tuberculose, la mam- 
mite et les vers. Il faut des efforts 
<oticentrés pour faire disparaître 
i maux ou eition dans dix ans 
nous aurons reculé No- meilleurs 
• roupeaux -««ut m« liai * - plusieurs 
sont attaqués .-t trop sont sérieuse 
nient atteints"

Ioujours chez Madame Lerey.
La saison est arrivée de songer à vos toilettes 

d Automne et d Hiver.
Vous trouverez à notre magasin un choix de 

nouveautés pour robes, manteaux et swagger, à des 
prix à la portée de toutes vos bourses.

Lainage à manteau Angora de belle qualité 
bleu, vert, noir et brun 54 pouces de largeur, la

M Daniel Leblanc «le Waterloo 
employé à la Banque de Montréal, 
en vacances dans sa famille pour 
deux semaines

Napierville Mil** Albvrtha Duval, gérante 
<lu Hell Téléphone, Mlle Adrienne 
Demers. Maîtresse des postes, et 
Mme A N Bail ont passé une ee- 
maine a Boston. Mass, récemment.

M Charles l'aimer. Mlles Alice 
et May Palmer d’Kast Angus ainsi 
que Mme Alfred Duverney «le Sut - 
ton en visite vendredi dernier chez 
le notaire .1 B. R I.n nue vin.

M et Mme Arthur Matois de
Pal Rivet Ma - étaient de passa
U** dans la famille .1 A Matois

L- R' vérend Père Louis-Jo­
seph. Franciscain «le Québec en visi­
te dans la famille N A Paré, ces 
jour- derniers

Mme J B R Lange vin Mlle 
Germaine Lange vin ainsi que Mlle 
N \ Jan-st. Pharmacienne sont dl­
l' es <1 imam he dernier saluer les Re­
: u:e:: d< S: J.-.-oph de Sî-IIyacin-
tlu*, a leur nouvelle mission «le No- 
• r* -1)aim «le Stanbridge

ver-
$1.79gfM Ib'-od nie Paré «le St-Albans, 

Vt était parmi noue, «iiniancbe «ler- 
nier Tweed français jolis dessins pour robes de fil­

lettes la verge
Voyez notre assortiment de Lainages à man­

teaux de la maison Paul Brion.
Velours chiffon de belle qualité dans toutes les 

nuances en Vogue, $1.59 et $1.95 la verge.
Crêpe canton de soie pure valant $1.50 la ver-

35cL'exposition agricole aura lieu 
a St R- mi !♦• 23 septembre prochain. 

Nous douions avis au public
M'te hi séance qui «levait avoir lieu 
le 22 septembre est remise au 29 

personnes qui voudront <«• pro­
curer «les billetc* pourront s‘adreg- 
set a M Wilfrid Prunelle barbier.

Ml’e Blanch* Fillon de Mont­
réal « n promenade chez <a soeur 
Mme Xrmand Landry.

1 y*‘S

95cge pour
0-0-0

Aux Amateurs de Corsets, Brassières et Corselet tes Grenier Natu­
re Rival, Parisian et La Déesse..

0-0-0—

BedfordBelles Photos
Beaux bas de soie Chiffon ou Service Corticelli 

69c la paire.
Spécialité d Importation Française de broderies 

à la main, drap, oreillers, nappes, dessus de bureau, 
etc.

L'Office Provint :al «lu Tourisme 
’•«;<)it «le partout «I « x- elîvntes pho- 
thos «!•■ photograph* - «m d’amateurs 
qui veulent prendre part au u";ind 
coucour« «le photos de « h* z.-noii- qui 

terminera le 1er octobre prochain 
Le* prix attribués sont « «unme

Mm* N Therrien de \« w Bedford 
M ass
ch« z M \ : t 
d •* r n !«'!'»•

-a famille en visite 
Maurice la semaine

et

M et Mm- Oliva I inchest) «au de 
Cowansville en visite chez M J B 
(îosselin. récemment

La fanfare «h* B«*dfor<l a «Ionné 
-«ni dernier concert annuel, diman­
che soir

----------o-o-o----------
Saint-Césaire

-ait : Patrons Buttenck, McCall et Simplicity.
Toutes les nouveautés de laine en balle Regent. 
Choix sans cesse renouvelé d’étoffes et fantai­

sies de tout genre.

l'égliseLundi. !<• 3 septembre, 
paroissial*- revêtait ses ornements de 
«leuil pour le service funèbre de Gé­
rant I.étourneau fil- de M et Mme

Premier prix. $30.00 
Deuxième prix $25.00.
Quatre-vingt-cinq prix «1* $3 00

chacun
("est tout d«* même agréable «le 

roquer sur le vif un joli sujet de 
chez nous et de gagner un prix par-1 d* 
<!«*<>us le marché

Le- * il jet s intéressants ne man­
quent pas dalle notre belle provint *■ 
et comme ce eon< oui - est organisé 
dans le but de la mieux faire con­
naître et appr-’-cier « h* / nous comme 
a ’ étranger, nos amat< urs devraient 
profiter do < e grand * «m ours pour 
>e mettre mmédiat» ment à l'oeu vr*

Ce concours est ouvert à tous, peu 
m porte la nationalit* ou le «loin 3:*-

Ml ".«s Yvonne D* ry. Jeannette 
•• \ur«»r* Gos-«lin. \lherta Giroux 
• t Germai ut Hébert sont allées à 

- xpositlon de Granby dans le cours 
la semaine dernière 

M *-t Mme Conra«i 1 .au zi ère

Azarias I.-tourneau (Bella Racine) 
homme a succombé aux1..' jeune

suite.- d'une intervention chirurgi- Mlle M. A. DEXTRAZE,
Gérante.cale faite à l'Hôtel-Dieu «le Mont­

ré ai ; il était Agé de dix-huit ans et 
trois moi- Nos profondes sympa­
thies à cette famille éprouvée par 
la perte «lu fils aîné.

Les écoles de la campagne ont 
commencé dès mardi, le 4 septem­
bre. la nouvelle année scolaire. Dans 
les pensionnats, la rentrée était 
fixé-e au mercredi soir. 3 septembre 
pour les pensionnaires et au lende- 
maln dans l'avant-midi, pour les de­
mi pen-ion naires.

Kn l'église paroissiale, fnercredi 
: le 29 août, avaient lieu les funé- 

io M Adélard Massé, veuf

talent «!«• passage a Ste-Anne de 
B'-aupi r- ' f-mmvnt 

Mlle M A Campbell <lv retour 
• le Granby oil elle e--t allée -uivre 
une retraite fermée.

La Boulangerie du Bon PainDurant la nuit du 3 au 4 sep- 
tembr« «b- cambrioleurs ont péné­
tré dans la "Magasin du Peuple" 
propriétaire M 1. M Liag* vin Ils 
ont emporté des marchandises pour

TOUJOURS LA PLUS MODERNE

prix a la m RT ici: m: toptks lks ropksks

A ulniqiiu sutiminu, «lurant 0 suntnitius, «1rs ariiilus 
suroin ptihlii s i In il s « « juiirn.il <lt*moiii m ni [mu i-«|iiui 
nuirr PAIX KST Ll: FAVORI UK 1/oPYRIKK [.arsa 
himir valour mitritivr.

Grande Vente d’Automne rail!
d. Ros« A'.ma Parent, décédé à Sain­
te-Brigitte. à l'âge de 63 an*- et 3

commençant vendredi, 14 Septembre mois Le convoi funèbre partit «le 
:a demeure du gendre du défunt. M 
Adrien (’asgrain. pour se rendre à 
iv-gliso où 11 y avait trè- nombreu­
se assistance, et «le là au cimetière, 

i lieu «le la sépulture Nos sympa­
thies à evite famille on deuil.

Lundi. 3 septembre, en l'église 
paroissiale, décorée «le roses blan­
ches c" roses, avait lieu le ma­
ria u- de Mlle Liliane Hamel et do 
M Mfrvd Daudvlin. de Wost-Shof- 
ford. L»*> époux avaient pour té­
moin leur père respectif. I*a mariée 
portait une t«iilette de satin bleu 
ave< voile de même teinte et tenait 
un bouquet de lis A Vis-ue de la 
cérênionit religieuse, il y eut récep­
tion «liez M et Mme Rosa Hamel, 
parents de la mariée 
Daudeliti sont partis dans l’après- 
midi pour un voyage à Détroit, Mich 
A leur n'otir. il.- habiteront We>t- 
Shefford

Visite hautement appréciée.
Service courtois et rapide.

Ruiiiuiriuinulits siliuùrus punichez Mme P. BEDARD, vtiruuiilgrlllrllt Tvi;i1.

130 St=Jacques, Saint-Jean.
144-146 rue Foch, St-Jean.\ ujri, M rsi |,| nies, lltl«‘ I cr I |r oura-Hou « IVcoliolil i >r l‘ ; Hulls 

in* faisuiis i|ii'inir svii Iv I i R A N I Ml Y K N T K par anin*«* ol uni- 
ùtus nssiim-s «I’.k Iivi«T au |ilu< luis prix pussihlu.

Lus (|iivl(|iivs iivin «| 11 i suivant m* vuiis «lumioul « | u' u n<* 
laililr i « 11 *< • <|r lins graihlus inlilcl jolis. ! +

ST.JOHNS CANDY SHOP 
ET SALLE DE THE

*
imïux .1X1 X I:. larg. .‘îVi" lioiuiu i «g I7v la vg

<Juantitu limiter.
RP LOT II XU| R, i ns lira u I in i. rûg. ’J.V la \ g. | m mi i* .
RP LUTH IM FRI.MK. irù* Imiiiiiu qua lité, rûg. -Ô« la vgu 
I ii a ni ru loi «lu Ruluili imprime, rûg. I7<- ui I 
SA TI X [ion i «loin I lut i «*,
SUN: P ru II: Anglais,*.
Int rus huau spûeiül pum 

RI:IM: ( 'liamois lilane [ionr suns -vûiumuii t s.
PUTUX < hiatu, [h m r uni i «•«InuMuru, rug.
ORKILLKRS Ftanipus, plusieurs mu,lulus.

i:îv î *♦
. I!h M et Mme *jn« î

la x gv I •i I Uv ♦. o' . i » 206 Richelieu, St-Jean
S. GAVARIS, Prop.

t +pliMeur> unanoos, la vg** . 
vmilrllls pairs, i «g dth- la \ g S. *J.V 

vils Soils Yvt rim-li I s.

:î0v

$Téléphone 377Mlles .1 illicit r i-t \ngèle Destna- 
i ai*, «it* Saint-Je m. l iaient en visite 
récemment vhez leur ourle XI l'hi- 
lias Desmarais

Mlles Auroii ('hamherlain. «1»' 
Magog, et Marguerite Fontaine, de 
Montréal, étaient les hôtes de Mlles 
Ouimet vt Kna 
jours derniers

Kn visite vhez M et Mme Henri 
Gris, : Mlle l’almena Saint-Denid. de 
Fall Hiver. Mass ; M et Mme Tho­
mas Lem.iy. de Manchester. N H ; 
M l'ahbe Uoeh Gignae. de Québoi ; 
M et Mme Jos Lemay. M et Mme 
Jean Lemay et leurs enfants. Mlle 
Simonne Lemay, de Montréal; M et 
Mme Paul Henri Oh, nette, de \Yr 
dim.

!ri'g ÔDc In Vge. illlr 
-Ou lit X gi- 
li-g. ÜSv

I ’
•JUv !N oubliez pas de visiter le St. Johns Candy Shop 

et la salle de thé. Nous nous spécialisons dans:
Chiens Chauds rôtis et les Sandwiches Hamburg 
avec le rôtisseur électrique moderne, sans tache.

Notre prix spécial : 5 sous chacun.

Nous servons aussi repas, sandwiches et nos 
bonbons faits à la maison, dans notre cuisine spéciale.

Ne manquez pas notre grand spécial.

+lu pii i ru 70v *
?I "n lot du ll< M'I’iFA NTS pour eiifntils. In puiru 

<’A.Ml SO I.KS 
N A NTS

1 tir
* *J! le 

lllv 
(Hk‘

•n luine pour enfants, reg. .i0 pour 
un ehnmoisette, lu puiru ....

B un u x Outils «lu Kill, rug. s 1.00 lu puiru .
IL\S chiffon. Kull Knsliioiicil.purc soie rûg. 7.V 
BAS Semi Survive, Knll Kusliionud pure >oiu lu puiru
BAS inuruuiisû, lu puiru.......................................................
BAS un Piiuliuiuiru pour eiifunts, rug. lOu lu puiru

Nous voulons uvotilur lotîtes nos murvliumlisus n lu verge
•r pur düutres lignes. Venez vous

❖Xt*. hamhault. res *i !
*lu puiru :»0e 

.V.lv 
Lu-

I ici un mois pour rempluvt 
ronvuiiivre vous même de lu grunde reduvt ion sur vus inurvliuit
i

<..h.********+*******«K- >+++****+**+***++*++++**+++++$lises.«
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ti. P. Ill

Dr. Georges (îervuia, B. C. D.
ClilKUROIfclN-DtiNTltiTB 

*1 Saint-Jacqutw, Saint-Jean, P. Q.
Heurt» de bureau:—8 à 12 a. m.

1 à 6 hrs. p m. 7 à 8 p. m.

4# TEL. 741*

Activités Religieuses*
4<

« *•H
4-•)-
4*

Son Excellence Mgr. Forget Les Religieuses remercient 
Fêtes de Saint-Henri --------

1

Dr. OSCAR LA BERGE
Ex-Interne de» Hôpitaux 

Hôtel-lMeu et St-Paul de Montréal
Consultations :

Iberville. 9 à 11 a m. 7 à 9p m Tél. 28

aux
laU-r Religieuses du couvent de 

Congrégation de Notrv-Daint* d Ihvv- 
vtlle tiennent à exprimer un recon­
naissant merci à toutes les person­
nes qui. d une manière ou <Vune au­
tre. leur ont témoigné leur sympa­
thie à l’occasion de lu perte cruel­
le qu elles viennent de subir par la 
mort de leur regrettée supérieure, 
l.i Révérende Soeur Saitit-Honoré- 
de-Cantorbéry.

A LA DOI VE MEMOIRE

V )!..t v < :. • a<b Saint-Henri 
de Montréal qui revendique 1 hon­
neur d avoir tonde la première Ligue 
<iu Sac; é-t"oeur vu 
en 1n>3 a .v théâtre de grandio­
se* manifestation.** rvlig u-t-.- di­
manche dernier, pour c< d«brer le 
t inquaiv ■ iia.to de fondation de cet­
te Ligue qui avait dû être remis à 
cette ann- e. a < a use de < irconstan- 

incov.'rôlabîe^ qui avaient em­
pêché l'organisation de telles fêtes 
l'an dernier.

Sun Kxvf’.lvn Mur \nas ta se For-

J i à :» r. mConsultations :
cette province, 7 à 9 V. M. 

Téléphone 71
Dr. HENRI LA FLAM ME 

Ex-Interne de 1 Hôpital Notre-Dame 
et de 1 Hôtel-Dieu

mm*** * :
♦

À
IBERVILLE72 1ère Hue

ces

Le Matin,le Midi ou le Soir1C v. rciule\ la mémoire de la
Saint-Honoré -de-C'antorbéry. d? LEBLANC

DENTISTE
Soeur
supérieure du couvent d’Iberville, 
décédée samedi, s septembre 1934 COMMF.IN’CHZ la journée en mangeant un bol de croustillants 

Flocons de Hic d'Inde Kellogg. Rien n’e-t aus-i succulent avec 
de la crème, du lait ou des fruit'. Energétique» et facilement 
assimilables, c'est le déjeuner qui rend vraiment dispos.

vèque du nouveaugvt. premier 
diocèse de Saint-Jean, avait bleu 
voulu rehausser de sa présence l'é­
clat de ces fêtes et il officia, en i’é-

“La Mort a de» rigueurs à nulle au­
tre pareilles,

On a beau la. prier,
I„t cruelle quelle est se bouche les 

oreilles

BEDFORD,Queg lis. Saint-Henri, à la première 
me*pont if cale qu'il ait chantée 
a Montréal de pu:* -on « «‘ration ft 
l'épiscopat. Il avait comme prêtre 
assistant. M 1 »bb» M Houx < tir-* de 
S - ' i
diacre d'office. MM. les abbés Jac­
ques d. Mart -1 > ! eurent Morin,
et comme diacre et sou s-diacre 

M. R. S >
e* M 1 abbé A Séguin M l'abbé A 

tecrétaire de Mgr Forget, 
online maître de cérémo-

Au lunch, régalez-vous tic Flocon* Kellogg, si nourrissants, si 
aisément préparés et si économiques. Recommandés pour le 
souper des enfants ou pour le réveillon. IL procurent un sommeil 
reposant. Fabriqués par Kellogg, à London, Ontario.

Et nous laisse crier.
Malherbes. ART III'R U:GI:K, Notaire

ST. A L FX AN' UHF BT BE 11 VILLE
Cessionnaire des greffes de J. E 

PoiviB. J 13. H Beauregard.
Etude à Iberville, au bureau de 
lai Banque Canadienne Nationale.

IX'S Mardi et Samedi, 
chaque jeudi, îi Henryvllle. chea 

M Arcade Coupai, les outres jours à 
St-Alexandre. Téléphonés: St-Alex- 
jtndr© ôu'J-lli; Henryvllle. 2 21.

Oui. elle est venue, l’inévitable 
v siteiise. à Vimproviste, comme tou­
jours. et de con doigt glacé a fermé 
pour toujours le> yeux si bons qui 
voyaient si loin.

Elle est partie comme elle le vou­
lait. cette “Vaillante du Devoir ' : 
en pleine activité, tel l'ouvrier qui. 
en dépit de la fatigue et de :a souf­
france veut quand même continuer 
a tâche afin d'en alléger le fardeau 

à ceux que bientôt il devra quitter. 
Car pour elle, la Mort ne lut pas 
i:e surprise ; elle sentait venir le 
grand soir. Et lorsque le Maître 

seuil d< Vautr< V
put sans crainte lui répondre : 
Fiat ". Elle pouvait regarder >ans 

effroi le long sentier du pass', rien 
de turtut x n'y pouvait s'y trouver 
par. e que dans cette âme très ferme 
mai- ineffablement bonne et délica- 

tour n'était que lumière.
A 1 exemple du Maître. son module 

elle < inclinait vers toute.- le- souf­
frances rencontrées au hasard de la 
route, et elle ne les laissait qu’a- 
près avoir consolé et réconforté 

A rfie qui n'est plus avec nous 

mais qui nous entend du séjour de 
lumière où elle -e repose de son dur 
labeur, nous d:<«>n- ADIEV et MER­
CI pour la grande t>onté dont elle 
ue a à notre égard sans j a mai.- 
compte r ni son temps ni ses peines.

Elle dort, maintenant dan- la 
grande paix du Christ, tenant entre 
-e- mains raidies qui. tant de fois 
-e -ont jointe.- pour la prière, le 
Crucifix, confident de ses souffran­

ce- et r ou tien de -on grand courage. 
Malgré nos larmei et noi 

nous nous consolons par la douce 
certitude que :
“Ceux qui s'en vont l'âme remplie 
D'amour par la douleur accrus 
Ne sont pas le- morts qu'on oublie. 
Mais seulement les disparus

E" maintenant. Mère...........\ Dieu!
Il est le Maître.

CORN
FLAKES4&0O9» «

Rat ivo* 
agi-sii it ;•CVtN UfS*

Fw.e puncr <>et la bonne qualité A ZAC! 1 Aim*: MARTIN 
NOT Am

Prêts, successions, faillite*.
27 Place cl 11 .Marché -Saint-Jean 

Secrétaire du conseil de comté 
Tôl. 83 - Iberville, tél. 172-J

I/e soir : M 8e ate. Iberville.

r.M abb d* Grandpré souhaita la 
bienvenu* » Mgr Forgv et le remer- 
< ia d'âvo 
fête>
ter un fr ;c 
<l il dio( è-e 
dit-il. évêque <b 
vous avez c 
collent- de L'A-somption. homme de 
bien et d* grande- oeuvres, aim de 
tous ceux qui vous ont connu, 
l'abbé de Grandpré remercia aussi 
les délégués ti'- autre- Ligues de la 

d’être venus 
nombre, de même que le- centaines 
de m» mie - - b- a L - ;• de Saint- 
Henri

~»m i- n.ri; •

icoepté de présider ves 
Il et. profita pour lui souhai- 

tue.ix apostolat à la tête 
de Sali'.-Jean. “Soyez 

Sain* -.1 if.

Ils n’en ont que plus de m< - i- homint pi- ux • : luth- < parlent 
toujours de religion: l'un parle de 
ce qui! aime, l'autre de <c qu'il 

Montesquieu.
* * *

L amour * >t d-'-ir de possession ;
1 amitié n’est - que désir d’pan (be­
rnent et de confiance

ces.
rites, surtout devant ie bon Dieu

———0-0-0--------------
Neuvainc en 1 Honneur de 

Ste-Thérèse de l'Enfant 
Jésus

.1 KAX MEUNIER
NOTAI RB 

SYNDIC LICENCIE 
Tél : 20—Ré* . 454

25 M-Jurqu©#—81-Jean, Qué.

e que 
supérieur du

raint.
omm<

M
Dr. W. II. MoNETEmile EAGIEI’Un événement se présente au 

cours du mois d octobre qui devrait 
inciter les ami- et le- amies de la 
petite Thérèse de l'Enfant a «s'unir 
en plus grand nombre qu'à l'ordinai- 
rs aux Miss b
d" Saint-Joseph pour faire la neu- 
vaine mensuelle En effet celle-ci 
aura lieu du 2*> septembre au i oc­
tobre et la fête de la chère Sainte 
tomb* le 3 octobre.

On voudra profiter de cet anniver­
saire pour form» : connu» une su: '< 
de bouquet dt prière- et d‘a< tion- 
de grâces que Ion offrira a Dieu 
pour le don précieux qu'il fit à la 
terre dans \i personne <h kait;?* 
Thérèse * • le rem*, r :»•: a v*- ♦
den faveur.- spéciales qu’il lui a 
accordées tout le long de -a vie 
Qui n'a pas des demande- a formu­
ler. soit pour ,- pirit ne-. poix 
le temporel ?

A tous et à toutes de -e joindre 
â la neuvaine ! Il est aisé d’en 
remplir les conditions. On se le 
rappelle : chapelet tous le- jours, 
prière à sainte Thérèse, acte de pé­
nitence ou de charité, mes e ou 
communion au moins un* fois pen­
dant la neuvainc. -1 possible, et 

| trois fois les invocations suivantes:
Coeur de Jésus, ayez pitié *1< 

nous ! Bon Saint Jo-« pli. prot • 
gez-nous î Sa rit*-Thén -, d* i En 
ianî-Jé-ii-. j'ai confia me en vous !

cimU’RGlKN DENTISTE
2-7 ( iiaiuplain.

le Vendredi a N a p 1er t lile
; grand Saint-Jeanv au - -

H- d* bureaux 1* a 12 a m
7 à s p m2 a f> p ni

T el i .151.------------- 0-0-0-------------

La Retraite des Enfants HECTOR MOREAU, L.L.L.
NOTAIRE

B LAC EM EN T D’A KO E N T 
REGLEMENT DE SUCCESSION
Bureau : 2s rue Saint-Jacques

8ALNT-JEAN—TéL W.
Residence : 71. 1ère me, Iberville 

Tél. »W2

LIMONAOt PUBwATIVt

Ij Apollo '.ou! * r te us les maldi- 
■ ses dûr i i r ; . vs Ivnet onne- 
^ rent dj ( et*’!sque. Consti- 
|k pation, indigestion, excès de 
H bile eu d acide, mal de tète, 

■L . maux de dos, de reins, perte 
!fE23 d appétit, recnez votre foie 
^ — f avec Apollo et tout le reste ira 

bien.

:: de cette semaine 
différentes

Au d 
fants
déduc at ion ont suivi ave

et pi*'t • ^ exercices <i« leur re
•

vérend Père Pla ide. franciscain.

. .es en- 
mais ou s 
.ts-idui-

no-

(.

Dr. EMILE DH A NEUFau commencement 
scolaire ne peut qu’a ni­

ions .-p*- Sait - Mir 
).i« re. dont la coo- 

grûi e divine leur a>- 
succê- dans leur 

tout autant

OpCette r"tr 
de l'an il 
re' de- }*■ i.- i.» 
notre je nu - se 
pération à la 

• -
avancement matériel 
qm cpiiituel.

F i-Interne de Notre-Dame, de Maint- 
Paul et de» Hôpitaux de Tarin.

Heures de Bureau: 2 à 4

L_? Fn f*nttnjf -

» • P m
Cartes professionnelles 7 à 8.30 p. m.

12.1 Saint-Jarque»
Tél : m — la nuit 290.Dr. JULES HUA U LT

de l’Institut Nazareth 
et de l’Hôpital Notre-Dame

Maladies dos Yeux, de* Oreilles, 
du Nez et de la Gorge

102 Saint-Jacques 
Chaque mardi et earned!, 

de 9 à. 11 hr s A M. seulement

Dr. O El) KO ES DHANEUF 
(T11KLRGIEN 

Des hôpitaux de Parla
35 rue St-Jacques

SAINT-JEAN

cv-O-O----
Tél : 322rèiéphoue 732Fctc au Cimetière

Dr. Emeri 1 Doirier, D D.S. 
CHIRURGIE N- DENTISTE 

Heures de bureau: —9 hr# A 12 A M 
1 hr. A 5 P. M , 7 hrs à 9 P. M. 

TEL B K LL : Bureau 820

Dimanche prochain -i la tempé- 
• rature est favorable, la fête annuelle 

au cimetière aura lieu : de plus am­
ples détail* concernant le program­
me s» rojj- donné- au prône de* dif­
férente.- messes C'est avec piété et 
émotion que chaque ann e. des mil- 
11er* d< fidèles pr< nnent part à ce 
pèlerinage ; nos chers disparus 

mptent sur notre fidèle souvenir, 
n y manquons pa-.

JArurns CARTIER 
AVOCAT

51 rue Suint-Jacques
SAINT-JEAN, QUE.Alba

Résidence privée 648 
35 Saffit-t liarle» SAINT-JEAN, P.Q.

r-'-i. itvii 261 Casier Postal 124 
Avocet de la cil ' de Saint-Jean

- -----ft-*--------------

Les Vacances des Religieux STANISLAS POULIN, C. R. 
AVOCAT

Etude i 40 Rue Saint-Jacques
Tél. Bell: Etude 142; Résidence 243 
B Postale 423

Dr. GERALD <\\ZA
CHIRURGIEN-DENTISTE

210 rue RichelieuSait-on ce que /ont nos religieux 
en vacances ? Voyez, par exemple, 
ce qui s'est passé, chez les Clercs 
de Saint-Viateur. à Juliette, pendant 
le mois de juillet. Du au 24 trois 

■ •n* v net-cinq Pères ou Frères ont 
- n : v i des conférences spirituelles et 
pédagogiques et ont subi des exa­
mens ,-ur le- études particulières 

t| i i.- avaient dû - imposer, en ou­
tre de leurs heure* de classe, au 
cour.- de l'année scolaire précéden­
te. En même* temps à iiigaud. à 
Xominingue et au I*ac des Isles 
(école normale ou collèges), trois 
cents autres de leurs frères en re­
ligion «e donnaient pareillement a 
une vie d'études qu'attendent des 
sanctions

I un vu ainsi, d'ailleurs a peu d« 
cfios' ■ près, d'une fa<;on ou d'uue 
autre, dans tous nos instituts et 
communautés 
guère dan- le monde, dans celui en 
partir ulier où l'on se plaît à criti­
que i no* humbles re ligieux et reli­
gieuses Instituteurs ou Inutltuirl-

Suint..lean 
Heures : 9 » 12 Ul.-l u 6 P JL 

7 u 9 P.M. tous les jours.

Telephone 931
Saint-Jean, P. Q------------- 0-0-0-------------

La petite Thérèse ne refuse 
rien aux personnes de Foi... !

ANDRE REGNIER, C. R
AVOCAT

196 rue Jacquee-CerUer 
Près de la rue St-Jacquem

SAINT-JEAN

------------- 0-0-0-------------

Nouvelles Obédiences dans 
le Diocèse de Saint-Jean

ALGIDE (OTE, H.A., L.L.B.
AVOCAT

27 Place du Marché 
I Bureau. S3; Résidence, 294-f 

SAINT JEAN

Dr. L I1 COUTURE
SPECIALISTE

> Il X. (HH II.IFS. >FZ. GO RG F, 
EXAMEN OF LA VI F* I I WFTTFS. 

Bureau oinert tous les Jours
de 9 heures à midi,

à o p. m.
«i 8 p m

SAINT.JFAN.

m 269I ! faut être homme aver ;< hom 
toujours enfant devantmes. et

Dieu*; car. en effet, nous ne sorn 
mes tous que des enfants «levant

l’a' d - .on de S K Mgr Forget.
. vêijae n <ic è-4 d»- Saint-JeaJi,
viennent d être transmises les obé­
diences suivante- :

Professeurs au Collège de Saint- 
Jean : MM s abbé- Armand Abel, 
L: it B: .i . '-ü « i * ii Martin et
Yves T *:i i'.iv; vb aire à Laprai- 
r.e: M aide Roméo Lauzon; vi­
caire a Boucherville M. l'abbé 
Orner H-mord; vi-aire a Saint-Ed­
mond : M i'ahb Armand» Rancourt; 
vii aire a I*»ngu* u i: M l'abbé Wil­
frid la r bon n eau ; aumônier au Mont- 
Saint-Gabriel, à Saint-Bruno: M 
l'abbé Alcide Gareau; auuîônier a 

ho.-p ee de Soeur- de la Charité, 
a Va i i iin< - ; M 1 able Alfred (,'val 
lier.

Dr. JEAN PAUL SENEGAL
MEDECINE GENERALE

Ex-Interne de l’Ilôtel-Dleu 
176 Jacqlies-(Tul 1er — Tti. 700
Heures de bureau : 2 à 6 h p. m.

_________________________ 7 à 9 h. p. m.

ses yeux
ASSURANCE de Travail. 
ASSURANCE «le Santé. 
XSSt’RAXCK d«* Bonne rêeoltf 
ASSUR \NCE «le Paix au foyer. 
ASSURANCE «le Bonne mort.

------------- 0-0-0-------------
“Moins il y a d«- religion «lans une 

société, plus il faut «le gendarme "
Clemen ce a n

2 CARTES D’AFFAIRES
222 l.ongiienil.

LATOUR & DUPUIS, Inc.
Porte» et chauds 

Marchands de bols 
•Spécialité.—Verre à vitres et couver­

tures d'amiante.
163 Collin

.MAURICE .1. DEMERS
AVOCAT

Etude: 196 rue Saint-Jacques
Saint-JeanTéléphone 12

* * *
Si le bonheur « «anno nce à t» luiy 

re. n oublie pas ton p récit ux ami 
«|c< ma u va i- jours.

!.. DES MA RAIS
NOTAIRE

Successeur de T Brassard et dépo­
sitaire du gref de J H. A Tremblay. 
BUREAU 
Té| : 261
Et h. Lacolle, Qué, chaque mercredi.

RENE GRENIER
PI/XMBIER-FERBLANTIER 
Insinuation à «au chaude. 

Service rapide — Ouvrage garanti 
Tél t 1113-n

#6 nie Notre-Dame — Mot-Jean

On ne - en doute

* * *
I! n'y a pas <!*• repos plu.- doux 

que celui qui e'at hète par le travail.

f>l rue Saint-Jocqnes 
Résidence 77M ST JEAN
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v nus. sans que Julien eut it s en <>< - 
eu per.

!>• mal ne venait pa de < » tte sour-

Il salua et gagna su chambre.
Le jeune homme continua:

("est un tour de force que M 
(Josselin a ae ompli. ('es petites an 
colics sauvages poussent sur un ro­
cher abrupt au bas <le la chute, je 
me demande comment il a pu faire 
pour y grimper d'autant plus qu'il 
lui a fallu traverser le ruisseau 

Adèle serra le bouquet plus fort.
A son tour, elle monta à sa chain 

bre. en disposer les fleurs dans un 
vase et des larmes inondèrent -on 
visage. Mlle comprit alors que les 
vêtements déchirés n étaient pas du­
ll une chute <Je cheval, l'a sentiment 
d'allégre>.se l'envahit à songer qu'il 
avait bravé tant de périls pour la 
simple satisfaction de lui offrir quel­
ques petites fleur.- bleues

Kt sur les pétales, elle déposa un 

baiser, un long baiser...

NOTRE FEUILLETON F'XiRNisstuN-, antvk u . t.i 
•ON l »C£Lt iH'.L Lf f.OUVt *\l «

CFNt NAU OU CANADAce.
“La Compagnie Minière de Qué­

bec", depuis !u mon de .~<>n père, 
n'avait rapport'- au<un dividende à 
Julien. Pourtant, le- a Pair, - étaient 
prospère.- Deux de- principaux dé­
tenteurs d'action* et qui voulaient 
posséder > contrôle ah oiu. manoeu­
vraient sourdement pour éliminer 
Dauryde leur “ombine' . Julien avec 

<I intéressement ci son man-

Suggestions 
pour vos achats
;î,0«WOODti

r

Le Mort qu’on Venge
&

Roman Canadien Inédit

par Ubald Faquin : i :

ps-T"
, 25 oi.

V 40 oz.

V:ouï en 
uâVité-No. 7

son
que d'ambition, ne s’était pas sou­
ci de ce petit complot II avait lai*- 

les deux financier- tracer mi plan

2.35 • iSon pt ojet de veng« a ne, ?
A plus tard.
Il voulait lui aussi su pari de 

bonheur. Sa jeunesse réclamait. 11 
oublia le mort. Ne fallait-il pa- qu’il 

peu à lui-même Y
11 décida dons d'oubüvi ce qui 

avait existé, de l'oublier pour un 
temps et de s'abandonner à toute la 
magie d'un amour qu’il >• niait par­
tagé. Ensuite, il verra Pessimiste, 
il ne croyait pouvoir • xliumer de 
l'existence plu- de quelque- -'mai- 
lies de boiilh ur Ce serait a see/ pour 
parfumer les jours à venir. Et de­
vant sa résolution, il eut liait de 
voir le matin pout confier a Adèle 

tout ce que sou coeur rvee" r.î de 'vll- 

dresse mal contenue.

<li<- de tantôt était maintenant plus 
formidable
chute tout près. I! examina la ruics- 
s«au, vit qu'on le pouvait traverser 

a urn*, et quand le cheval fut assez 
repose, n h? prit par les rênes, et 
lui t.t traverser le cours d’eau 11 
examina le sentier. 11 était rocail­
leux. il montait à pic. très à pic.

11 sauta sur sa bête, la serra con­
tre ses genoux et la força à gravir 
l i « ôté I/animal - oufflait. Impitoya­
ble. Julien la pressait d'avancer.

I-u rumeur grossissait 
Bientôt le ( a va lier aperçut un filet 
d'é-cum» blanche en;n les feuilles 
d'-' arbre.-, ( ne cascade était tout 
près L’eau s'échappant d'une bau- 
t' ur de cinquante pieds décrivait 
• • roche- des dessins f'antasti-

3.55
y1! devait y avoir une
\ •

i ROBERT HOPE’S 1à ses intérêt->!•• conduite néfaste
Son notaire lui confiait donc que I Gm triple sec. Sa­

veur toute spéciale.
25 oi.
40 oz.

d'amé'.iora-n-ux-ci. -on - prétextes 
tions urg'-nt» - «le «lottes criantes

songe un

m 2.35
à -older, exigeaient une nouvelle mi* 
-«• de fonds sinon ce serait la ban­
queroute. Leur plan était admirable­
ment bien conçu, une foi^ l’entrepri­
se en liquidation, ils achetaient tou- 

•
trouvaient les seuls maître-

3.55

XII

DUNCAN’Slettre enrégistrée— Il y a une 
pour vous, «lit la jeune fille de Hiô- 
teüer en revenant du bureau «l«i pos­
te. avec le courrier des pensionnai-

ROYAL PALACu

1.35 VS.

prix réduits et s'en

Liqueur Wl. sky. 
Favori du Public.
13 oz.
26 oz.

sans cesse Ùt
*res. (A S1TVRK)

----------------o-o-o----------------
Entre le nombre d* porcs classée- 

an Canada pendant les quatre pre­
mier»- semaines de cette ami v et 
la même période de l'année derniè­
re. la différence n’était que de 

En 1!M. 243.660 porc- avaient été 
cia.-sé- jusqu'au 25 janvier et le 

nombre pour les quatre semaines 
correspondantes de cette an ne était 

de 243.913.

‘Tue lettre enrégistrée pour 
moi" qu'est-ce que cela -lénifie se 
demanda Julien

Il alla la quérir. Elle portait deux 
souscription- : L'une M Julien Dau- 
ry, rue Saint-Jean. Québe- . l'autre 
où il reconnaissait .'••cri; un- tan­
te Marie : M Henri (Josselin. Les
K bon lem unt­

il ee rappela alors la recomman­
dation qu’il avait donn aux Chan­
tal d'avertir faute Marie d< son 
changement temporaire de nom.

Il décacheta l'enveloppe. C- tait 
une let;re de son notaire. I! lui man­
dait que des difficultés -urvenaient 
dans le règlement de la succession. 
Outre sa maison do courtage en 
grain. Daury. le pèr* était intI 

dans une compagnie minière assez 
florissante. Il détenait un nombre 
assez considérable d<- a lion- et 
presque le contrôle A -a mort. Ju­
lien avait confié ses intérêts a Mire 
Boisvert, homtm intègre e* probe f 
qui. depuis toujours. • tait !=• notaire 
des Daury.

Le bureau de courtage en grain j 
organisé sur une base solide fonc­
tionnait automatiquement 11 avait a j 
sa tête un homme de confiance, d'- j 
voué et sûr. incapable do filouter ! 
un -eut s ou. très vers-- dans les af- j 

faire s. prudent et dont l'ambition • <• j 
limitait à -on salaire. Erigée en com- \ 
pagnie .’i fonds social, -ou- la raiso . = 
Paul Daury. limitée, cette firme 
commerciale rapportai’ d* joli- re-

2.50

C J T

$ôASS j

Et*xi .«S55! 1

m**/ 40 <>*•

253.Votre amie •■-' • il" -outirante, 
demanda Julien Daury a Thcrè-v L— 
sieur. On ne l’a pas vue de la Jour- 

n é<»

» /ques.
JuIi**n arrêta II contempla lon­

guement ee paysage. Il laissa 
ore lies s. bercer du bruit formida­
ble »-t monotone. Au bas. de- troncs 
d arbre- entremêlés flottaient sut 
1 ea i. Il descendit jusque là pour 
« mbra-.-er la vin entière dans un 
s:mpb coup d’oeil. De l'autre côté, 
d'- petite- fleurs au calice bleu en 
forme de clochette, des an colics sau­
vage-. puisaient à la mousse accro­

ît' aux fentes du rocher, leur sève 
n n -r-a re. Elle- . [aient jolies, dê- 
li'a'e- sur leur tige et -1 graciles.

J u lie ii songea qu'elles feraient un 
j«*li bouquet a offrir. 12 songea aussi 
à la difficulté de les aller cueillir 
et cela le décida de tenter l'aventure. 
L- bouquet n'en aurait que plus de 

valeur Aux prix di grands efforts, il 
réus-i" a traverser sur les troncs 

1 arbre- Puis déchirant les mains 
jusqu'au sang a mémo la pierre ru­
gueuse. au rie que de se casser le 
■ou. il e-ralada le rocher. E sou­
riait S'il! des périls qu'il venait de 

traverser pour le plaisir rare d of­
frir un bouquet unique. Muni de 
butin précieux, il s'aventura doro- 

!>' f sur !• - iront.s flottants En faux 
il tomba a l'eau. Vue branche 

point ne accrocha sa chemise, la dé- 
eh.ra et érafla la chair sur une lon- 
-'i( u: de plusieurs pouces, t'n juron 
vite réprimé sortit de sa bouche;

s'accrocha de sa droite à une raci­
ne énorme « t pesante, et dans

U

s es

- Elle n'vst pu- bien Elle souffre 
peu de névralgie mais t « n est 

pas grave.
Elle ne d« -ce ml t a pas pour <11-

cstsvt
[AA

26 : °1*
40 01

un

La chose 
la plus commode 

à la maison

net?
Elle m a demandé «le lui■— Non

faire monter repa- t -a eliambr» 

aujourd'hui. El.* a besoin d» repos 
Elle n'a pas fermé 1 <>• il <!«• la nuit

5.30
''•s- Ah!

Il n'insista pas II i ont prenait. 
Mais la Journée lui parut d'une lon­
gueur désespérante Jamais il ne - 
tait tant ennuyé 11 r« sentait un ma­
laise obscur qu’il ne pouvait iexa- 
lis<‘r. Vne sensation de vide l'obsé­
dait Il s'aperçut que la p: s- no 
d Adèle lui • ta;t in i.-pensable !>• 
la savoir là. tout près dt lui. et d'ê­
tre clans l'impossibilité «le la voir, 
l’énervait. Plusieurs fois, au mépris 
cle«s convenant*-, la tentation lui 
vint «le mont» r a sa chambre■. de 
je te à ses pletls. lui avouer tout, 
son amour immense, le j)t erni* r • ' 
le seul qu’il ait jamaprouv,

D’avoir changé son nom. de n’étre 
plu- ici qu llenri O»*-.-* l;n « ' non 
Julien Daury. lui fai-a ' oublier 
qu'il était le fils d« Paul Daury.

Cet amour mil--a lit qui - ernpa 
rail «le lui. lui fit abandonner sa 
perAonnalit» antérieure Julien Dau­
ry n exista i p i-, du moiii- pou: 
qin ique temps De cette façon. -< - 
scrupules s 'évanouissaient Ensuite, 
il adviendra <• qu'il pourra 11 sera 
toujours temps alors d'y penser. 
Pour chasser le - pie en qui l'envahis­
sait. il loua un cheval, et le reste 
de l'après-midi, il fit de ! équitation.

Il grimpa la «ôte «le la Misère, 
jusqu'à un petit sentier qui -en­
gage sous bois. Il le suivit et pé­
nétra jusqu'à une éclaircie. Il fit 
prendre le galop à -a bête . t - « n - 
fuit tant qu'il put. Ivre «le vitesse, 
comme -"il voulait fuir c«*t ennui qui 
lob lait. Mais toujour il voyait 
Adèle. Adèle aux yeux d v» lours 
caressant* de tendresse, toujours, il 
entendait lu voix musicale; toujours 
i! avait la hantise «les lèvres muges 
bal-- es déjà, à deux n pris 
cl eu x b a iset - passion nés 
h la 'lit. C'était la première fois qu'il 
avait « m brassé- une femme et il -'• 
tonna lui-même «l« son audace

Passé l’é*e laii vie. un autre petit 
sentier sous bois s'offrait ;i lui. 11 
était *'droit, encombré «ie corp- «l ar- 
i»rc- Sans -avoir où il le conduisait, 
il le suivit. Il montait à pic. Quel­
quefois. un troue d'épi net te lui fai­
sait un rempart Sous les sabots «lu 
cheval le- roches et le- mottes «ie 
terre dégringolaient avec un bruit 
mât Cite rumeur confus»* m* fit bien­
tôt entendre Ee sentie r tournait a 
droite, et arrivait a un ruisseau qui 
le barrait. Plus loin, il i «minutait à 

s'enfonce r soirs bois en montant 
.Indien descendit de cheval, fit boire 

sa bête, la laissa reposer un peu et 
alluma une pipe. la rumeur asaour-

13 oi­
lS ox- 
40 oi-

1.4%
2.80
4.10«t- /'

V\eu*

» esss
2S ol- 3.60 
40 ol-

X

i

1 *%5K» !
t.v"

Ï.O

o\f'!
\l a°$-on

- 3

\0 ox 
25 oi 
40 ol-
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CONSOLIDATED
DISTILLERIES

LIMITED
MONTRÉAL

Di$h//ofeur$ dcpun Î‘ 5 /

im

-ieffort de tous ses mu-cl es et «le -«•­
nerfs se hissa sur le pont Impro- 
v -• K ’dix ta: ma s glorieux di •;r

•v?. L TEACHER’S SCOTCHson tour de force, i; r intégra le vil­
lage. Se- virements avaient eu 

:«mps de sh t*, mais la chemise 
ouvert

XV "Highland Crcnn*. ’ do 
Teacher, bie.i nomm- !.« fE_ 
Perfection du vu u* 
Whisky Ecossais. P - 
tille à la Distillerie Ard­
more, en Ecosse.

>ie

-r.
lepuD i épaule, laissait voir 

une longin traînée
f-

sur la
«•hair tju• ! - bains de mer et «l< so­
leil avaient brunie.

rouge
3.2026 oz. 

40 oz.
i\* .iti 4.80

i
m

Confortablement in.-ta liée «laits une 
bereett - 
Laurent ides.
<1 ti«* 1 «i il e s jeunes filles et un jeune 
homm< assis sur la rampe «le la ga­
lerie.

Julien s'avança vers elle.
Tou- x. laniér nt m le voyant 

Etes-vou> tombé de lu val ?
Cette question le blessa. 1 ! n'avait 

pas p« usé que l'on put faire 
supposition.

11 répondit -«Vilement.
Non ! Puis s adressant a Adèle : 
Comme j'ai su que vous étiez 

malade, j ai voulu cueillir quelques 
fleurs pour «nt ha timer les heures 
tranquille- de votre réclusion.

Elle prit le bouquet, le respira lon-

son donateur 
m • egard : « ■ onnaJs; ant « t i mu Au 
bord «le la paupière, deux larmes 
perlaient.

«•. sur la v randa de l'hôtel 
Adèle IRISHva u-a il avec «i de

-S
a#-

"1C SVv- rn°° 
uV'U'C Cl'

vrm Ÿi
ï4l

3.60

Ol-26
Ces 

le trou- ROYAL PALACE 
PORT

rcette
-

hDel «force Royal Palace, 
vin d Oporto grand cru 
Pur Douro. Garanti '0 
ans do fut. Embouteille 
au Portugal.

A L'ABRI DU BESOIN
&Independence, sécurité, liberté de jouir 

de la vie, voilà ce que représente un bon 
compte d épargné. Déposer régulière­
ment à un compte d épargne, c'est se 
mettre à l'abri du besoin, but auquel 
visent les hommes soucieux de l'avenir.

2.25La bouteille
pAL*Ct

moment. et leva x ei s

•" . pa\acc «*•

WWWLA
.Merci, «lit elle
Vous avez cueilli ces fleurs à la 

< lui te? demanda le jeune homme. 11 
n'y u que là où j'en ai vues de pa­
reilles dans les alentours

* Peu Importe où je les ai vutdl- 
Vous m excuserez si je vais 

e hanger de toilette,

IBANQUE ROYALE VîbouU»'c

//i*
D U CANADA

J. M. DOUGLAS & Co.
[ LIMITED

MONTREAL
SUCCURSALE ST-JEAN . L. J. ROBICHAUD, Gérantllv »4«r

M
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HA INT-J KAN, I*. V . 13 SBI’T.. 1M4.LK CANADA FRANÇAIS l:T Lti FRAN(’<> VANAIHKN.PACE 16
A LOIEIL deux maisons, meublée* 

ou nom ; s'adresser chez M Vande- 
wvghv. Iberville. Tél. 646-W 

M. 1LDEUK PAYANT IM) VN K 
A ATM qu'il partir de celle dale, 11 ne 

nullement responsable des det­
tes faites en son nom. sans un avis 
signé de sa main

( IlAI'SSIREX Nous venons de 
recevoir un bel assortiment de botti­
nes et souliers pour tous, faits sur 
commande pour les écoliers; Itère 
qualité et il bas prix; une visite est

ian(1!/)18.
i»; i

A VENDRE, balance Toledo, ha­
che-viande. vitrail h coin rond. X 
pds. long, vitraux, comptoirs et ac­
cessoires pour magasin S'adresse! 
,t .1 A Landry, Bnr'g Phlllpsburg 

\ VENDRE* restaurant, borna#
place d'affaires, cause de maladie 
S'adresser il 59 St-Charles.

A VENDRE, boîtes vides sanitaires 
de conserve (can) de toutes gran­
deurs, et étiquettes (label); aussi 
boites de carton vides. S'adresser it 
Stanislas l»rd: Tél. 501-8-3

Il K M.F terre a vendre a
1/ACADIE, 270 arpents, belle mai­
son de briques, 2 étages, située k 3 
arpents de la gare du C. N. R., an­
cienne propriété Hilaire Sénécal. 
S adresser it M Alfred Camara Ire. 
179 Laurier, St-Jean. Rte 172. 16-4

4 DI MS rtKTHTTJKKM sur ma­
tières générales. S’adresser il 24 St-

14 3
JARDIN DE I/ENEAN4 E. Pour

enfants de 4 ans et au-dessus, fran­
çais ou anglais Premiers éléments 
de lecture, d’écriture, «le dessin, de 
musique, etc De 9 lire du matin A 
midi Mlle I Villemagne. 136 rue Ri 
helleu Tél 272 w
TERRES \ VENDRE: à Saint-Luc

villagv 30 arpent•*. électricité, bien 
bâtie, avec roulant. $3.300. comptant 
$1.200 A Saint-I,uc. rang Richelieu. 
37 arpents, maison neuve. $2.600 
comptant $1.000 V Irradie. 114 ar­
pent-, bien hAtiee. électricité, rou­
lant vt récolte. $6.500 A Saint-Blai 
se. \4 arpents (Cultivables). 50 ar­
pent verger et bien bâties, roulant, 
récolte. $2 son comptant seulement 
$1.200 \ qui la chance? S'adresser
ii <7 St-Pierre. Té! 1027-w

re sur la liste, le registraire doit 
envoyer aussi, par courrier recom­
mandé, h cette personne, une copie 
de l'avis selon la formule No. 26 ex­
pédiée à l'adresse énoncée dans l'a­
vis de contestation.

VK 1>V RKQl'RRANT.
Si la demande du requérant est 

refusée, l'officier réviseur doit l'a­
viser en motivant son refus.

Si le requérant ne peut se présen­
ter lui-même devant l'officier révi­
seur pour de* raisons valables, un 
parent ou allié de cette personne, ou 
son patron, s'il connaît suffisam­
ment les faits, peut coin paraître de­
vant l'officier réviseur et verbale­
ment appuyer sa demande.

Vu électeur dûment inscrit peut 
s'objecter à ce que tel nom soit sur 
la liste. Soit pour cause de décès, 
d'inscription Inexacte, de change­
ment de résidence, ou parce que la 
personne inscrite n'a pas le droit de 
vote. Pour faire suite à une requête 
de ce genre, dûment assermentée, 
l’officier réviseur doit faire parvenir 
un avis «le contestation à la person­
ne en cause, avec une copie de la 
plainte assermentée. Ui personne 
dont le nom est contesté doit établir 
son droit à l'inscription «le son nom 
sur la liste finale des électeurs. 
Sans quoi son nom sera rayé.

L'officier réviseur doit aussi tenir 
compte des décisions «lu juge en vas 
d'appel Après quoi il transmet au 
commissaire la liste certifiée et dé­
finitive des électeur* «le l'arrondis-

LA NOUVELLE LISTE
ELECTORALE

(tiens qui n’ont pas fait la guerre, 
les prisonniers purgeant une senten 
ce. les personnes internées pour 
maladie mentale, les indigents pen­
sionnaires d'une institution d’assis­
tance publique, les Doukhobors vi­
vant en Colombie britannique, les 
personnes privées, pour une raison 
de race, de leurs droits politiques 
dans une province et qui n’ont pa* 
fait la guerre, et toute personne, en­
fin. privée de ses droits politiques h 
ta suite de manoeuvres frauduleuses 
ou Illicites. '

t
Une nouvelle liste électorale sera 

dressée prochainement en vertu de 
la loi du cens électoral adoptée à 
la dernière session.

sera

16-3
Dans le cas d’un illettré, il est pré­

êtrevu que le requérant pourra 
inscrit sur la liste pourvu qu’il fas-recueilleront 

Ils seront deux dans les
I>es ^numérateurs

sv sa marque en présence de deux 
électeurs dûment inscrits, et que sa 
demande soit signée par ce* deux

les noms
villes, pour chaque arrondissement 
de scrutin ou partie d’arrondiase- 

Ch&cun des deux grands par-

aol lie it ée chez (î 
St-Paul. Tél : 966-M

témoins.
11 suffit «le parcourir ce sommai­

re «le la nouvelle loi pour constater 
que. désormais, un électeur ne sera 
sur la liste que s'il se donne la pei­
ne d’y voir.

Or. malheureusement, trop de gens 
restent indifférents, sauf à l'appro­
che d'une élection. Mais, *otis la 
nouvelle loi. il sera trop tard. AI­
MA ( inXT MEM HE PEUT 
KTKE K A IT \ IA LISTE, SAIE 
DURANT LA PERIODE FIXEE DI 
i;, >1 U \r 1er Jl IM.ET DE CHA­
QUE ANNEE. ET IL SE K A Itt- 
POSSIBLE DE VOTER EN ETANT 
ASSERMENTE Al POU.

11 importe donc que tous les libé­
raux actifs s'emploient a faire ins­
crire les gens autour d'eux, les jeu­
nes qui atteignent l'Age «le vingt-et- 
un ans, particulièrement, et les nou­
veaux venus dans le district.

C’est maintenant qu'il Importe 
«1«* s’employer à cette fin car tout in­
dique que les élection* auront lieu 
avant la revision annuelle qui ne 
commencera qu’en mai prochain

Il est du devoir «le chacun «le voir 
à ce que son nom soit sur la liste, 
et surtout qu’il y reste.

Il faut que cette nouvelle loi. 
même si ce n'était guère son but 
ait pour effet «le rendre le.- <’’.«‘cteurs 
«oiiM lents et plus anxieux que ja­
mais d'exercer leur privilège de ci­
toyen.

ment.
tis aura le droit de désigner un énu-

Dans les sections ritra-mérateur
les. un seul énumérateur sera dési­
gné pour chaque arrondissement de 
scrutin ou partie d'arrondissement.

PREMIERE REVISION
PINS I ES DISTRICTS RURAUX,

1'énumérateur devra afficher la lis­
te préliminaire avec un avis indi­
quant le lieu où il procédera à la 
revision et rectification de cette lis- 

11 est prévu que rémunérateur 
devra se tenir à '.a disposition de* 
électeurs trois jours par semaine, 
les lundi, mardi et mercredi, de une 
heure de l’après-midi à dix heures 
du soir.

L'énumérateur pourra alors, sur

14-?EN VILLE
Dans les villes, les deux énumé­

rateur s agiront de concert et de­
vront faire au moins deux visites à 
chaque endroit; l’une entre les heu- 

du jour, de neuf A six. et l'autre 
visite entre sept heures et dix heu­
res du soir. Les énumérateurs avi­
seront à sa résidence — suivant une 
formule prescrite. —chaque per­

dent le nom aura été inscrit

te.

res

représentation
Ajouter à cette liste le nom 
de tout individu qualifié

ta»sonne
sur la liste. Quiconque n'aura pas 

tel avis devra faire les dé- Charles, St-Jeancomme électeur et qui réside 
dans l'arrondissement de 
scrutin, mais dont le nom a 
été omis de la liste prélimi­
naire ;

i h) Retrancher de cette liste, en 
le rayant, le nom de toute 
personne inhabile à voter ou 
qui ne réside pas dans l'ar­
rondissement de scrutin ;

ic) Corriger toute déclaration 
inexacte relativement au 
nom. à l’adresse ou à la 
qualité de toute personne 
dont le nom est inscrit sur 
ladite Liste.

Si. pendant l'un de ces trois jour*, 
une personne dont le nom a été omis 
de la liste préliminaire d'un arron­
dissement de scrutin, s'adresse à ré­
munérateur pour y faire ajouter son 
nom. et que sa demande est reje­
tée. et qu'il porte serment selon la 
formule No. 20 et qu'il est appuyé, 
suivant la formule No. 21. par un 
électeur dont le nom apparaît sur 
cette Ii*te préliminaire, l’énum'ra- 
teur doit ajouter le nom du requé­
rant à la liste, et il n’a pas la dis­
crétion de refuser de l'inscrire.

L'énumérateur doit permettre à 
deux représentants de chaque parti 
politique opposé dans le district 
électoral d'être présents au lieu de 
revision, mais aucun représentant 
ne doit, sauf avec la permission de 
l'énumérateur, avoir le droit de 
prendre part aux procédure* ou d'y 
intervenir.

Une foie- revisée et corrigée par 
l'énumérateur, la liste est remise au 
registraire d'électeurs. Celui-ci est 
tenu de la modifier pour la rendre 
conforme, s'il y a lieu, aux décisions 
du juge siégeant en ce genre d'ap­
pels.

reçu un 
marches nécessaires».—telles que

se faireprévue* plus loin,—pour 
inscrire. Cela pourra se faire au 
moment d'une première revision, de­
vant les «'numérateurs, ou subsé­
quemment h la revision devant le 

Aprè* quoi il ne sera

sentent.
Durant la revision, deux repré­

sentants do chaque ivirti politique
être 13-2présents.peuventreconnu

Mais aucun de ces représentants n'a 
le droit. >auf avec la permission de 
l’officier rwiseur. de prendre part 
aux délibérations ou d'y intervenir

régistraire 
plus possible de se faire inscrire 

la liste électorale, sauf au temp*sur
de la revision qui s'effectuera en­
suite chaque année, durant une pé­
riode limitée. Vn régistraire prési­
dera à cette revision dans chaque 
district électoral.

REVISION ANNUELLE
Chaque année, à partir de 1936, 

aura lieu une revision des listes 
électorales. Elle se fera du 15 mai 
au 1er juillet.

Dés le début d'avril le registraire 
lancera un avis qui sera affiché dan- 
tous les bureaux «le poste et qui spé­
cifiera :

A LA CAMPAGNE
Dans les comtés ruraux l'énumé­

rateur ne sera pas tenu à des visi­
tes. mai* dressera une liste préli­
minaire d'après les renseignements 
qu'il pourra obtenir, soit au moyen 
d'une enquête personnelle ou par 
toute autre source utile.

Mais, avant de procéder à la con­
fection. l'énumérateur devra envoyer 
à tous les maîtres de poste de l'ar­
rondissement des avis contenant 
tou< le* renseignements nécessai­
res à ceux qui veulent se faire ins­
crire sur la liste électorale.

Ces avis devront spécifier où se 
fait l'inscription, par qui et dans 
quelle limite de temps elle devra 
être complétée.

Chaque maître de poste devra te­
nir ce* avis affichés dans le bu­
reau durant tout le temps de l'ins­
cription. à défaut de quoi il est su­
jet à destitution.

Des avis semblables devront aus­
si être affichés en des lieux conve­
nables pour l'information des élec­
teurs de chaque arrondissement de 
scrutin.

NCI US \ MMKR, scie ronde, go 
dendard, A aiguiser 
S'.ulresx-r A Georges Roy. 230 Bon- 
thillior. St-Jean

«•• couteaux
PETITES ANNONCES 15-4

l'endroit ou les endroits du 
district électoral, et les épo­
ques où. pendant la période 
de revision, le registraire 
d'électeurs peut être trouvé 
et -era en disponibilité pour 
l'expédition des affaires rela­
tives A cette revision ; 
les jour* où commence et fi­
nit la revision ; 
les limites «le tous le* arron­
dissements de scrutin situés 
dans le district électoral ; 
s'il y a lieu, tout autre ren­
seignements que le commis­
saire d'élections peut «Jun­

ta) ((M RS PKIVUN FRANÇAIS HT 
ANGLAIS, au No 40s Grégoire. At 
tent ion spéciale aux arriéré», bas 
prix S’adresser A l'adresse ci-haut 
mentionnée

ITM» S DU PIANO. Mlle Jane
Villemagne. professeur licenciée du 
Dominion College of Music et de 
T Acad mie de Québec Prix modé­
ré.-. 135 rue Richelieu Tél. 272-w

13-2
\ I OIT K, logis «le 5 pièces, mé­

nage fait A neuf Prix modérés. S’a­
dresser ii 71 St-Jac mes

TAXI! TAXI! Mesdames et Mes­
sieurs. que ce soit pour vos voyages 
de plaisir ou d'affaires, pour maria­
ge, baptême, etc . n’oubliez pas 
qu'en appelant 1050 vous aurez tou­
jours entière satisfaction, bas prix 
Alphonse Messier. 126 RouthUller 

NOUVEAU I/OCAL
M EDMOND BOYER, tailleur pour 

messieurs et dames, habits et costu 
mes faits sur mesure, réparations de 
toutes sortes Travail soigné et ga­
ranti. invite le public A son nouveau 
local 26. St -Charles, près Richelieu

('ll \ Mit K K \ LOI K K. S adresser 
A 212 Ijong leuil. tél. 2>>-f

M K Ml Hi el EU ItKMlKU . « or­
R/para- 

A prix 
et cour-

(ionn ivre. 11 s Bout h il lit-r 
lions générales, teintures
modérés ; service prompt 
•
messager ira chercher vos répara- 

vous les
immédiatement.

J-n-o

En téléphonant A 511-F not re

retour m-rot. -
(b i

\ VENDRE, bon poêle de «uis ne 
en bon é*at; s’adresser A 105 I), Sa­
la berry. St-Jean

JKI NE FILEE DEMANDEE avec
exp- rieni e pour ouvrage de bureau, 
parlant parfaitement les deux lan­
gues. références exigées des em­
ploi.- précédents. S’adree.-er par let- 
ire. en anglais A Casier 12S. Saint- 
Jean.

fc)
!4-4

Nil

ner
Tout électeur peut toujours «Mi­

rant le mois d'avril de chaque an­
née déposer, entre les mains du re­
gistraire d'électeurs du district élec­
toral où est situé l'arrondissement 
de scrutin dans leciuel cette person­
ne réside, une demande signée selon 
la formule No. 8 qui doit être ajou­
tée aux lie tes existantes de cet ar­
rondissement de scrutin I^e régis- 
traire doit afficher dans son bureau 
le nom de chacun de ces requérants 
A ce titre et le tenir affiché durant 
au moins deux semaines, et l'expé­
dier par la poste au bureau de poste, 
et l’y faire afficher durant au moins 
deux semaines dans le bureau de 
poste compri* dans le sous-arrondis­
sement de scrutin où r «Aside le re­
quérant. ou. s'il n'y existe pas de 
bureau de poste, alors dans le bu­
reau de poste qui en est le plus rap­
proché.

Par la suite, s'il n'a pas raison de 
douter de la bonne foi <1«- la requête, 
il doit ajouter le nom du requérant 
A la liste électorale de l'arrondisse­
ment d* scrutin où réside cette per 
sonne.

Sur réception d'un avis <!«• con­
testation suivant la formule No. 26. 
le régis traire d'électeur doit en­
voyer A la personne dont le nom «<•* 
contesté un avis suivant la formule 
No. 27 en y attachant une copie «le 
l'avis de la contestation et énonçant 
le lieu et la date «le la séance «lu 
tribunal «le revision a laquelle la 
contestation sera entendue. L'avis 
doit être expédié par courrier re­
commandé et adressé A la person­
ne dont l’adresse figure sur la list»» 
où son nom *<• trouve ; et lorsque 
l’adresse énoncée dans l'avis «le < «in­
testat ion déposé entre les mains «lu 
n-gistraire diffère de celle qui figu-

A LOI ER : Terre 60 arpent * A 
vingt arpents «le l’église et <i« l'é­
cole. bien bâtie A louer ou a moi­
tié. -i vous pouvez acheter le rou­
lant. la récolte et le ménage S’a­
dresser à 245 Jacques-Cartier ; té] 
324-j

PERDU, livre contenant papiers 
important*, couverture en alumi­
nium. Si retrouvé le rapporter < ou­
tre récompense au Canada-Français 
ou au No. 58 Bouthillier St-Jean. A | 
Lemaire Exprès-

MONTRES, HORLOGES, Eté.—
Re*sort 75c. Nettoyage 75c. Service 
prompt et garanti. G A St-Amand 
horloger. 140 St-Jacques, Saint- 
Jean.

POUR VOTRE CHARBON
POUR VOTER

Tout individu, du *exe masculin 
ou féminin, a le droit d'être inscrit 
comme électeur sur la liste électora-

|demandez notre spécialité :
Le charbon Ecossais et

Les listes électorales ainsi dres­
sées et certifiée* constituent les 
listes fondamentales d'un régime 
de revision annuelle. Mais entre 
temps, elles existent de façon con­
tinue et ne peuvent plus être modi­
fiées. *i ce n'est à la période fixée 
entre le 15 mai et le 1er juillet «le 
chaque année.

anglais.
Livraison prompte.

i
(al S'il est Agé de vingt et un 

ans révolus ;
(M S'il est sujet britannique de 

naissance ou par naturali­
sation ;

O S’il a résidé ordinairement 
au Canada pendant au 
moins douze mois, et dans le 
district électoral où il sol­
licite l'inscription comme 
électeur pendant trois moi* 
de cette période. Immédia­
tement avant la date de sa 
demande d'inscription

Un électeur ne peut être inscrit 
que pour l'arrondissement de scru­
tin où il réside au moment de la 
préparation de la liste électorale.

Nulle personne inscrite comme 
/lectrice ne perd sa qualité de rési­
dente dans un district électoral du 
fait qu'elle a passé un certain temps 
dan* un camp de secours de chô­
meurs ou dans une institution ou 
un refuge soutenu par des deniers 
publics ou privés pour secourir les 
personnes en détresse ou les chô­
meurs.

Les personnes *uivantes n'ont pas 
le droit et ne peuvent, par consé­
quent. être inscrites sur la liste 
électorale :

EUCLIDE MOREAU.
Marchand,

53 Frontenac, Saint-Jean
\ VENDRE, machine à 

REMINGTON NOISELESS No 6 ci 
très bon état. Prix modéré. S'a­
dresser à 17 DeSalaberry. Saint- 
Jean. Qtié. __

\ LOI EK, logis de f> pièces, cham­
bre de bain. $10.00 par mois; s'a- 
dre-*er à 64 rue Collin.

ON DEMANDE A ACHETER
Clavlgraplie portatif en bon état ; 
s';vdrester au Canada-Français; 84 
Richelieu. Té]._ 103

Ins fil (il rlce »>iml obtenu son «11- 
plôme Supérieur français et égale­
ment instruite en anglais désire en­
seigner S'adresser à 397 laurier.
St-Jean.____________

ON DEMANDE 4 01 M K
deux ou trois pièces 
296 Jacques-Cartier.

PELERIN \GK à la ehapolle de En 
Reparation dimanche. 16 «septembre.
IC part à 7 a. m. du No. 150 Bou- 
thillier; prix du billet SI aller et 
four. Pour informations s’adresser 
Tél. 747. ou 426 M

Comme par le passé j«- serai à vo­
tre die position. J’ai une grande va Cordiale Invitation an publie en
»nr™«r,*U»”r,«rr nV" v',% 'J*™'

est sollicitée Mme O Middle, vol- «n regrette disparu.
In des Frères Marlstes, Iberville M. Mount, mécanicien-dentiste 
\ 1.01 ER, logis de 6 pièces a ver 

dépense, chambre de bain et gara­
ge ; prix modérée. S'adresser à 292 
Champlain. St-Jean

écrire

DANS LES VILLES les listes 
électorale* «loivent être dressées par 
ordre géographique. Elles doivent 
être affichées dans au moins trois 
endroits bien en vue où le public a 
facilement accès. Une copie certi­
fiée est remise au registraire «l'élec­
teur- qui doit procéder à la révision 
des listes préparées par les énumé- 
rateurs.

Tél :* 159-j..
VAUDEVILLE

et
ORCHESTREun

au
FATHER'S GARDEN
Samedi et Dimanche

Nouvelles attractions à chaque se 
mai ne
Nouveau ( Miinir^im-1 >«»nt iste

Aprè* avis suffisant aux électeurs, 
le registraire doit être disponible 
pour la revision des listes au moins 
trois jours par semaine, de neuf heu­
res «lu matin h neuf heures du soir. 
H' cela à un endroit désigné et pen­
dant une période déterminée.

Tout électeur peut se présenter 
devant l’officier réviseur pour faire 
ajouter son nom k la liste, s'il fut 
omis par l'énumérateur, ou pour 
faire corriger l'inscription qui le 
concerne.

Telle demande se fait par une for­
mule que doit signer le requérant.

Si l'officier réviseur décide «l’ins­
crire 1<* nom du requérant sur la Iis- 

Us Juges, les esquimaux, les in- te il doit le faire EN LA PRF.SEN-

Dr. Paul Marin, L. C. D.pour 
S'adresser fi

Chirurgien-Dentiste
h le plaisir d'annoncer an publie 
qu'il est définitivement Installé ail 
bureau «lu regretté Dr. Levasseur 

Rivhrlirll Sf-Joail.
re-

i .i

m

demeure ail sen Ire de re bureau. 
Heures de Bureaux : » à li! I A •» 

6 h 9 tous les jours.
X
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